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sé sûr le côté après avoir été sérieusementels lors d'un raid récent quite ont effectuétraile. On voit ici la partie avant du vaiuseau et unele Pour venger cette perte, les aviateurs alliés ont nocem-ur 62e raid contre les bases mippones de Port-Moresby, enNouvelle-Guinée. { ACNE)
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#Contre-offensives en Europe
À Afrique-et Asie, discutées pay

MM. Churchill et Roosevelt
WASHINGTON, 20. (Service spécial au “Patit|ree. Inepeut donevorUT

— lans milital ey
Journal”).

—

MM, Churchill ot Roosevelt sont sans” L'AllemagneoùHeuue

doute à rédiger des plans de contre-offensive, parce |sane doute un assaut contre 4
# 2 Le

qu'ils savent que l agne et le Japon s'apprêtent mateepréparetout probe

à porter des coupe désespérée, sous peu, cet été, en|Les Alleman essayersic bert,

, en Asie et en Afrique. Le silence officiel con-| 2er Egypte pour van
tinue de régner sur leurs conférences. (Samedi après-| de fortesunités doctiui
midi, la BBC de Londres a dit simplement qu'avant de |immobilisées en Italie « enCan

prononcer un discours à l’occasion de lo “Semaine dejne "de mêmemuLheite:
l‘Aide à la Russie”, M. Clament Attles, premier mi: fombataulont leurs basenenfo
nistre-suppléent, a déclaré qu'il venait

de

tenir une| — oA Créte et en Afrique
conversation par sens-fil avec M. Churchill, sux Etate-

  

  
  
  

   

  

  

     
   

  

                       

  

  

  

  
  

   
  
  

   
   

 
  

 

 

. Sree Les Allemand i
pd = fat Shacrverque Londres tom arablr leCaucasepourreupus

annem re issait omen are pétroles russes et attaquer
mée allemande, plusieurs mois| même temps 8 =

des coups avant l'invasion de le Russie, et| per la Syrie ooerent   quelle ‘ent d'empêcher une avan-| Turquie. Par l'ouest de l’
Il eat à présumerau Jehaut co allemande per les Balkans en|les Allemands pourraient Frs

renseignements 4

»

ebten une

|

RYoyant des convois de troupes.| use campagne aéronavale cer

tour, et il montra souhabileté - effectuant même deux virages, offensive que l'Allemagne L'Allemagnenepeutpluscacher lea2viresbritanniques et amérie
= uk Y

entre ginie ot

les

Bermudes. it sous peu en Europe. On |irouilleurs aériens ui aux millions des raids sur TAngleterre,oak
de citoyens des pays eccupés. La|taque navale contre l'Islande,

9

"Islande, «

L'explosion des gros obus secoue =mesrifuerte
se tenir en contact avec les infor-| Heinkels 177 ayant un rayon d'u

toute la région de Sébastopol, memdrqu Memue
Churchill cherche Le Japon, lui, attaguerait la

;
ne

assistance > bérie en te

mais la forteresse tient (ORFOWYS osmiuDita ses Simewin
— 4——————— lLerranée, ce qui indiquerait que] à deux mois, la température rs

MOSCOU, 20. — Pour embâêter les Allemende sur leurs mi n'avait marqué d'avance |l’Angleterre prévoit une formida- favorable à des assauts japoui

 

 

véritables intentions, les Russes gardent le silence eujour- importante s les défenses de |ble offensive contre Suez dans um| Churchill et Roosevelt ont de des

d'hui, bien qu'une rumour omende prétende que nee SébastopoL Dreationde querre aul problèmes + résoudre. sasoar
= on " € amé-, ter

la

s iti i

rouge e lencé une veste offensive nouvelle contre Smolensk. ricaine s’acheminer ent vers|ne, laaDOTitequ

Les Allemands continuent d'exercer une énorme pression sur son maximum, sont d'avis que|le beaucoup de navires alliés d

p Les forces que le l'Axe redoute ce danger colossal et

|

l'urgent besoindecargos ro.général Frits

Sébestopol, on Crimée. Aucune autorité russe n'a voulu confir- |Erich von Manstein emploie r

Sibastopol,am Crime,em veppalio, copondent, que lorsque

|

donner le coup do grice 1a base (BME) 00 12 200 Cie pour remplacer les disparus Len
r

humain pour obtenir une victoire| décisions pourront décider du set

les nexis lancèrent leur offensive de moi contre Kertch, los navale pésmprennentA divisions aussitôt que possible. de la guerre et de l'univers.

Russes lancèrent leur propre offensive contre Kharkev sens |Limmes. seas compter Les bombar- (II est fort rumeur, à Boris

rien dire pendant plusieurs jours. diers plongeurs, l'artillerie et les qu'Hitler prononcera un dt

MOSCOU, 20. — L'Allemagne

GT

————tanks. Mais il ne faut pes s'alar- Les conférences Churehill.Rone important domancheoulode

envoie des canons et des avions er crey une vieto 'a-

|

mer devant ses chiffres car l’enne- and Laria oeMa vasion mazie de la Russie).

Sr|eeEnPPSCemsàMe Se on,Cats
AUJOURD'HUI

ne préoccu
tes qu'elle subit, lesquelles les officiers allemands comptaient[l'offensive 45,000 h ttom-|Mesure de précaution, mais elle

tentj bi pour cent. Le Borel entrer vers le 10 an àlbés devant la Frsont tom démontre également la gravité ex-

nazis cher t à préparer la bastopol. - trême de leurs discussions et l’ar-

chute de Bébastopol peur lundi,

|

La B.B.C. a déclaré que le situa-|ÿy MICHEL-ANGE n'a aigné qu'un Sones de leur programme stratégi-

 

 

 

       
  
  
    

 

alers que la campagne de Russie |tion était grave, mais que l’enne- seul de ses tableaux, a “Piste”. 21 JUIN

aura été déclenchée il y a un an,
It me. fait pas de doute qu'ils Vrhième Jour de l'anses

Foe taches du front man- L 1 t di tope jun

La

it tositème Jour de Is guerre

dent que la région entière est es avia eurs canadiens le moyen le plus rapide et le plus FETES DU JOUR

- abus et = I Inncées jour participent à deux raids co en aeaireD cheris bala. SAINT LOUIS DE GONZAGUT

et nuit par l'ennemi. Dé.
Jamaisdans l'histoire, Batonvu Ne= 186s, gate

La garnison résiste toujours . ‘ eux chefs aussi puissants p re .

te eran. des décisi i lourdes de con-

des et tanks lourds qui donnent meurtriers sur | Allemagne Cnmioùjesortdel'univers a moment de la t
1584, il contracts, en soigout
bi lomal qui devslt l'empor-

ter au cours de in mème san

m

a

r

e

ee
SAINTE LEMETRIE

Vierge de Rome, fille de wat
de sainte Dafrost.

Leants Bibiane Elle #4

ications est en feu. C’est la troisième visite

Passant Sux Communica du LONDRES, 20. — Un porte-porsle de l'aviation beitenni-

|

de M. Churchill sn Amérique depuis

“Pravda” déclare que les quer- que estimait, somedi soir, à mille le nombre d'eviens qui ont un an. Ses deux premières furent

de errit bo franchi la Ma dans le journée peur aller bombarder des motivée politiquesnerede1s

co forces territoire.

|

objectifs allemands sur la côte ennemie. guerre. P

tré le gros de leurs attaques dans Les premières vegues d’epporeils ont mis le cap sur Bou-| MN. Churehkill est accompagné de

Jo secteur nord, dans un effort |legne. Un peu plus terd, d'autres formations se dirigeaiont sur [tes Principaux conseillers militai-

pour s'infiltrer dans la ville. Ce-|Colais. Les derniers evions à franchir le Pes-de-Calois alfèrent

  

   

   
  
  
    
  

     

       

 

 

pendant, tous les secteurs sont té-

|

Lembarder des ouvrages ennemis situés plus eu nord. Les pilotes de le

,; moins

da

combateforienx, sav|_ LONDRES, 20. (Service spéciel au “Petit Journal"). —|R.A.F. pilonnent TEMPERATURE
aumonce que les Russes ont repous-

|

Trois escedrilles canediennes bombardement ont participé |les forces ennemies NUAGEUX ET CHAUD

sé huit attaques consécutives de à une etteque aérienne massive sur des objectifs industriels en —— Vallée du duo! SsbkLTS

Vetnen] dans perduplusie d. Les! Allemagne du nord-ouest, hier soir. LONDRES, 20. — Des avions del

fl

aiedoomentnungex # de

ers d'hommes au cours de ces Aujourd'hui des centaines d'evions de combat ent porté combatbritanniquesontses argsfuse crHere

assent, de durs coupe sur les territoires occupés de Frence. C'est le |de mines allemands, détruit quatre modérée: paétidlement"180
première attaque d'une telle envergure depuis plusieurs jours. |avicns ennemis sur la côte de Bel- Shand ares quelques ©

Les appareils britanniques, sué——————————————— [gique et end un autre na-

||

==
Des navires de la flotte russe de [nombre

de

300, ont dd braver une vire nasi près du Hâvre, vendredi,

souwiL

ET

T7

Ds eiotre se tiennent non loin

|

ombre de300,eatdd braver we)

[Fn

Hollonds

J

|dans un raid violent. Trois appe-
de is côte et bombardent les con-|pom In base navale et sous-| En outre du raid concentré sur |Pells britanniques ont été perdus.

seatrations militatete sk axe marine d’Emden, et le con-|ces deux principaux centres, des v
parte ; rave k en tre ferroviaire d'Auesnel , en [bombes ont été jetées sur des ob-| Voyage interrompu

ja sheeoti po TsEP Allemagne. D'immenses incendies |jectifs secondaires dans in même

Te livier garnison tions et ont ét4observie à l'issue du raid. région, et des sérodromes de Hol- de rnalistes
“ » tions a ues ont arrosée d’explosifs.

a Le croiseur “La Crimée Rouge” étaient telles, au m du dé-| Neuf appareils britanniques ne français. àParis
prendre cinq heures pour en-|part, qu’qu'on craignit Yexpédi- [sont pas rentrés. (Berlin a rappor-| VICHY, 20. — Un upe de

les halen ne fût quelque peu manquée.|té que les raids ont causé aM journalistes français al daient

les avions, qui ont dé cou- gera)dommages dans les quertiers partie ur visiter les centres in-

plus de 250 milles avant d'at- llaires, etque l'un des appe-

|

dustrie d'Allemagne où les ou-

des combats. En un seul jour |teindre Emden, juste

su

nord Ja [Tells aillés » abattu. vriers français sont employés à des

nazis ont perdu un régiment » Jus sa de Emden en est à son 7Bième raid |travaux de guerre, ont vu leur

d'infanterie, soit environ 3,000 Hollande et à l'embouchure de la |britannique, et Auesnebrucke a son

|

voyage interrompu à Paris. Cette

¥ hommes, et une vingtaine de tanks, rivière Ems, puis Auvesnebrucke, 80ième. visite était organisée par les auto-

f sont revents

à

Jours bancs oprès |aateas usDausyeurs demines Hide alomendes Tu Sermistions
3 +

ment canc 8!

LE SULANIMALqui dest |aveie accompli à le lettre Jour wi

|

atiomands Mer, do mimegus na |) Parle, sns dorer nécune expil
ally girate. sion. vire ebtier nasi, au large du Hâvre. ‘cation.

 

 

 

 

 

       
 



 

© Cripps réclame invasion

«MARCHONS SUR BERLIN
a

=¥

= Lait

AVANT DECRIER HALTE!”
LONDRES, 20. — "Marchons jusqu'à Berlin

Ç ier; halte!”, s’est écrié sir Stafford Cripps,

orLesouvernement, ale Chambre des Communes,

à fa suite d'un vibrant ‘plaidoyer qu'il fit pour deman-

der une invasion de l'Europe occidentale par les Alliés.

il n'a pas précisé le date probable de l'établissement

d'un second front, qui est bien, croit-on, le sujet actuel

‘des entretions de Churchill et de Roosevelt. “Mais,il

semble, dit-il, que Hitler croint fortement que le temps

‘de cette invasion ne soit pas très éloigné”.

Dispourrontesselliés qu’ils pourront encore
tien i: “Le “War Office” a annoncé, sa-tre des revers parce que l’en-

orp puissant. Mais il à signalé medi, que les autorités de l'armée
Allemands frissonnaient britannique ont pris possession d’un

ln pensée d'une invasion vante territoire d'une étendue de 36
milles carrés, dañs l’East-Anglia,

cette portion de l’Angleterre la
lus rapprochée de ia Hollande.
‘ous les citoyens ont reçu l'ordre

d'évacuer les lieux d'ici au 20 juil-
let. La seule explication que l'on
donne c’est que ce terrain est re-
quis comme “centre d'entraine-
ment”.
Des dépêches de Steckholm rap-

portent que plusieurs compagniez
de charbon ont averti les proprié-
taires de navires de transport qu’ils
discontinuaient le transport par
voie de Rotterdam à cause des atta-
ques incessantes de la R.A.F. et du
manque de protection aérienne suf-
fisante. On a aussi annoncé que les
Allemands avaient établi un vaste
champ de mines pour fermer com-
plètement le Skagerrak, à l’entrée
de la mer Baltique. Ce champ de
mines s'étend sur une distance de
120 milles du sud-ouest de la Nor-
vège au nord-ouest du Danemark.

La nouvelle venue de Chine au
sajet de l'attaque probable des Ja-
ponais contre la Sibérie est accep-
tée avec de plus en plus de sérieux.
On croit d'autre part que les enne-
mis tenteront de vaincre les Alliés
en Egypte et d'atteindre le canal
de Suez. Îls feront certainement des
tentatives pour y amener des trou-
pes considérables immobilisées en
Îtalie et en Grèce.

L'assaut des Japonais en Sibérie
pourrait fort bien coïncider avec
une violente poussée des natis en
Europe. Les Nippons auraient main-
tenu en Mandchourie une armée
forte de 1,000,000 d’hommes. On
croit que l'heure “zéro” de l’atta-
que combinée de l’Allemagne et du
Japon n'est pas loin de sonner.
Les autorités britanniques préci-

sent qu'elles sont au courant des
mouvements de troupes des puis-
sances de l'Axe. C’est ainsi que
Churchill aurait demandé une aide
immédiate aux Etats-Unis pour
neutraliser une forte poussée des
Allemands contre Suez. Les puis-
sances, croit-on, feront tout en
leur pouvoir pour obtenir une vic-
toire rapide et complète.

Un sous-marin nazi
coule, aux Antilles,
un naviredominicain
% WILLEMSTAD,(Curaçao, Antilles hollandaises). — Le journal
Koon Nieuesberichten” disait, aujourd'hui, qu'un navire de la
pe que dominicaine était arrivé en ce port, ayant à soa bord
ne en d'un autre navire dominicain coulé per un sous-marin alle-
ipo «8 Capitaine du sous-merin avait donné ordre ou navire de
vie cargaison par-dessus bord pour prendre l'équipage du navire

. ——
(Une dépêche de Cludad Tr illo, Une femme élue

Mépublique de Bt-Domingue, disait ministre à Cuba
LA HAVANE, 20. — Le prési-

{ Que le navire coulé leMarin était pe dous-
Sei le schooner Kueva Alta dentFulgencio Batista . annoncé,

“N , ven , ormation d'un nou-
Toute porGurih Oracle” falsait| veau ministère à Cuba et la nomi-
Bent de 17 apn, SEC UD charge- nation comme ministre saus porte-
Maïs, d'œufs et de citrons, de feuille de Mme Maria Gomez Car-
fartie de la carga) fromage. Une bonell, qui était déjà membre du

0Us-mariy Taton fut saisie par Sénat, C’est la première femme à
et be, Jon 8pprovi- occuper co poste.achoon-r fut dy- L'ancien ee de Cuba a dé

missionné, , pour perme
au président de de réorganiser. M.

los Saladrigas est demeuré pre-
mier ministre,

que les
déjà à

 

Pendant que Churehill et Roose-
velt conféraient à Washington,
Cripps (ci-haut) a prononcé un
vibrant discours à la Chambre
des Communes, à Londres, dans
lequel il s'est écrié: “Fonçons
sur Berlin”. Les pays de l’Axe,
at-ilassuré, frissonnent à la
pensée que les Alliés ouvriront
probablement bientôt le nouveau

front réclamé par la Russie,

prochaine par les Alliés. Des dépê-
ches de Stockholm rapportent que
les hôpitaux et les écoles ont été
avertis d'être prêts à évacuer les
lieux à la moindre alerte. “Il n'y
pas de doute, dit Cripps, que Hit-

ler se prépare en conséquence. Maisles forces combinées des Etats-
Unis, de la Grande-Bretagne et de

Russie, permettront lancer
tne attaque victorieuse contre Hit-
er en Europe occidentale. Cette
altaque doit être victorieuse, au-trement elle causers encore plus
de dommages”, P  
 

 

 

3 navires Japonais
sont coulés dans le
défrolt Malacca
LONDRES, 20, — L'Ami-

rauté a annoncé dvjourd'hui
que des sous-marins britanni-
ques avaient coulé trois gros
navires japonais dons le dé-
troit de Malacce, Le détroit de
Malacca sépare la Malaisie de
Sumatre, qui sont tombées
Fune et l'autre aux moins des
Japonais, au début de l'année.
Le communiqué ne donne pas la

date de ce triple torpiliage.
“Un sous-marin attaqua un con-

vol composé de trois navires”, dit le
communiqué. “Le plus gros des na-
vires, un très grand bateau, fut tor-
Ppillé et coulé.
“Un autre sous-marin britannique

torpilla et coula deux gros navires
japonais de ravitaillement”.
Probablement ces navires japonais

manoeuvraient dans le secteur de
Singapour où l'ennemi prétendait
derniérment avoir remis en état la
grande base navale britannique,
Les Japonais tiennent, en fait, la

totalité des Indes néerlandaises
maintenant. Cependant, quelques
troupes de guérillas combattent en-|
core dans les régions montagneuses
de Sumatra et des autres Îles de
l'archipel.
Le détroit de Malacca s'ouvre sur

l'océan Indien et procure un passage
d'importance aux ravitaillements
japonais de la Birmanie, en vue d'u-
ne invasion de l'Inde,

 

 

 

LES COLONNES BRITANNIQUES
OBLIGENT ROMMELà RECULER

LE CAIRE, 20. (Service spécial au “Petit Journal”), —
Les défenseurs britanniques ont, aujourd'hui, repoussé une ten«
tative des forces du maréchal Rommel de faire une trouée dans
les nouvelles lignes formées à la frontière Libye-Egypte,
On rapporte que les forces mo-

biles du lieutenant-général Neil
Ritchie ont engagé le combat avec
deux colonnes axistes, dans le ter-
ritoire sis entre les Tignes britan-
niques et Tobrouk. Les chars d’as-
saut de la hutième armée britan-
nique auraient eonsidérablement
entamé les effectifs ennemis.

“L’ennemi n'a pas poursuivi son
avance”, dit le communiqué, ses
deux colonnes rebroussant chemin
vers l’ouest après s'être appro-
chées jusqu’à 25 milles de Bardia”.
Les colonnes mobiles britanniques
tentent apparemment de confiner
l'ennemi la route côtière, afin de
prévenir toute attaque massive
contre la ligne de la frontière
égyptienne.

L'aviation royale conserve enco-
re la supériorité dans les airs,
secondant les forces de terre dans
leurs attaques sur les chars d’as-
saut et les colonnes d’approvision-
nement de l'ennemi.
Des dépêches du front indiquent

que Tobrouk essuie le feu de ca-
nons axistes de longue portée,
mais marquent que la situation
actuelle est plutôt fluide.
L'armée du général Ritchie est
 

Durs coups portés à la
base nipponede Rabaul

MELBOURNE, 20. — Au cours de l’un de leurs plus vio-
lents raids de le bataille d'Australie, les oppareils alliés ont

attaqué Raboul, hier, et porté trois coups directs sur un trons-
port nippon de 10,000 tonnes,
d'autres novires, détruit des®—
avions ennemis au soi et criblé
de bombes et de balles le dis-
trict des cérodromes et des
quais.

Selon un communiqué émis par’
le général Douglas MacArthur, les
Alliés ont abattu un et probablc-
ment deux avions de combat japo-, p
nais du type “Zéro” qui tentaient
de les intercepter. Des coups ont
aussi atteint deux hydroplanes en-
nemis. Tous les appareils alliés
sont revenus intacts à leur base.
Rabaul est l’une des plus puis-

santes bases d'invasion ennemies. !
située suv l’îile de Nouvelle-Bre-
tagne, dans l'archipel Bismarck, à
800 milles au nord-est de l’Austra-
lie et à 500 milles au nord-est de
la base alliée de Port-Moresby. A
cause des longues distances, les
bombardiers des Nations unies ont
exécuté leur mission sans l'escorte
de chasseurs.

 

—_—

M. W.-L. McDougald
décédé à 60 ans |
—

L'ancien sénateur Wilfrid Lau-,
rier McDougald, est décédé à aa de-
meure, 342, avenue Redfern, ven-
dredi, à l’Âge de 60 ans, Il était né
à Alexandria, en Ontario, où il fit:
ses études commerciales. Il fut

dué plus tard à l'université |
ueen de Kingston. I! arriva à
ontréal en 1909, où il réorganisa

la compagnie de charbon “Ogdens-
burg Coal & Towing”. En 1921, il,
était élu président de la Commis-
sion du port de Montréal, poste
wil occupa jusqu’en 1930, Il avait
du nommé sénateur en 1926.
Le défunt laisse aon épouse, née

Mary Hannan, d'Odgensburg, N.-
Y.; deux fils, M, John McDougald,
de Montréal, et i major Wilfrid-J,
McDougald, de Calgary.

probablement endommogé  

maintenant divisée en trois grou-
pes. Le premier est à eonsolider
les forts de la frontière Libye-
Egypte. Le deuxième est retran«
ché à Tobrouk. Le dernier, fortes
ment mobile, harasse l’ennemi à
l’intérieur du désert.
Tout indique que la plus forte

avance axiste n'a atteint que la
route de la vôte, à l’est de Gambut,
À environ &5 milles de Tobrouk,

A Londres,.on prévoit que l’Als
lemagne recourra à des parachu-
tistes pour l'assaut massif sur
Tobrouk. Si cette place-forte tom-
bait, les troupes de l’Axe entre-
prendraient un assaut de front
sur les lignes britanniques de la
frontière égyptienne.
Le “Times” de Londres, souvent

considéré comme le porte-parole
officieux du gouvernement, écrit
que le front de Libye devrait être
considéré comme un deuxième
front tout trouvé pour une offensi-
ve alliée renforcée. D’autres jour-
naux de la capitale anglaise lan-
cent contre le gouvernement un
barrage de critiques acerbes et de-
mandent une mise au point au
Parlement.
D’après certains expeits militai-

res, les chars d'assaut de 2B ton-
nes dont se servent les Britanni-
ques en Libye ne sont pas de tail-
le, et la supériorité aérienne ne
constitue pas le facteur dominant
de la victoire.

L'aviation britannique du Pro-
che-Orient a porté de rudes coups,
hier, en Libye, à Rhodes et à
Crète, afin de nuire aux “eommu-
nications ennemies et A leurs bases
d’approvisionnement.

 

Bizarre accident, rue St-Laurent
 
 

for, de 8¢-
bel peasant camien celta compagnie,

lean, (Photo du “Petit Journal”,
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IW LE PETIT JOURNAL,

Lé vole du budget presseraif plus que le débaf s
OTTAWA, 20. (Du correspondant du ‘’Potit Journal").—

Le Perlement canadien commencera, lundi, l'une des semaines

Les pres importantes de la session depuis l'ennonce du plébiscite :

ot

lo

présentotion de I'emendement & le loi de mobilisation. PEINE
En effet, en raison de la tournure de la guerre l‘hon. J.-L. lls-

ley,ministre des Finances, « jugé nécessaire d’insister oupris
du cabinet pour obtenir la suspension immédiete du débat sur
le mobilisation qui dure depuis déjà dix jours, afin de déposer
siens plus de délai le budget de lc présente onnée financière.

PARR

. eanadienne connaîtra les nouveaux |les citoyens canadiens de certifi-
C'est mardi que la population

impôts qui la frapperont et les
mouvelles restrictions qui attein-
dront — une fois de plus — les
articles de luxe où voire semi-
Bécessaires.

Les observateurs politiques pré-
vélent, en effet, une hausse
vale d'un multitude de taxes —
tant directes qu’indirectes. — Car
fl faut au gouvernement canadien,
eette année, tant pour les dépenses
de que pour l’administra-
tion civile, la somme presque fan-
tastique de tout près de quatre
milliards de dollars. En effet, les
déboursés militaires se chiffreront
À trois milliards de dollars tandis
qe les dépensesciviles atteindront

cents millions de dollars. Pour
peu que la guerre s'intensifie et
surtout si les Japonsis tentaient
une attaque contre notre côte occi-
dentale, les dépenses du Dominion
dépasseraient même avant la fin
de l'année le chiffre de quatre mil-
Hards de dollars.

M. Ilsley a déjà laissé entendre,
fl y a quelque temps, que le gou-
vernement fédéral serait forcé
d'emprunter le montant colossal
d'un milliard et demi de dollars.
Ce qui revient à dire que le Do-
minion devrait prélever en taxes
de toutes sortes le reste des dépen-
ses militaires et civiles annoncées
pour cette année — soit la somme
wertiginieuse d’un milliard huit
eent millions de dollars.

Pour prélever ces deniers le
ministre des Finances devra pro-
bablement taxer à la limite la po-
pulation canadienne. Ce qui porte

p r de nouveaux impôts
ou des hausses dans les impôts ac-
tuels, c'est que M. Ilsley a tou-
jours refusé de déclarer, lorsqu’on
’interpellait à la Chambre des
Communes, s'il croyait qu’il avait
atteint “la limite“ de la capacité
imposable des contribuables du
Dominion.

Ainsi donc personne ne serait
surpris au Parlement si le minis-
tre des Finances annonçait, mardi
prochain, que la taxe de la défense
est accrue d'un autre 3 pour cent
— qui ferait 10 pour cent pour
les célibataires et 8 pour cent pour
les gens mariés; que l'impôt sur
le revenu est augmenté d’un autre
15 r cent; que de nouveaux

ts d'accise frappent les arti-
cles semi-essentiels; et même que
le gouvernement sera obligé de re-
eourirà l’épargne forcée — c'est-
à-dire à l'achat obligatoire pour

Ecrasé par un camion sur
lequelil lentaitde sauter
Arthur Sirois, un adolescent de

15 ans, demeurant à 6, Wordale
Park, repose présentement à l’hô-
pital entre Ia vie et la mort après
avoir été écrasé par un eamion sur
Jequel il tentait de sauter.

camion, qui était conduit par
M. Philippe Labelle, de Vanleek-
Hill, comté de Prescott, Ontario, se
dirigeait de l'ouest à l’est sur la
Tue Saint-Jacques, au coin de la rue
Atwater, quand le jeune Sirois ten-
ta de s'y agripper.

Il manqua son élan et tomba sur
la chaussée. La roue droite du
louré camion lui passa sur le corps
et il resta étendu sur le payé, Un
automobiliste qui passait à ce mo-
ment-là arrêta sa voiture et y pla-
ga le blessé qu’il conduisit à l'hô-
pital Western.

Plus tard, om le transporte à
Fhôpital Général, où on nous décla-
re quil souffre d’une fracture pro-

e du crâne, d'une fracture de
jambe droite et de nombreuses
tusions, L'enquête fut faite par
lsutenant ot les agents

 

 

. Charlebois et Mullins de Ia radio-
Jollee,

Njuinio @* -
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L'artiste Anna
  

ents de guerre ou de bons de la vie-
toire.

La présentation du budget, au
premier stage du débat sur la mo-
ilisation, aurapeut-être pour effet

de raccourcir de plusieurs semai-
nes la discussion sur ce bill, qui ne
paraît pes près de finir. I n'est
pas impossible que,si le budget de
mardi est hs nien que le
premier budget de guerre présen
à l’automne de 1939, nombre de dé-
putés — surtout dans les provin-
ces anglaises — préfèrent laisser
tomber le débat sur la mobilisa-
tion. “Ils se contenteraient alors
de critiquer, mais pour quelques
jours seulement, les nouveaux
impôts”, nous confie un député bien
au courant des manceuvres qui se
déroulent dans les couloirs du Par-
lement.

onais au inta sont les
joses, et si ne vien

gi
 

faire diversion, le vote sur le
de ln mobilisation ne se pren
sûrement pas avantle 14 juillet. En
effet, depuis l’ouverture du débat,
55 députés ont participé à Is dis-
cussion, Et l’on compte sur les lis-
tes des différents whips 96 dépu-
tés qui ont annoncé leur intention
de parler, sur ce nombre l’on trou-!
ve 33 parlementaires de la pro- à
vince de Québec. Et l'on croit aussi| *
que le gouvernement continuera
aussi longtemps que possible à fai-
Te parler un ministre par jour au
moins jusqu’à la bonne moitié du
débat sur le bill'de la mobilisation.
Ainsi cette semaine il y & même eu
une journée ou deux ministres ont
prononcé des discours, Les mem-
bres du cabinet qui ont pris part
à la discussion sur la conscription
cette semaine sont; hon. J.-G.
Gardiner, ministre de I’ jcul-
ture; l'hon, C.-D, Howe, ministre
des Munitions; l'hon. Louis Saint-
Laurent, ministre de la Justice;
Thon, J.-T, Thorson, ministre des
Services de guerre; l'hon. T.-A.
Crerar, ministre des Ressources;
Thon. Colin Gibson, ministre du
Revenu National, Le ministre qui

riera lundi sera l'hon, Angus
eDonald, de IaMarine de guerre.

   

 

Le lieutenant Lucien Pallasclo, du
Royal 22e Régiment, qui s’oecupe

Les nazis réclament activement des préparatifs deIe
des cales françaises PE" iQué

 

  

  
tion présentée par bn Ligue des Cadets do FAL 4

, à officiellement inauguré, samedi matin, l'exposi-
Canads, aux établissements Eaton. Vers 10 heures M

matim, à l'issue d'une parade publique à Inquelle participalent les cadets de l'escadrille de Verdun et unefanfare de I'Aviation reysle canadienne, Mile Neagle et um groupe d'hôtes d'henneur ent invité le publie
en nembre à ce déploiement de nes jeunes aspiranis-aviateurs. On remarque sur la photo dl]

au premier plan, Mille Anna Neagie, puie le maréchal de PAlr William Bishep. (Photo du “Petit Journal”),

chez les Cadets de l'Air

|

UE   

Sensationnelle odyssée d'un
aviateur devenu fantassin

 

WATERVILLE, Nouvelle-Ecosse, 20. (Spécial au ‘Petit
Journal”). — Héros d'une sensationnelle odyssée, le sergent
pilote Donald Keith, de le R.C.A.F., @ fait lo guerre d'eboré
comme aviateur puis ensuite comme simple fantassin en Ex-
trême-Orient. Encore à Jova, après la chute de cette ile, il ¢
réussi à s'évader en poys britannique sur une jonque chinoise,

+——————_.Keith n'est ue de 22 a

pastyBT Soorce t un an en eter-
re et il a, à son crédit, cing avions
nazis. Pendant la bataille de Ma-
laisie, on l’a envoyé à Singapour.
Il est arrivé là 12 jours seulement

la forteresse.avant la reddition

  

ssion à Waterville, son
home al, Keith raconte qu'’a-
vec plusieurs autres aviateurs il a
fui Java, lors de la chute de

ui et ses compagnons
se sont alors transformés en sol-
data d'infanterie et ils ont livré de
furieux combats A la baïonnette
avec les Japonais, pendant quatre
jours.

Isolés, ils durent enfin se réfu-
gier dans les collines où ils se li-
vrèrent à des batailles d’eacarmou-
ches. Ils sont demeurés à Java
 

LONDRES, 20. - L’
annon Allemands tion

ont récemment {haste auprèsde Le recrutemont de F'Avia
M. Pierre Laval À obtenir la 9UX Trois-Rivières
cession 000, tonnes de| _Un officier du bureau de reeru-
vaisseaux marchands français pré- |tement du Corps d’Aviation royal
sentement dans les eaux méditer-| canadien visitera la ville des Trois-
ranéennes. Rivières du 22 au 26 juin,

Certains hommes feront
leur service obligatoire
dans la Gendarmerie royale

OTTAWA, 20. — Le Gazette Officielle du Canada i-
ait, hier soir, le texte d’un ordre-en-conseil en vertu duquel
certains hommes oppolés §aire leur service militaire obliga-

re peuvent être incol s dans d i I
qualité de constables cadre—oncarmerls

Cette ffecte les hom-
mes jugésInapiesà l'entraînement ASaan
militaire mais qui peuvent se
charger de services spéciaux dans Le conseiller municipal, M. Jean-
la Gendarmerie, dans le cas où au- Marie Savignac, a Proposé qu’une
cun sursis ne leur n été accordé, |enquête soit faite au sujet des mai-

L'honorable J.-T. Thorson a ré- sons qui ne sont pas encore habi-
cemment appris que la Gendarme- |tées à Montréal et surtout de celles
rie royale ne dispose pas d'assez qui ne sont plus habitables. Il est
de personnel pour faire face à tou- [d'avis qu’on devrait entreprendre
tes les obligations qui lui sont im- [au plus tôt la restauration de ces
posées par guerre. habitations abandonnées afin de

Les hommes ainsi versés au |les faire servir de nouveau aux fa-
corps de la police fédérale le se-|milles actuellement sans logement.
ront pour toute la durée de la |“Cette méthode serait certes plus

   rre, ou pour toute de |louable, dit-il, que d'entasser ces
convenab le [familles dan magas

mi SE Justice. per rs et des ent pains, des

Un ouvrier électrocuté

ST-JOSEPH, N.-B, 20. — Un
employé de la compagnie “New

EnWebb,hetde00eatadt-R. Wel ans, à
électrocuté, vendredi, lorsqu'il en-
tra en contact avec un fil électri-
que à haute tension. Il était alors §
oceupé à peinturer un transforma-
teur. Il Inisse son épouse et cing |

ants.

MONUMENTS

   
Pourquoi D'avons-nous
pas un MONUMENT?

ECAIVEZ NOUS POUR
PHOTOSDESS INS PRIX.
MOUS _IRIGIONS DES MONUMENTS

DANS TOUT LE CANADA

MONTREALGRANTEWORKSCO.
10 Solut-Josgues Guest, Mentréel,    

la Royal in

 

 

pendant 17 jours, À la suite de ls
chute de l’île, vivant dans les col-
lines et se nourrissant de fruits
sauvages et de noix de cnco.

jongue|
Keith raconte qu’il put finale

ment, avec quatre Austruliens, s
trouver une jonque chinoise, Ia
firent alors voile vers l'Inde. Une
journée seulement après leur dé
part, un navire marchand anglais
les recueillit à bord et les condui-
sit Jusqu'à Tîle de Ceylun.
De Ceylan, Keith s'«embarqus

pour San-Francisco.
Keith raconte que les Japonais

n’ont pas peur des balles mais que
les baïonnettes leur donnent Is
frousse.

© ost. rue Ste-Catherine

Tai: PL 74-11
AUTRES SALONS Langues2 : 8 ru

7030 rue St-Denis Tl Tone 420 4
MONTREAL LONGUEUIL À 
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M, Louls Dupire
mourl sublfement
à l'âge 54 ans

j listique du Ca-mondeJor Jon

Le rdre de ses

nds Tes  Drésentants en la

Dornoane de M. Pouis Dupire, jour
naliste de earrière bien connu. n

ot mort presque subitement, vers

11 heures vendredi soir, à l'hôpi-

Notre-Dame où on Pavait trans-

porté d'urgence. Ti s'était affaissé,

   

 

rt
M. Louis DUPIRE, dont les arti-

cles en matière de politique muni-

cipale étaient toujours fortement

documentés rt jouissaient d'une

grande autorité.

 
inconscient, un peu avant 11 heu-
res, sur le trottoir en face du
numéro 1535, avenue Bernard, à
Outremont. Constatant l'état grave
du malade, le Dr René Dandurand,
903, rue Cherrier, le fit transpor-
ter à l'hôpital, où son cas fut jugé
déseapéré. Le malade reçut les der-
niers sacrements et à 11 h. 30, on
constata son décès. Me Richard-L.
Duckett, coroner de Montréal, per-
mit de remettre aussitôt la dé-

uille mortelle à la famille du dé-
unt. Celui-ci a succombé à une

attaque aiguë d'angine.
M. Louis Dupire faisait partie

«de la rédaction du “Devoir” depuis
, #0 ans.Il était à son poste, vendre-

di après-midi et faisait des projets
d'avenir avec ses confrères. Îl était
Agé de 54 ans. Breton d’origine, il
était né en 1888, à Ploërmel, dans

Morbihan. Il vint au Canada
à l’âge de 2 ans et résida d'abord
ea Acadie, à Pointe-à-l'Eglise, près
de Grand-Pré. Il alla ensuite he-
biter l'Ouest canadien. Il fit ses
études classiques au coll de
l'Assomption et au séminaire de
Philosophie. Attiré par la méde-: eins, il fat même interne à l'an-
cien hôpital Notre-Dame. Il s'o-
Tienta vera le journalisme et tra-
vailla au “Canada”, à “La Presse”.

entra au “Devoir” en 1912, où
soccupait surtout des questions

Municipales et sociales: il était
aussi 3itor aliste,

unt laisse son épouse, née
vonne d’Estimoville; quatre file,
rard, Jacques, Jean et Pierre

on ire; et deux filles, Marie et
9 rèse Dupire. Il habitait au nu-Méro 4298, rue St-Huberty

Les membres de la rédaction duetit Journal” déplorent grande-
Tent la mort de l'excellent cama-

od et du véritable journaliste

Ta familleduot Porttrent Aunleurs sincères condoléances. ge do—_———V.
Pas de journoux du
matin, oux Pays-Bas

DRES, 20, — D, {gence de nouvelles Aneta1eeonMissaire nazi Arthur Seyss-vient d’ordonner en ane

 

 

ensdont l'éditiprbliée le matin dev nuqueétait
affaires, abandon-

intribu cette mesure à la
trique etRe ue

ea
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Panet dit que l'on créera des unités autonomes

 

Le brigadier général E. de B. Panet, commandant du dis-
trict militaire No 4 et responsable de la défense des citoyens
de Montréal, vient de communiquer, aux présidents conjoints
de la campogne de recrutement de l'armée de réserve, une très
importante déclaration ou sujet des officiers conodiens-fran-
çais ot des groupes de Cenadiens frongais dans les régiments
eeanglais de la ville.

Il a permis de créer, selon Je
nombre et l'importance des re-
erues dans les régiments de lan-
gue anglaise, des unité. autonomes
avee leurs propres officiers et sous-
officiers.

Cette déclaration du brigadier
néral Panet ne peut être que la

jenvenue, pendant la pr te
campagne de recrutement de l'ar-
mée de réserve. Elle fait justice
aux Canadiens français et encou-
ragera certainement ceux-ei à s’en-
rôler encore plus nombreux,

Voici ce qu’a communiqué le gé-
néral:

“Si un nombre suffisant de Ca-
nadiens francais désire s'inscrire
dans des unités de réserve, autres
que celles d'infanterie où il existe
déjà un certain nombre de régi-
ments canadiens français, on for-
mera en temps opportundes unités
et des compagnies, confiées à des
officiers et sous-officiers de lan-
gue française.

“Ainsi par exemple, si un grou-
de Canadiens français assez

important pour former une troupe
se joignait à l'artillerie, ces hom-
mes seraient groupés ensemble;
s'ils étaient suffisamment nom-
breux pour former une batterie,
un régiment ou une brigade, on
ferait de même et on leur donne-
rait des officiers de leur langue
dès que le nombre aura été recruté.

“On a déjà pris des mesures
pour nommer un officier comman-
dant d'une batterie canadienne
française dans le Ze régiment de
la RCA”

Les présidents conjoints du re-
crutement de a réserve, MM. de
Gaspé Beaubien et Ruasell-P. Bell,
ont accepté avec enthousiasme et

500 journalistes
américains en
congrès à Québec

Près de 500 journalistes améri-|
eains, qui se rendent à Québec au
congrès de la “National Editorial
Association”, ont passé plus d’une
journée à Montréal. Arrivés jeudi
soir et vendredi matin dans la
métropole, ces nombreux visiteurs
ont parcouru plusieurs de nos in-
dustries de guerre et se sont ren-
dus compte du travail intense qui
se poursuit chez nous. Un grand
nombre d’entre eux ont aussi visité
l'aérodrome de Dorval où ils ont
u examiner à loisir les puissants
mbardiers du “Ferry Command”.

Un autre groupe a assisté à l’ou-
verture du dépôt d'effectif No 5
de Lachine.

Les visiteurs américains ont pris
part, vendredi soir, à une réception
ui s’est léroulée en l'hôtel Mont.
yal ob le maire Adhémar Ray-

nault leur a souhaité la bienvenue.
Un message d’amitié envoyé par
le premier ministre Mackentie
King leur fut aussi présenté.
Les journalistes américains se

sont embarqués, semadi matin, sur
uh navire de la Canada Steam-
ship, pour un voyage au Saguenay.
Ils ont visité, en route, les usines
de guerre de Sorel. Les congressis-
tes reviendront à Québec, martii,
pour l'ouverture officielle de leur
grand congrès.

—- SOURD —-
INTRODUCTION DU MERVEILLEUX
NOUVEAU GEM V-4
ATUBES VACUUM
rt mr “Cristal

claire,
naturelle

Autres modèles 194%
sans Datierie encombeante

rantie pour la vie
Qualité!
nable

‘etitesse! Prix trés comve-

RAVOX ERADIO-PHONE
Montréol

  

empressement cette déclaration du
brigadier néral Panet, parce
qu'elle fait la juste part due aux
Téservistes canadiens français.

       

 

Le brigadier général E. de B.
Panet, commandant du distriet
militaire No 4, qui vient de faire
une très importante déclaration
au sujet des officiers canadiens-
français et des groupes de Cana-
diens français qui s'enrôlent
dans les régiments anglais de

l’armée de réserve.

La campagne du recrutement en
est rendue à sa cinquième journée
et les 10,000 réservites que l'on
cherchait pour la garnison de
Montréal ne sont tous inscrits.
D’après les dernières compilations
qui datent de vendredi soir, on
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)   

M. J.-H. Deschones,
vice-président
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Canadiens français dans les régiments anglais
+
comptait 3,157 nouvelles recrues.
Ce chiffre ne peut pas révéler
toute l'étendue de la campagne de
recrutement puisqu’elle a vérita-
blement commencé mardi midi, par
les grand dîner et discours du mi-
nistre de la Défense, J.-L. Ralston,

 

à l'hôtel Mont-Royal. D'ailleurs,
les chiffres ici publiés ne eompren-
nent que les journées de mardi,
mercredi et jeudi. De nombreuses
inscriptions ont certainement été
recueillies depuis et le seront en-
core davantage en fin de semaine.

Un point d’hohneur

E THÉ,comme vous le savez, nous

vient des Indes et de Ceylan; et

tous les hommes sur les bateaux

qui le transportent à notre pays risquent

leur vie chaque jour du voyage.

 

C'est un point d'honneur pour nous de

nous servir seulement de la quantité de

thé prescrite par le Gouvernement.

Evitez le gaspillage et n’employer que

votre part.

THE ‘SALADA’ 
 

   

M. RENE DUPONT,
président.  

     
    

     

  
    

“Rien n’est si beau que son pays”...

En cette fête nationale que nous célébrons,

drapeaux au vent, nous saluons tous ceux

qui ont fait notre pays et mous rendons
hommage à nos ancêtres.

 

4020, rue STE-CATHERINE Est
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Les Canadiens francais
célébreront avec éclat

leur féte nationale
Avec ta célébration du Ille centenaire de Mentréel, le Fite

de le Saint-Jean-Boptiste revêtira, cette année, un caractère

tout particulier et un éclat plus solennel. La métropole honore-

ve en ce jour du 24 juin lo vaillance de ses fondateurs et leur

apportera une véritable apothéuse. La race conodienne-fran-
gaise en tirera la ferme conviction de ‘’rester elle-même”et le
secret de durer, de grandiret de vivre une vie ncetionole

x® 1

féconde. ;
Les Canadiens frantais écoute-

ront avec profit les exemplesde la

wie de leur saint patron qui leur
seront présentés au cours des cé-
rémonies religieuses, Ils y appren-
dront comment saint Jean-Baptiste
mit sa tête à prix pour la défense
d’un principe. .
Comme par le passé, des feuilles

d'érable ont été vendues aux cito-
ns, qui les ont portées fièrement

{leur boutonniére, Dans plusieurs
des paroisses auront lieu des 1na-
nifestations religieuses et patrio-
tiques, Car notre peuple reste con-
vaincu qu'une patrie sans Dieu n’a
plus de valeur.

Lundi soir, à-7 h. 30, le Chalet
de la montagne sera tout en fête;
500 convives prendront part à un
diner-opérette. La dégustation des
mets canadiens sera précédée et
suivie d’un chant approprié, sur
des airs d’opérette et d'opéra con-
nus, d’après un libretto de M. Vic-
tor Morin. Ce sera une agréable
nouveauté.
La vieille tradition du feu de la

Saint-Jean sera honorée cette an-
née encore, par une grande fête qui
se déroulera mardi soir, au pare
Lafontaine, Cette coutume, connue
des Gaulois, et qui nous est par-
venue par nos ancêtres, était en
grande vogue autrefois à Paris.
Chaque citoyen qui s'appelait
“Jean”, devait le soir de la Saint-
Jean allumer un fen devant sa
porte. Un bûcher plus gros était
dressé dans chaque quartier et un
énorme était allumé sur la place
de Grève par le roi lui-même. Au
temps du grand saint Eloi et mal-
gré les défenses du bon évêque, les
paysans dansaient et chantaient

Des Canadiens

réussirent à sauver

leur avion avorié
—_—

LONDRES, 20. — La BBC.a
aujourd'hui raconté comment un

 

—

autour du bûcher,
 

On observait
également cette coutume en Es-
pagne, en Angleterre, en Alle-
magne, en Italie et au Danemark.
De nos jours encore, cette vieille
coutume s'est conservée chez-nous.
Mardi soir, il y aura un grand

concert au pare Lafontaine; puis
le biicher sera bénit par Mgr Oli-
vier Maurault, recteur de l'univer-
sité de Montréal, et allumé par Son
Honneur le maire Adhémar Ray-
nault,

Mercredi le 24 juin, fête nationa-
grand-messe pontificale sera célé-
brée en l'église Notre-Dame par
8. Exc, Mgr Joseph Charbonneau,
archevêque de Montréal, Le R.P.
Ledit, S.J., prononeera le sermon
le des Canadiens francais, une
de circonstance. Toute la foule par-
ticipera à cette cérémonie par son
chant; ce sera l'heure de la prière
et de la reconnaissance,
Le grand défilé historique sera

d’une grandeur extraordinaire.
L'histoire de la fondation de Mon-
tréal sera représentée par 19 chars
allégoriques. Des délégations nom-
breuses et des groupes entiers de
Montréal et des municipalités en-
vironnantes y prendront part.
A cette occasion, le président

général de la Société Saint-Jean-
Baptiste, M. Athanase Fréchette a
émis le voeu que “tous les patrons
accordent à leurs employés cans-
diens-français le congé du 24 juin
pour leur permettre de prendre
part à toutes ces manifestations
patriotiques et nationales”.
A l'occasion du 24 juin, les ci-

toyens doivent pavoiser abondam-
ment leurs demeures et leurs éta-
blissements, Il faut affirmer le
caructére catholique et français de
“tout un peuple qui, malgré les
difficultés de l'heure, est résolu à
vivre puissamment”,

   
La blonde actrice de l’écran,

Brenda Joyce, vient d'annon-

cer qu'elle doit se retirer tem-
porairement du cinéma, parce
qu'elle deviendra mère en no-
vembre prochain. Elle s’en tra
retrouver son mari, le lieute-
nant Owen Ward, au camp

Roberts.

Un garçonnet se noie
dans le canal Lachine
Le canal Lachine a été le théâtre

d'une nouvelle noyade, samedi
après-midi. Le jeune Léopold Lus-
sier, domicilié à 2416, rue Centre, se
promenait Je long de la berge, vers
1 heure, accompagné de son frère
Guy et d'un autre garçonnet, lors-
qu'il fit un écart et tomba acciden-
tellement dans l'onde.

Malgré l'alerte immédiate et des
recherches actives, on n'a pu le
retrouver vivant. Ce n'est que vers
6 heures, le même soir, qu’un citoy-
en, M. Ubald Hébert, 5i9 DesSel-
gneurs, à réussi à repécher le ca-
davre, à l'aide de grappine. M. Hé-
bert était dans une , me
compagné de MM. John Nowlan,
548 Burgess et Paul Lalonde, T47
St-Jacques ouest.

Les constatations d'usage ont été
faites par le sergent Moreau, de la
police municipale. --

 

 
  bombardier Wellington, dont l’é-

quipage était canadien, a réussi à
atteindre l’Angleterre après une
mission de bombardement au-des-
sus de la Rubr la semaine derniè-

L'appareil à été sérieusement en-
dommagé mais à pu quand même
lancer ses explosifs sur son objec-
tif de la Ruhr. A Anvers, il fut at-
teint Br le feu antiavion, ce qui
démolit le système hydraulique et
diminua Vefficacité du moteur,
feu se déclara à divers points de
l'appareil et les hommes d’équipa-
ge durentarracher des pièces de
tissu de couverture avec leurs
mains nues,

Enfin, au-dessus de la mer le
moteur se mit à cogner, à cause de
la pénurie d'essence, mais le pilote
réussit à atteindre l'Angleterre et
à atterrir de façon parfaite,
—

Nouveau genre
-

de fraude
mis à jour
La police provinciale fait actuel-

lement une enquête au sujet d’un
nouveau genre de fraude qu'elle a 3
découvert, samedi matin. Îl s’agit
d'une Italienne qui aurait obtenu
un certain nombre de permis
tomobile pour des jeunes gens qui
lui auraient payé une commission.
Ce rauduleux fut révélé
par l'un des “clients” de l’Îtalienne|
Qui a compare devant le juge Lan-
xlois, pour une violation des rè-
flements des permis d'auto. L'Ita-

nne aurait signé des formules où
elle se disait “parente” où “tu-

 

trice” de cas jeunes guns. Cost ;
ir plusainsi qu'ils pouvaient

facilementleur permis de conduire.

Le général Alcis Elias est
mis à mort par les nazis

LONDRES, 20. — Les Allemands ont annoncé, samedi,

 

au sol, près de Dorval

1

d'au-|4

qu'un peloton d'exécution ovait mis fin au cas étrange du gé-
néral Alcis Elias, ancien premier ministre du protectorat de
Bohème-Morovie. Le Ter octobre dernier, ce général tchécosio-
(vaque avait été condamné à mort par une “Cour du peuple”
sous l'accusation de haute trahison et de conspiration avec
Fennemi, et privé de tous ses droits civils pour la vie
| Une nee de nouvelles alle-4——————_
mande, dans une dépêche trans-|que le terrible chef de ja Gestapo
mise Prague et diffusée par |commença l'an dernier à semer la
Radio-Berlin, à annoncé que le gé-
néral Aleis Elias avait été fusil-

116, vendredi. La dépêche ajoutait
le général avait avoué avoir

eu des relations avec “l’ennemi”,
mais elle ne donnait aucune raison
pour expliquer pourquoi les nazis
oi

terreur en Tchécoslovaquie, il or-
donna la mise à mort de centaines
de personnes. Le général Elias fut
l'un des premiers que Heydrich
ordonna desaisir. Il fut conduit à
Berlin
cause tira en longueur

Tout indique que le général
tchécoslovaque est une nouvelle
victime faite en représailles pour
l'assassinat du “Boucher” Hey-
drich, et un nouveau martyr. Lors- rat en avril 1939.

SOURDS!
Venez examiner et essayer le

nouvel instrument

Acousticon ‘Symphonique
Un chef-d'oeuvre de

très compact,
à treis dimensions, tel

qu’illustré.

OUSTICON
INSTITUTE

1396 ouest, rue Ste-Catherine
HA. 0717

 

que tehécoslovaque, était un ami
intime du prési
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pour subir son procès. Sa |£
x u i pendant (4

nt mis à mort si subitement. que les pelotons d'exécution nazis |
‘aisaient des centaines de victimes. |
Le général Elias, qui fut minis- 1

tre du Transport sous la Républi- ll

n lent Bénès. 11 de-i]
vint premier ministre du protecto- [

HITS
AMÉRICAINES EN ANGLETERRE. N'EST QU’
DE FORCES EXPÉDITIONNAIRES CONSIDERABLYARDY
DELHI, 20 — GANDHI SE DIT PRET AIDER CHINEFrRÉSISTER AU JAPON POURVU QUE LIBERTÉ SOITRENDUE AUX INDES. - ‘Ç
MOSCOU, 20 — COMME NAZIS REPRENNENT*
OFFENSIVE À SMOLENSK PORTE-PAROLE RUSSE 4
DECLARE ARMÉE ROUGE PLUS FORTE QU'AU DÉBUT
OFFENSIVE.
LONDRES, 20 — 400 SÉNÉGALAIS QUI RESISTE \
ANGLAIS A MADAGASCAR RALLIENT GÉNÉRALDi Aux

  

| GAULLE.
WASHINGTON, 20 — 2 DESTROYERS SERONT LANCE
DIMANCHE ET 2 AUTRES MERCREDI, |
 

Deux avions s’écrasent

Au moment d'aller sous presse, nous apprenom qu'un
avion vient de s'écraser en flammes, près de Dorval, Des té,
meins oculaires rapportent qu’une épaisse fumée s'élève #
près de 1,000 pieds au-dessus des débris.

D'autre source, on nous communique qu'un bombordieg
s'est œussi ebettu, vendredi, vers 5 heures du soir, dom Ig
même région. I! à apparemment piqué du nex alors qu'il étaid
trop près du soi. Les dommages sont légers. Le pilote à été
transporté sur une civière, et on n’a pu obtenir d'informations

CADEAUX
pour la MARIEE

Nous offrons un choix illimi-
té de cadeaux pourla moriée

NOS PRIX SONTLES
PLUS BAS

EXTRA SPECIAL
ENSEMBLE
DE MARIEE

$4950

Comprenant BAGUE de
FIANÇAILLES et JUNC

Bolitaires $15.00 et plus

Charmants articles
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pour cadeaux
Argenterie, coutellerie, verre taillé, montres, diamants o

bijoux dont on se souviendra longtemps. Et pourtant ilx ne sont

pas coûteux. Si vous songez qu’ils constituent une valeur per-

manente et non un simple déboursé qui représenterait une

pensée passagère. Visitez nos deux magasins vous y trouverez
le cadeau de votre choix au prix qui vous conviendra.

COMME NOS AIEUX:
SOYONS FIERS

EN CE GRAND JOUR DE LA

SAINT-JEAN-BAPTISTE. PRE-

NONS LA RESOLUTION DE

SUIVRE ARDEMMENT LES

TRADITIONS DE NOS ILLiS-

TRES AIEUX. COMME EUX:

SOYONS COURAGEUX. TENA-

CES ET FIERS.

(Le magasin sera fermé foule Ia

journée mercredi, 24 juin).
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ille de Concordia a

a1nd
bel Anne, elle ne voit rien venir,

pr ne peut rien percer du mys

ze de son avenir,
à autre,Iest question

, Îles tractatio

deears qui tiennent déj les

rdons

d

e

sa bourse par lentre-

eo ission des affaires

de Québec et qui veu-

Jopele, 8contrat, s'assurer

Lie lesdits cordons une emprise

plus définitive encore. |

ili maintenant qu'on

aapromin qui aurait l'avan-

de nous laisser ignorer la plu-

part du temps la présencedes re-

résentants de nos créanciers, Ce

sont ces messieurs qui prépare”

ruient le budget ot une to celui-

di épuré et adopté, on n ‘entendrait

plus parler d'eux. _

Le comité de contrôle (ainsi

s'appellerait les représentants des

créanciers) prendrait cependant

l'engagement de déposer Je budget

devant le conseil au moins trente

jours avant le délai juridique fixé

pour son adoption. Ainsi ce corps

aurait le temps de l'étudier, d'y

suggérer des modifications, Cela

me veut pas dire qu'il serait tenu

compte de toutes ces propositions;

mais le conseil se trouverait tout

de même dans une situation meil-

leure que la présente car, à deux

reprises, il n'a guère eu que quel-

ques heures pour prendre connais-

sance de cette énorme pièce, C’est-

à-dire qu'au vrai elle à été adoptée

par défaut et sans qu'il ait eu le
temps de voir la dime de ce qu’elle
contenait.

parie

On s'émeut de la situation

du logement

Quelque cing cents familles
doivent vivre au petit bonheur
dans des magasins, des garages,
voire des hangars et autres lo-
eaux de fortune — si l'on peut
dire, Nous en parlions l'autre
jour pour stimuler les autorités
municipales à s'occuper du pro-
jet Gaudin pour l’utilisation des
terrains vagues et, avec le con-
cours d'une organisation de guer-
re, l'écection sur ceux-ci des mai-
sons de temporaires.

L'idée est en marche. Le Comi-
té exécutif a reçu au cours de la
semaine une importante déléga-
tion qui l’a prié d'agir en le sens
plus haut indiqué.

M, Aimé Parent, membre du
comité exécutif et président du
comité consultatif du service
d'urbanisme, annonce que ce
corps se réunira incessamment
pour étudier le problème loge-
mentaire sous tous ses aspects.

Le comité consultatif priera
ceux de ses membres qui sont
architectes, ceux aussi qui ont
quelque compétence en matière

bitation de former un sous-
tomité technique avec mission de
récommander à l'administration
municipale ainsi qu'au gouver-
sement d'Ottawa les mesures
ye il conviendrait de prendreurgence pour encourager lapet te construction dans les limi-
es de notre ville, La délégation
dont IL est plus haut question a
Egéré d'intervenir auprès dutouvernement central pour quesoient maintenues en vigueur

Pendant toute ls durée de laTerre la loi nationale de l’habi-Fon et aussi la loi epéciale deahitation en temps le guerre.

Sommes-nous

u
n

Tin

oumoins?
palesommes-nous à Mon-? autres tele chiftre exact de Iaporduelest—_—

fr ON Sa——
0 danpUISTRE environ 2,000,-

fouvesux chauffeurs d'su-

Chivniqua de "Hotel de Ville LE

créanciers se contenteraient
dernière rumeur. — Il y en & toujours beaucoup ! — Au sujet

te avec les porteurs d'obligations. — Voyent ainsi moins souvent

rais maîtres nous pourrions un peu les oublier. — Avantage. — La

nos Ton du logement. — On songe & agir. — Quel est le véritable chiffre

situe tréaloise. — Une énigme cocosse. — Nous nous
s mieux qu'on nous ne l‘a dit.

lnrille de Montréal proprement |de santé municipal estime cette md-

C'est là un mystère, un mystère
tè- tel, comme le souligne un journal, |cipaux qui se contredisent, ee qui

ue cela devient un simple jeu de (est quelque peu scabreux.
evinette où chacun a sutant de

chance de tomber juste que son
voisin,

Le chef des estimateurs dans un, nous sommes 892,000
ne qu’il a présenté mercredi|

 

pulation montréalaise à 1,000,000 | te 1,307,592 habitants — pas un de

mes. 5, :
Le bureau statistique du service

|

Ce qui peut contribuer à éclairer

 

me population à 980,000.
Voilà done deux services muni-

Par contre, le dernier recence-
ment fédéral nous apprend que
{ment fédéral nous apprend que

ontréalais.
y nt à notre bottin, Lovell's, il

‘exécutif porte le chiffre de la ; affirme que notre bonne cité comp-

moin:

 

 

 
Un petit Hercule de 7 mois

 
 

 
 

Une revue américaine publiait, à la fin d'avril, la photo d'un jeune

“Tarzan” de 11 mois, doué d'une force musculaire peu ordinaire.

Même à Montréal, on peut trouver un phénomène semblable et peut-

être plus extraordinaire encore. Il s'agit du bébé Robert Loiselle qui

n’est âgé que de 7 mois et fait preuve d'une force .prodigieuse.

Depuis l'âxe de $ mois, cet enfant se soulève seu) par ses bras et

peut rester suspendu pendant de longs moments. Il sait déjà dire

plusieurs mots en anglais et en français. Il a des muscles solides de

jeune Hercule comme le prouve bien cette photo prise récemment.

On voit ici le bébé Robert Loiselle, suspendu par ses bras vigoureux

à un support d'habit accroché à un fil de fer. Il resta dans cette

position pendant de longues minutes sans manifester de crainte ni

de fatigue. On voit près de lui «a mère, Mme E. Loiselle, 1823, rue

Visitation. (Photo du “Petit Journal”).
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Choix exclusif de cadeaux offerts oux
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de contrôler le budget
 

l’énigme de ces
qu’en tout temps, mais particuliè-
rement en temps de guerre, la po-
pulation peut varier rapid
Les industries de guerre et nombre
d’autres causes attirent chez nous
ce qu'on pourrait appeler une po-
pulation semi-flottante.

D'ailleurs, chose consolante, le
service de santé fonde ses statis-|
tiques sur un chiffre relativement
bas. Il va de soi
mortalité comme le taux de morbi
dité deviennent plus avantageux si
notre population dépasse les 930,-
000 indiqués par le rapport du bu-
resu des statistiques, Ce qui vou-|‘
drait dire, à tout prendre, que nous
nous portons mieux qu’on ne nou:

Autre constatation,
dans ces temps de rapide mutation
les chiffres les
chance d’être les plus exacts. Dans
le cas qui nous intéresse, ces chif

variations c'est fres-là sont ceux de Lovell, puis-
que ce recensement ne date que de
quelques zemaines,

SANS-QUARTIER.lement.

ue le taux de la
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Voyez ces jolis
costumes de bain
Broadcioth imprimé de gran-
des fleurs, garni d’un piqué
blanc au buste et à lc jupe.
Taille et culotte en mattletex
et épaulettes ajustables. Rose,
bleu pâle, turquoise ou bleu
marine dans les petites,
moyennes et grandes $3
tailles . … ….

Costumes de jeu
ravissants

Style boutonné en avant dans
un trois pièces en beau broad-
cloth imprimé dans toutes les
teintes imaginables. Collet
tailleur et fines nervures aux
deux poches; jupe très cireu-

taire dans les tailles iv
12420ans .. ...... ..

 

   

   

  

Nouveaux
ensembles pour

les sports

Ensemble idéal pour la campa-

gne. Joli filé de rayon, frais et

d'une coupe impeccable, Teintes

de vert, bleu ou rose avec rayures

de teintes contrastantes. Man-

ches courtes et bouffantes. Tail-
les 12 à 20 ons, Une 32”
au baine à … … … … ……  

J.-E, CADIEUX, president JC. AUBRY, secrétaire-trésorier

1480-90 MONT-ROYAL EST — FA. 3541 
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Les oeufs apportés au C'ouvoir sont classifiés d'après feur pesan-
teur et déposés dans des tiroirs métalliques que l'on voit dans
cette photo. On n'y accepte que des oeufs de 2 onces et plus. Chaque
tiroir est étiqueté au nom du propriétaire des oeufs. remarque
à droite M. Adrien Paquin, directeur du Couvoir de Pont-Viau, qui
termine cette première étape de » couvée. — (Photo du “Petit

ournal™).
 

Pilote australien qui
n'a pas froidaux yeux

LE CAIRE, 20. (Service spécial eu “Petit Journal”), —
Les autorités permettent aujourd'hui de révéler que les expé-
riences qui permirent à l'avion américain Kittyhawk d'agir
comme bombardier en Libye furent faites dans le plus grand
secret, il y a plusieurs mois, par le pilote australien de combat,
le chef d’escadrille Cliff Caldwell, surnommé “le tueur’’,
Le porte-bombes est fixé sous—

l'avion et il s’agissait de détermi-!toucher à I'hélice, Caldwell et ses
ner le maximum de l’angle auquel
on pouvait lancer la bombe sans

 

   

 

    

  

      

  
  
  
  
  
  
  
  
   

Les prêtres soumis
aux pires œuautés
par les Allemands
LONDRES, 20. — 11 est de

plus en plus certain que les pré-
tres sont soumis aux pires trai-
tements par les nazi§ en Aile-
magne, Cest ce que déclarait,
ces jours derniers, le ministre
de l'Information britannique,
l’hon. Brendan Bracken, à Ia
Chambre des Communes.

“Nl y a, dit-il, un flot conti-
nu de preuves qui nous arrivent
au sujet des cruautés exercées
par les nazis contre les prêtres.
M est abeolument certain que la
persécution religieuse se pour-
suit en Allemagne et dans les
pays oecupés. J'ai tenté d’atti
rer l’attention de la hiéra
eatholique sur ce sujet, mais je
n'ai pas encore réussi à obtenir
de communication directe avec
le Pape”,

  

Des femmes
oprès 186 ans

PRINCETON, 20. — L'univer-
sité de cette ville, qui n’a pas
accepté de femmes parmi ses
étudiants depuis 186 ans, n dé-
elaré qu'elle en admettrait, cet
été, pour certains cours de guer-

 

copains passérent plusieurs heures
à étudier le problème avec une
certaine certitude mathématique, et
ils conclurent qu’il y avait moyen
de plonger à un angle prononcé
sans risquer de toucher l’hélice. Il
fallait le prouver et Caldwell décida
de tenter l’expérience lui-même. I
se rendit donc au-dessus de ln Mé-
diterranée avec une véritable bom-
be. M avoue qu’il ressentit “un
petit frisson à la nuque”, en li-
chant sa bombe.

11 ouvrit le couvercle de sa ca-
bine et s'assura que son parachute
était tout prêt, au cas où il lui
faudrait sauter. I! plongea ensuite
à l'angle déterminé d'avance, lâcha
ss bombe et passa une excitante
fraction de seconde.
A son retour, ses copains qui

l'avaient suivi de près lui dirent
que la bombe avait passé à un pied
e l’hélice. Caldwell fit deux au-

tres essais dans le désert. Un jour,
il voulut a’essayer pour de bon,
contre l'ennemi. Sans en parler à

rsonne, il partit avec une bom-
, survola le camp ennemi et déci-

da de bombarder un aéroport. Ii
licha sa bombe, il 1a vit éclater
au bon endroit et il retourna a
toute vitesse à sa base.
Le commandant de la Royal Air

Force, dans le désert, avait télé.
phoné partout pour demander sur
un ton de grande colère quel mysté-
rieux pilote avait été survoler seul
Paéroport ennemi. Caldwell fut
obligé de lui avouer: “Je regrette,
c’était moi. Je voulais faire ma der-
nière épreuve contre l'ennemi, et
je ne l'ai pas manqué”. Son com-
mandant se mit à sourire. Depuis, le Kittyhawk est la terreur de
l’ennemi.…

# €
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UnCanadien francais remplace
un Japonais pour sexer 18,009

poussins, par semaine
La grands formule moderne du coopératisme semble

prendre une envergure de plus en plus considérable et fruc-
tueuse. Maintes entreprises ont déjà produit des résultets fort
eppréciables on plusieurs domaines. Il semble donc qu'après le
guerre, ce système prendra encore plus de vogue et servira au
rétablissement normal des affaires. j
—

Une des meilleures preuves du tiquement une température de 99prieGopalals ComalSetsSARJu fy
fondé, il à 10 ans, par M. Louis- d'humidité, Dans ces incubateurs } !

Philippe Yiorin, maintenant ins. les poussim éclosent en 21 jours.

Sen aceite | [Tomodévelop t considérable. Un -
Sapondéengagé pour le sexage| Ie sexage des poussins est un
des poussins, y à été remplacé, de-[travail très délicat dont les Japo-
puis deux ans, par un expert ca- nais sont reconnus comme les

Badien-français qui doit trouver le| grands experts. 11 y a deux ans,

  

       

  

      

  

Au bout de 21 jours de couvée dans les ineubateurs, les poussinz sortent de I'oeuf. C'est alors qu'ils

sont sexés et déposés en des boltes pour l'expédition. Entassés dans ces boîtes de carton, garnies de
paille, les poussins me sont pas nourris et conservent une température égale. Ceux que l'ou voit ici,

n'ont qu'un jour; les noirs sont des “Plymouth Reck” et les jaunes des “Leghorn”. Main ilx sont

pleins de vie et peu fareuches. On en voit un petit, à droite, qui semble bien se plaire sur la main d'une
demoiselle; il s’y blottit gentiment et sans crainte. (Photo du ‘Petit Journal”).

sexe d’une moyenne de 18,000 pou- Jl'un d'eux était enxagé au Couvoir |
lets par semaine, de Pont-Viau; mais depuis c: HOMMAES

  

  
  

 

  

tent les profits aux membres res-
pectifs, selon la vraie formule co-

dra prochainement faire un agran-
dissement de l'immeuble, Depuis le
mois de janvier dernier, on y a
vendu plus de 18,000 poussins par
semaine et les demandes, à cause
de la guerre, se font de plus en
plus nombreuses, Depuis la même
date, on y a fait couver plus de
25,000 oeufs par semaine,

Quatre incubateurs sont instal-

c’est un appareil tout à fait moder-

   

poussins “Plymouth Rock” et de
1,500 poussins “Leghorn” à l'heure.

les employer au sexage des pous-
sins, vu les grandes exigences de
la guerre actuelle, M. Léon Chabot
est chargé du sexage des poussins

en ‘plusieurs couvoirs de la région
de Montréal.
 

temps, il a été remplacé par un ex- VAILLANCE

pert canadien-français, M. tn CANAGIENS
habot, Saint- com !

Le Couvoir Coopératif de Pont- Seyaciathes Celui-ei west fait FRANÇAIS
Vinu compte actuellement 40 mem-lune spécialité de ce travail après
bres, qui sont des cultivateurs fai- [avoir étudié aux Etats-Unis. Avec | Ÿ
sant l'élevage de la volaille, Les |m. Simon Matte, instructeur avi-
membres apportent les oeufs au |cole de Lennoxville et qui vient de! SOYFZ CNIC
Couvoir central où ils sont eouvés trouver le secret du sexage des din-| POLR LA
gratuitement. Une fois éclos, les !donneaux, M. Chabot a réussi à ra- STIF ANS
poussins sont vendus par les - |vir aux Japonais leur secret. II peut HAPTISTE
teurs de l'association qui en remet- en effet déterminer le sexe de 4,500 COMPLETS

opérative, . . Elégart modele
: Le travail du sexage est fort dé- A desunt eme

Le Couvoir de Pont-Viau à une !jieat, et il exige beaucoup de juge- ) le. vb tone.

capacité totale de 100,000 ceufs.|ment et un fin doigté, Les experts 824%
Un grand nombrede cultivateurs|en ce domaine sont fort rares et v a apart
(désireraient en faire partie, mais l'on sait qu’en Angleterre comme Yemen om

on y manque d'espace. A certains len d'autres parties du Canads, on $160 *
moments, on a dû refuser même |a dû libérer des Japonais, détenus ” ph
jusqu’à 8,000 oeufs à Ia fois. Il fau- {ayy camps de concentration, pour , MAISON

Katre Beaubien
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police sait chaque motdes
entretiens secrets entre Barbara
Hutton et un baron allemand

CHICAGO, 20. — Un avocat
trop entreprenant n’a pas tou-
jours gain de couse. C'est ce que

 

NGTON,
vasrule des Etats-

îte surveillance

,15, à cous®

1atlantiques
qu

baron ollemond.

L'ancienne prin

rlemant éprise d'amour pour ce

mon“ allemond sons po

idées nozistes, 9 pris

rendre à Mexico,

on secret par téléph
le baron. Caluire a

isse of qu'i
pat allées et venues.

és que le baron pr
cnt 90 11 pourra recevoir un

 

ution. Celle-ci ne tarde pas

mot, prononcé ‘dans ses conve

urs. Récemment, Il y

le barot travaillait pot

dant de communiquer à

ment, sur la côte

Dinistre des Affaires étrangères, Anthony Eden.
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20. — Les ogents de le

Unis_exercent une

sur la personne de Barbara

étroite $hériti esins à chaîne 5,

, PhiritidradesB0L00S iphoniques ef
‘elle fait régulièrement à

cesse Mdiveni, qui semble
‘’sports-

rter aucun intérêt à

l'habitude de yenve-

ses 40 rd d'un avion privé pour

for 4 Hellyecod 2 bo sfle peut communiquer

one transatiantique avec

un cousin qui demeure en

tient constamment au courant

évoit qu'il sera bientôt dans un
sppel, il en avertit

ussitôt an chblogramme

pi envoie à louer un avion

prié et à s'envoler vers Mexico où elle peut effectuer

son appel clai jestin.
lutton ne soupçonne pas que chaque

Mais Barbar 1 rsations téléphoniques
t conservé par

avec le baron allemand, à été capté e

lice fédérale américaine et par les

le Se nine eut certaines difficultés
entre elle et le baron, ou bien elle apprit que

ur le gouvernement allemand,

yn un cAblogramme lui recomman-

are aunia. vec elle. On la vit aussi récem-

du Pacifique au Mexique, en com-

pnie de la comtesse di Frasso et d'un cousin du

Sates VERICHROME

 

Mariée a plusieurs reprises, Barbara Hutton est
maintenant en amour avec un baron allemand
avec qui elle communique en secret par ciable-

gramme, en se rendant à Mexico.

  
  

comprend, aujourd'hui, John Be-
nedek, avocat de 30 ans qui vient
de défendre sa propre couse dans
une affaire retentissante de di-
vorce. En plus de perdre légale-
ment sa femme, il a été condamné
a payer $250 en frais d'avocat de
la portie adverse, et à passer 90
jours en prison pour mépris de

! Cour.
Paraissant en Cour Supérieure,

à la fois comme mari et comme
avocat, Benedek a eu recours à
une double technique qui n eu
l'heur de déplaire au juge Oscar
Nelson. En contre-interrogeant sa
femme, Mme Evelyn nedek,
âgée de 28 ans, l'avocat et mari a
insisté violemment pour savoir

| comment et où il l'avait frappée.  

| LE PETIT JOURNAL, 21Juin 1942 9°

Un avocaf perd sa cause ef sa femme
H lui décocha question sur ques.

tion, n'oubliant aucun détail suse
ceptible de la mettre en contradice
tion avec elle-même. Le juge
Nelson, au bout d’un moment, a
demandé à Benedek d’adoucir son
verbe, et de demeurer assis pour
parler, mais l'avocat n’en fit
rien, I) continua sa diatribe et son
barrage de questions, terminant
disant “Tu n’es qu’une menteuse,
avoue-le done !”

Le juge n’en voulut pas enten-
dre davantagé et condamna Benee
dek à 90 jours de geôle pour mé-
pris de Cour. Et il termina toute
‘affaire en accordant le divorce à
la jeune femme, condamnant son
mari à payer tous les frais qu'elle
avait encourus, soit pour une
somme de $250. Enfin, un ordre
de 1a Cour enjoint Benedeck de
remettre à son ex-épousq tous les
meubles du ménage, et de ne

jamais molester qui que ce soit de

la famille de 1a nouvelle divorcée.
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Heures de bureau:
v sms. à 9 pm.

Liguori Bergeron,
Ba. O.D.

M. Bergeron sera à DOLRFAIUT, les 22 et 8
juin à l'hôtel Manoir. A ST-FELICIEN. le 24 à
l'hôtel Bellevue; à CHICOUTIMI les 25, 26 et 27
juin; bureau en l'édifice Lessard (sur la cote)
et à PORT-ALFRED. les 29 & 30 juin à l'hôtel
Port-Alfred. Ses bureaux seront ouverts aux
endroits ci-mentionnés. de 9 hrs. du matin à

9 hrs. du soir.
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Le Verichrome ne demande pas

beaucoup d'attention~il a de la “por.
tée.” Avec lui, un appareil erdinaire

 

   

 

nouvelle importance. Maintemes votre

Kodak à l'œuvre pendant tour l'été.
Les instantanés que vous
cette année seront inestimables,

Et comme vous voules qu'ils soient

vos plus beaux .… nets, claire at bien

“vivante”... charges votre appareil

avec uo Film Verichrome Kodak

C'est lo favori de tous. Des millions

de gens l'emploient tout le temps
parce qu'avec ni ils sont sûre d'eux

mêmes-sûrs d'obtenir de meilleurs
instantanée quel que colt le tempe.

devient un meilleur appareil. Deman-

det « ot exigez — le Film Verichreme

Kodak. Ches votre marchaud de
Kodaks. , . .

Toutes les semaines, faites une visite

A votre soldat, à votre merin ou à

votre avisieur, “en instantanés.” C'est

le moyen le plus sûr et le plus simple

de rester en relations,
.

Au Canada, KODAK ext ls marque

de commerce déposée et lu propriété

exclusive do Canadian Kedah Ce.
Limited, Toremte, Quiarie.
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Sans bruit, les ramoñeurs|enÿrénde vogue en Hoïti
de cheminées poursuivent]"eue Remordsenee

de populerité”, C'est ce que déclarait à l'un de nes représen-
tents M. Philippe Conteve, qui est de retour à Montréel depuisleur besogne sur les toits

: veu quelques jours à peine.

 

a
A
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H y © plus de cent ons, le des cheminées étaitremenege
fait per de jeunes garçons qui se lcisseient glisser dans les che-
minées pour les nettoyer. Comme le reconte Chories Dickens,

ces pauvres petits sertaient alors des cheminées les vêtements

couverts de suie et le figure sillonnée de lermes sur fond noir.

 

Mais de nos jours, les petits remeneurs n'ent plus de chence
à couse de l'exiguité des cheminées; des hommes oat mainte-
nent pris leur ploce.

Montréal a ses équipes de ramo-
peurs, travaillant 365 jours par an-
neé sur les toits et sans jamais ap-
paraître devant le public dans leur
vêtements couverts de'suie, Leur
travail bienfaisant s’secomplit sans
bruit et sans reliche au prix de
10 sous, par étage, Sans peur, ils
grows eme

—

bons nerfs, car it lui faut passer
de maison en maison en marchant
toujours sur Jes toits, Il doit être
jeune et agile pour accomplir ces
randonnées. Pour passer ainsi
d’une maison à l'autre, il se sert
de son échelle, souvent comme d'un
pont, Il y grimpe l’été alors que les
toits sont brûlés par le soleil et
l'hiver quand la neige et la glace

{les recouvrent.
A Montréal, les ramoneurs de

cheminées travaillent § jours par
{| semaine et 7 heures par jour, avec
un salaire de’ 350 sous de l'heure.
Lorsqu’il s’est qualifié par ses ser-

4| vices, le ramoneur peut devenir
:| contracteur. La métropole a ainsi
1} 12 contracteurs en ramonage dont
chacun est assigné à un quartier
de la ville, Une loi municipale obli-
ge les eitoyens à faire nettoyer
leurs cheminées au moins une fois
par année.

Un des ramoneurs les plus expé-
X{ rimentés de Montréal est sans con-
4] tredit M, Edouard Cantin, qui nc-
«| complit ce travail depuis près de

25 ans, 1) dit que cette besogne
n'est pas dure, mais qu'il faut en

#| connaître le tour, Il faut savoir où,
3] comment et quand balancer

vi brosse dans la cheminée, D'aprés
| lui, un ran@neur peut nettoyer 75
i] cheminées par jour. °

M. Emile Paquette est aussi un
ramoneur expert puisqu'il fait ce
métier depuis plus de 30 ans. Il ra-

i| conte des faits amusants au sujet
| des gens qui ne suivent pas l'aver-

tissement du ramoneur et négli-
gent de fermer la porte de leur
cheminée, Ainsi un jour, une dame
négligente eut le désagrément de

d voir son bébé, qui dormait dans un  
Depuis près de 25 ans, M.
Edouard Cantin, que l'on vuit ici,
accomplit à Pannée su besogne
de ramoneur de cheminée, C'est
tout an prique de savoie prome-
ner la leu brosse piquante,
dans le tuyau peur y enlever la
nuie qui, en retour, vient décorer
de la figure et les vêtements

du ramoneur.

traversent les toits de la ville, ar-
més d'une échelle de 14 leds,
une grosse brossc garnie pi-
uants et d’un câble de 70 pieds.

Île nettoient des cheminées de tou-
tes sortes, des grosses, des petites

et des courbes. Ils sont toujours à l'initiative de la Société St-Jean-Baptiste, I ‘
de ble: pendant r i ; . |deuxsemblependantqueTo Nd rania exestopra a snr COQUETTE \; /
les gone deIamaisonLe bienfer-

ser po e leur sheminde, Sans électricité! Bans machinerie! Sane produits chimiques
Lo J twertzn) MARCEL VERVILLE —

Jourde brosse dans a cheminée et LTER. . Comprenant:
a remonte lentement avec un mou- CIAL ‘

vementdeDalancierquimebtoit les LAVEUSES — MEUBLES — REFRIGERATEURS, ETC. HAIR-DO ° “coquette” régulre $
Touvement à quatre reprises, puis 2339 BEAUBIEN, EST (coin des Ecores) CAlumet 3120 oe oS fhampeeiar 12.50
le travail atterming, Maisit nest MARCEAU . Miseplie
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denplais àIatête, Celuidoit M D
sers zepere:1 Me A. DROUIN MARCAU +
ees nuages de suie,
Le ramoneur doit aussi avoir de

 

Le Suède se prépare
STOCKHOLM, 20.—“L’Associa-

tion de préparation aux raide s6-
riens de Suède” annonce que plus
de 295,000 personnes font partie de
cette organisation, et que plus de
57 autres Buédois ont déjà

bi us entraînement préliminaire.

petit lit rose, figure et la robe
couvertes de suie, qui s'était égale-

Tépandue dans la saile à

La meilleure façon d'éviter ces
désagréments, c’est de suivre les
conseils des ramoneurs. Chaque
propriétaire est averti 48 heures
avant leur passage, au moyen d'un
avis imprimé qui est distribué de
porte en porte. Et c'est ainsi que
durant toute l'année, les ramo-
neurs rendent un précieux service
aux citoyens de la métropole en
gardant en bonne condition les che-
minées de leurs maisons.

par une

 
PROPRIETAIRE DU CAPE

LE ROI DU CHIEN
CHAUD EST HEUREUX
DE SALUER SES COM-
PATRIOTES À L'OCCA-

- SION DE LA FETE DE
LA ST-JEAN BAPTISTE. 

“Les journaux canadiens nous
arrivent p! ue toujours un mois
après leur publieation; ce qui fait
que les quotidiens, même s'ils sont
lus, contiennent des nouvelles déj
vieillies. Mais le “Petit Journal”,
ajoute M. Cantave, est toujours
d'actualité: ses articles intéres-
santa, illustrés par de belles vi-
xnettes, nous fournissent une ex-
cellente vue d'ensemble de la situa-
tion internationale, C'est le jour-
nal francais qui est le plus lu en 3
Haïti; il est déposé dans nos Bi-
bliothéques nationale et municipa-
les, et les s'empressent de le
lire”, 11 fait aussi remarquer que
les Haïtiens ont noté avec plaisir
que le chroniqueur de guerre du
Petit Journal”, M. Fernand Denis, |{
rte ex t le même nom que
ministre ipotentinire de Hal-

ti à Washington, M. Fernand De-
nis,
M. Philippe Cantave vient d'être

nommé par le président de la Ré-
publique haïtienne, M. Elie Lescot,
au poste de vice-consul d'Haïti à
Montréal. Le nouveau consul est M.
Jules Legault, importateur de Mon- ÿ
tréal. M, Cantave est le premier
Haïtien à occuper ce poste.
Le nouveau vice-consul à annon-

cé que le premier prêtre haïtien,
M, l'abbé Montas, arrivera dans un
mois à Montréal pour y terminer
ses études supérieures en théolo-
gie. Le 24 juin, à l'occasion de la
fête nationale des Canadiens-fran-
cais, la radio de Haïti présentera
une “Heure Canadienne”, au poste
HH3W, sur 31 mètres, à 10 beures
du soir, avec le concours de per-

Ia |sonnalités haïtiennes et de quel-
ques artistes qui chanteront et
joueront des airs canadiens ainsi
que l’hymne “O Canada”,

M. Cantave, qui est arrivé ré-
cemment d'Haïti, signale qu'en son
pays tout est calme et que la po-
ulation, comme le gouvernement,
avorise de tout son pouvoir l’ae-
tion libératrice des Alliés avec qui
la République haïtienne s'est ran-
gée. président Lescot attache
une extrême importance aux bon-
nes relations entre son pays et Je
Canada, spécialement la province
de Québec. Les deux seuls parle-
ments français de l'hémisphère oe-
cidental se trouvent à Québec ot
en Haïti, En ce pays, l'instruction
primaire est obligatoire et-dès le
mois d'octobre prochain, l'enseigne-
ment de l’angiais y sera obliga-
toire aussi. La religion catholique
y est religion d'Etat.
Depuis quelques semaines, une

loi a été mis en vigueur en Halti
pour économiser l'électricité; Je
courant est interrompu pendant plusieurs heures chaque jour, Om
y a aussi établi le rationnement de

 

Hommages aux Canadiensfrançais!
Qui célèbrent le 84 JUIN, leur fête nationale

grande parade. ¢ette cérémonie, dus -  

mre
l'essence et de ‘plusieurs articles  essentiels à la production de guer-
re. M. Philippe Cantave signale que
le consulat haïtien est situé au nu-
méro 461, rue St-François-Xavier
et que les intéressés peuvent s'y
adresser de 10 heures à midf cha-
que jour. On y ouvrira sous peu
une exposition des dar et de
Leproduction de République

     

|
M. Philippe Cantave, qui vient
d'être nommé ice-consala

Haïti à Montréal, 
Réfraction visuelle—Exercices orthoptiques

Optométristes — Opticiens à l'Hôtel-Dieu
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Le cuite \ousiatsky se dit Rysse blanc et ne cache pas ses alllsnces

pro-nazies, Avant le conflit de 1939, il se faisait avec orgueil photo-

raphier dans son château-fort du Connectieut, saluant l'étendard

la croix gammée. C'était au tempo où les activités d'espionnage

silemand étaient dissimulées sous le manteau de la propagande
anticommuniste.

NEW-YORK, 20. — Un fantastique complot

pour utiliser les millions d’une richissime héritière
américaine afin de lever une armée de mercenaires
projaponais et antisoviétiques en Sibérie, vient d'être
découvert à la suite d’une série de raids exécutés par
le Bureau oméricain d'enquête à New-York, dans les
propriétés du soi-disant comte Anastose-Andreivitch|

  

Vonsiatsky.
Tel est le couronnement d’une

eampagne de recherches menée par
les agents fédéraux dans les multi-
ples asiles secrets du mystérieux
émigré de Russie blanche dont le
mariage à Marion Stephens, née
Ream, ex-épouse de mond Ste-
phens, et héritière d'au moirfs 860,-
000,000 acquis par Stephens dans
l'industrie ferroviaire. Comme ré-
sultat de ces raids, trois présumés
“gauleiters” américains, un pas-
teur, et une autre personne, sont
aujourd'hui accusés par l'Etat d'a-
voir trahi les secrete militaires des
Ftats-Unis = faveur de l’Alle-
magne et du Japon u avant
Pearl-Harbor, pon me

L'acte d'accusation à été émis
à Hartford, Connecticut. On y men-
tionne les “gauleiters” comme étant
Gerhard-Wilhelm Kunze, officier
du Bund américain, maintenant in-

: trouvable, et le Dr Otto Willumeit,
officier du Bund à Chicago. Les
deux autres accusés sont f révé-
rend Kurt.B, Molzahn, pasteur à
Philadelphie, qui se serait servi de
ses liaisons ecclésiastiques pourtranumetire te rensel ements

ionnage, et le Dr Wolfgan
Ebel], d'El-Paso, Texas, Vonuiatee
ky et Willumeit ont plaidé non cûl-pabilité et leur cautionnement
été fixé à $25,000 chacun. © ,

La police fédérale maintient ue¢ Janvier 1941 au 8 décembre derehier, les cing accusés ont conspirépour obtenir et livrer aux gouver-Rements Allemand et japonais desIn prmations relatives au nombre,
disposition, à l'équipement et
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au moral de l’armée des Etats-
Unis, à l'importance et à la loca-
tion de la flotte américaine, à la
valeur des établissements de l'a-
viation américgine, etc.

Depuis son mariage célébré à
Paris au lendemain de la Grande

Monoplan à vapeur de 1919
7 VE ;

     

  

  
   

  

  

    

     

Guerre, Vonsiateky et sa femme,
celle-ci de 26 ans plus âgée que lui, |N
ont véeu sur une princièrs propriété
à Thompson, Connecticut. Une es-
couade d'hommes armés y montait
constamment la garde, à cause de À
la menace “communiste” d'en mas-|H
sacrer les propriétaires.

Il appert maintenant que‘l’oppo-'
sition deVonsiatsky au communis-
me à servi de paravent à la création Ç
d'un arsenal destiné à fournir une Ÿ/
armée de mercenaires aux nazis4
et aux Japonais, le jour où serait
déclenchée l'attaque contre Vladi-
vostok et la Sibérie. Les raids des
agents de Washington ont ample-
ment prouvé ces assertions, et les
ont menés à plusieurs quartiers
secrets de la bande, notamment à
New-York, Los-Angeles et San-
Francisco.

y wl OR eA

Le développement actuel de l'aviation produit de véritables merveilles.
En moins de 8 heures,de puissants bombardiers peuvent maintenant
franchir l’Atlantique. Ces progrès semblent encore plus inouls quand
on songe qu’en 1919, un jeune étudiant français de Chicago conçut Je
projet d’un monoplan à vapeur, appelé “Le Napoléon”, qui devait
traverser l’océan en 31 heures. Comme on le voit par ce dessin, tiré
d’une revue de cette époque, cet appareil était surmonté d’une cheminée
d’où s’échappait Ia fumée de coke qui alimentait les deux turbines à
vapeur de l'avion et actionnait ses 4 hélices. Le monoplan devait por-
ber 806 livres de charbon et 560 gallons d'eau, ainsi Juan équipage de

. ommes; sa longueur totale était de 55 pieds. Mais il aurait certai-
us aidssont lespremiersexé- nement perdu ls course avec nos bombardiers d’aujourd’bui,
 

du régime soviétique à Moscou. Et Ne” 

l'indication que Vonsiatsky tra-
vaillait avec Berlin et Tokyo a été
obtenue en 1939 quand Fritz Kuhn,
le chef du Bund américain fut ar-
rêté pour ivresse à Webster, Mass.
Il avoux alors avoir bu du vodka
au cours d'une partie de plaisir
dans le château-fort de Vonsiatsky,
au Connecticut. Depuis, la police
eut l'oeil fixé sur ce dernier.
On apprit subséquemment que

Vonsiatsky était déjà un “Quisl-
ing” il y a 25 ans, au temps de
l’occupation allemande en Russie
blanche et de la contre-révolution
en Crimée dirigée contre le parti
bolchévique naissant.

Quand l'ex-madame Stephens
épousa ce “noble” personnage, son
premier soin à lui fut d’accourir
aux Etats-Unis obtenir un emploi
a la compagnie “Baldwin Locemoti-
ve Works” grâce à l'influence de
sa nouvelle femme, et il devint un
peu plus tard citoyen américain,

Cela fait, en 1934 Vonsiatsky et sa
femme (et leur fortune) se rendi-
rent & Harbin, en Mandchowie,
avec dans leurs bagages un plan de
levée d’une armée de 150,000 hom-
mes pour envahir la Sibérie et
ainsi obtenir que le Japon attaque *
enfin Moscou. D’après les agents
fédéraux, ce plan non réussi en,
1934, devait être ressuscité d’ici *
quelques mois.

 

HOMMAGES
aux CANADIENS FRANÇAIS

A L'OCCASION DE LEUR

FETE NATIONALE le 24 JUIN
A l’occasion de la St-Jean-Baptiste, le fêts nationale des

Canadiens francais, M. François Desjardins, président
actuel, (fils de M. Charies Desjardins, fondateur de la
maison), les directeurs et tout le personnel de la maison,
sont heureux de remercier tous leurs compatriotes qui les
ont encouragés dans le passé et sollicitent de nouveau leur
bienveillant patronage pour l'avenir,

x  x

 

M. Roger Marceau peut *
se servir de son nom

-M. Roger Marceau, coiffeur et
fabricant de produits de bcauté,
pourra se servir de son nom et
pourra également continuer de
vendre ses propres produits de
beauté au salon “Paris Coiffure”.

Le 5 mai 1941, M. Marceau
alors à l'emploi de M. Bernard
Bastien, avait signé devant notaire
une entente par laquelle il s'en-
gageait à ne pas se servir de son
nom, de ses méthodes et de ses
produits pour le bénéfice d’un au-
tre salon de coiffure, pour le terme
de dix années, à compter du pre-
mier mai 1941.
M. Marceau, ayant quitté récem-

ment M. Bastien, trouva un dé-
bouché pour ses produits chez M.
Eugène Winter, au “Paris Coif-
fure”. M. Bastien présenta aussi-
tôt une uéte pour une injone-
tion interlocutoire parmanente.

La Cour supérieure renvoie la
demande d'injonction avec dépens,
comme elle renvoie une demande
de dommages-intérêts de $900.

ST-DENIS ©

x

 

 MAISON FONDEE EN 1877.  
 

 
  

LE TRAITEMENT PAR INHALATION DUKE-FINGARD POUR LA TENDANCE À LA
FIEVRE DES FOINS, LA SINUSITE, LA BRONCHITE ET L'ASTHME

L'élimination des substances comme les pollans, les herbes nocives ou encore le changement
de climat, le bon air où le repos ne changeront pas l'état lui-même.

C'est une connaissance élémentaire parmi les hommes de science, qu'à moins qu'il n’y alt
une condition septique on peut rester réfractaire. En d'autres termes l'infection ou la maladie
du sinus ou des tubes bronchiaux crée une condition septique et les membranes des muqueuses
du canol nasal deviennent tellement irritées par les pollens qu'il s'ensuit ce qu'on appelle le
fièvre des foins.

Le seul moyen d'éliminer la Fièvre des foins, la bronchite, l'asthme ou la sinusite est de faire
disporaître l‘infection. Cela est l'évidence même. Le traitement par inhalation Duke-Fingard a
prouvé sans l'ombre d’un doute qu'il élimine la condition septique, comme l'indiquent des revues
médicales de Grande-Bretagne et deux rapports annuels de médecine canadiens qui discutaient
de ce traitement.

Il est difficile de respirer quand le nez est infecté. Le nez normalement empêche 95% dos
poussières et des germes qui se trouvent dans l'air d'y entrer.

Ceux qui respirent par la bouche sont vingt fois plus exposés à respirer des germes que ceux

qui respirent par le nez, quand ce dernier est dans une condition saine.

Le traitement par inhalation Duke-Fingard @ contribué largement oux bienfaits apportés

à la médecine ot à l'humanité souffrante. Plusieurs médecins, non seulement au Canada mois

dons plusieurs parties du monde, se servent de ce traitement eux-mêmes et le prescrivent è

leurs patients.

Il y a plusieurs réimpressions d'articles de revues médicales ou sujet du traitement Duke-

Fingord que l'on peut ebtenir en écrivent à l'un des trois hépiteux d'inhalation DUKE-FINGARD
à Ottawa ou & 923 COLLEGE STREET, TORONTO, eu en s'adressant à M. Edouard Fimgerd
actuellement à Montréal à l'hôtel Berkeley, 1188 ouest, rue Sherbrooke, MA. 7351.
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50 millions d'une héritière pour lever
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Rivière-du-Loup où elle sers l'in-
vitée de ses parents, l'honorable et
Mme L.-Alexandre Tuaschereau.
eee
On annonce les fiançailles de

Mlle Susanne Lord, fille de Me For-
tunat Lord, cr, et de Mme Lord,
des Trois-Rivières, avec le docteur
Frangois-Globensky Rouleau, fils du
docteur et de Mme Edmond Rou-
leau, de Montréal.
—HRE0E
Mlle Marielle Gohier, accompe-

gnée de Mlle Sicotte, est partie pour
Mcleod, Alberta, ol elle passers
une quinzaine. .
“Eee
Le mariage de Mile Marguerite

Desjardins, fille de Me Charles-
Henri Desjardins, CR., et de Mme
Desjardins, avec Me Paul Hurteau,
fils de M. et de Mme D.-P. Hurteau,
sera célébré, dans l'intimité, samedi
Je 27 juin, & neuf heures et trente,
en ia chapelle Saint-Victor de l'é-
sise Notre-Dame de Grâce.
RCE
Le haut commissaire du Canada

dans l’Union sud-africaine, et Mme
laureys, de Pretoria, passent un
mois à Durban.
—RER0E
Mme Paul Savoy est à Tberville

pour l'été chez sa mère, Mme Al-
phonse Morin, apris avoir passé 3
saison d'hiver à Montréai avec
sceur, Mme Maurice Forget.
HSOEAE
Mile Lucile Lacombe, de Notre-

Dame de Grâce, offrait un thé hier
en l'honneur de Mie Jacqueline
Bourdelais, à l'occasion de son pro-
chain mariage.

Notre-Dame de
la Garde

 

 

   

 
La grande
Notre-Dame de Ja Garde de l'ile
Perret n été célébrée avec éclat,
samedi soir, à 7 h, 30. La statue
miraculeuse, que l'on voit lei, à

fête annuelle de

été portée en precession. La cé-
zimegle, reli jeunefut mairie d'un
rand feu d'a: n gr

nombre d'anciens de Pile Perret

TERETEnee de Mile Lucette
Beaugrand-Champagne, fille de M?
Alfred Beaugrand-Champagne, dé-
cédé et de Mme Champagne, avec

Mme Archie Grier et Mile Syl-
via Grier sont parties pour une vil-
légiature de quelques mois à Métis-
sur-mer.
—_NE
M. et Mme Camille Legaré et

leur fils Ivan, sont à Sainte-Adèle
pour la saison d'été.
“LCL
Mme Léo Timmins et ses enfants

partiront le 29 juin pour la Maibaie.

Mme Emile Roliand et Mile Cé-
cile Rolland se rendront à Québec,
le 27 juin, pour le mariage Rolland-
Campbell.
"RER SE
M. et Mme Jean-Mare Chevrier,

de Noranda et leur fillette, Marie-
Paule, sont attendus à Montréal
pour un séjour de deux mois chez
M. et Mme T. Bourassa ainsi que
chez M. et Mme Joseph Chevrier,

—ERE
M. Charles-R. Lacombe passe une

quinzaine à la Malbaie. l'invité de
sa mère, Mme EK. Lacombe.
“SEAL
Mme Wilfrid Bovey est partie

pour Métis-sur-Mer où elle passers
l'été.
—SLRL
Mlle Carmen-B. Plamondon, pas-

se une quinseine de jours à Jon-
quières, l'invitée de Mile Léa Savary.

TÉonorible sénateur et Mme
Léon-Mercier Gouin et leur fils Oli-
vier sont partis pour la ie où
ils passeront la saison. Mlies Liset-
te et Thérèse Gouin iront les re-
joindre au début de juillet,
ERE
Le mariage de Mile Marie LaRo-

que, fille de M. Roquebrune-Paul
LaRoque et de Mme LaRoque, dé-
cédée, avec M. Paul de Noncourt,
fils de M. ot de Mme Arthur de
Noncourt, de la Pointe-du-Lac, se-
ra bénit, le lundi 29 juin, à neuf
heures, en l'église Saint-Germain,
d’Outremont,
RS
Mme Basil Hingston et Mlle Ai-

leen Hingsion passent la fin de se-
maine à Ottawa à l'occasion du ma-
riage Thornton-Pope.
—ETE
Miles Madeleine Panet-Raymond,

Jeannine Vidal et Madeleine Mer-
cler sont à Val-Morin, les invités
de Mile Claire Rolland.
“ee,
M. et Mme Jean Payette et leur

famille passeront la saison estivale
à Laval-sur-le-Lac,
(RER
Mme Louis Gration reçoit à l'heu-

re du thé, aujourd'hui, en !’hon-
neur de Mme Paul Huot, de Granby.
ne te

QUEBEC
Le lieutenant et Mme Renault

Saint-Laurent sont revenus de leur
voyage de noces. Avant son marie-
ge, Mme Baini-Laurent était Mile
Louise Badeaux, d'Outremont,
“TEE
M. et Mme Thomas Maher an-

noncent les fiançailles de leur fille,
Frances-Mary, avéc le docteur Lu-
cien Rinfret, fis de M. et de Mme
R.-E. Rinfret,
ETL
M. et Mme Léo L'Espérance sont

partis pour Percé.

me Jules Savard passe la sai.
son estivale à Sainte-Pétronille,
chez aa mère, Mme Arthur Larue.
A
Mme Emile Delage et sa famille

LES COMEDONS
dinparnissent factement par une mé
thede simple of efficace. Obtenez de
fonts pharmacies deus ences do poudre
“perening” que vous meltres sur Ua
Nage Imbité d'esn chaude ot
sor les coméduns qui alors
tront césement.

 
    

  

  
    

 

   

àUni
Guy Mau/feste
(Louise Vien),
photegraphiés,
samedi matin,
à l'issue de jour

mariage qui 6
été célébré
en l'église

Saint-Germain
d'Outrement.
La mariés est

lé fille du
lieutenent-

cologel ot de
Mme Thomas
Vien, ot M.

Mauffette est
lo fils du

decteur L.-O.
Mau/fette et de
Mme Mauffette,

décédés. (Phete
du “Petit
Journal”).

 

un accueil fort enthousiaste.
Mais aprés que le roi Carol et

son amie eurent loué la propriété
d'un riche exportateur britannique,
la situation devint plus calme. De-
puis un an, ils vivent tous deux
ien paisiblement sur ce domaine,

qui est situé tout près de l'endroit
où Cortes se reposait entre ses
conquêtes. La maison qu'habite le
roi Carol est de style mexicain
fort modeste.

N'ayant plas d'affaires d'Etat
qui l'oceupent, l'ancien souverain
mène une vie traquille. Il joue de

sont à j'Ile d'Orléans, pour quel-
ques mois.

Le juge et Mme Maurice Brasset
sont partis pour Percé.
“eee
Mme Jules Girouard est partie

pour Baie Comeau.
AREAS

 

Mile Jesse Herriot passe une
quinzaine à la Malbaie.
REA

OTTAWA

Lady Kingsmill et an file, Mme
Gordon-Lennox, sont de retour de
Portland-on-the-Ridesu.
RESTE

Le consul général de Chine au
Canada, le Dr Ohao-Ying Shih, est
parti pour l'Ouest du Canada où
11 passera quelques semaines.
“AE
M. et Mme Jefferson Chapieau

font une villégiature de plusieurs
semaines sur ies borde de la rivière
Rideau.
Eee
Mme Norman Seagram et ses en-

fants partiront fin juin pour Mus-

ERNE
L'honorabie sénateur et Mme W.-

E. Foster sont partis pour Saint-
Jean. N.-B.
NEL
Le commandant d'escadre of Mme

A, Perrier et leurs enfants aont
partis pour Wolf Lake.
ee

Mile Mary Kingsion est partie
pour Cacouna.

L'ex-roi Carol II et
Elena Lupesco ont une *-

vie paisible à Mexico
MEXICO, 20. — Carol H,

tenant en exil, mène une vie fort trenquille à Mexico, evec son

emie Elena Lupesco. Lorsqu'ils arrivèrent en cette ville, il y «

plus d’un an, après evoir quitté le Havane, ils déclarèrent que
le climat de cette. région était trop cheud. Le couple prit
d'abord ses appartements à l'hôtel
mystérieux à le population mexicaine. Le presse ne lui fit pes

 —_—

 

ancien roi de Roumanie mein-

Reforma et semble fort

fréquentes parties de bridge avec
ses amis et ses Voisins, et il a’oe-
eupe surtout de ia culture des pois
de senteur, dans ses vastes jar-
dins. Elena Lupesco, de son côté,
élève ses nombreux chiens. Depuis
leur arrivée, ils ont donné une cou-
Pi de réception où Barbara Hutton,
héritière de Woolworth, fut l'in-
vitée d'honneur.

a
L'ex-roi de Roumanie s'intéresse

fortement au port de son pays. Ré-
cemment, il a lancé un mouvement
dans le but d'organiser un groupe
de la “Roumanie-Libre”, de con-
cert avec les autres gouvernements
en exil et contre les puissances de
l’Axe. Le roi Carol espère que ce
mouvement réussira.

Il ne reçoit que rarement et
qu'indirectement des nouvelles de
son fils, Je roi actuel Michel de
Roumanie. Caro) II dit que son fils
est le véritable prisonnier des nazis
et du premier ministre Antonesco.

Les seuls vestiges de ia royauté
qu'a conservés l'ancien souverain,
sont les services de son chambellan,|

DEUXIEME
——EDITION
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Par Adrienne Mailiet

Lines, faites Jire, offren com-
me livre de récompense cetie
captivanie  biegrepl d'une
Canadienne française dont, l'ex-
istence mouvementée, l'optimie-
me, la vaillance, étonnent,
charmant et déroutent à ln fois.
L’ouvrage n'est jamais sons

Intérêt, Les événements se sue-
cèdent en vitesse. 1! n’y à pes
de calme plat
Volume de 324 payes. Prix
1.00. En vente dans lee

Iibes! 
  

 

Bavess da contre:

Tie LA 0708 LORENZO FAVRIAU, 0.0.0. président of sor asinionts.

Optemétristes-opticions Nesacibo—bochelisrs on eptemétre.

265 est, rue Ste-Cotherine À 6890, rue St-Hubert Sarees de nerd:

TL GA. 9044

NL

 

Les souscriptions
ment à la mémoire "deLou, Fgoeur, qui sera érigé au pare Lafontaine, sont très AVancéez etcomité exécutif du “Projet LovFrancoeur a fixé au 30 juin ada , on cessera d'accepter lea

On sait que le m
tréal s'élèvers à environ109 owe
au nord de ‘l'Auditorium du pislean « (uum médaillon sers iol 3 Galerie de la Presse, à

Ceux qui aurmient été empèch;
de souscrire, peuvent eneererhiy
voyer leur chèque, payable 2,
“Projet Louis Francoeur”, à Mie
Madeleine Chase, secrétaire-tré

portière, chambre 503, Immeuble de
La5 uane, 400 square Youville,

—_—m
appelé Ernesto Udurianc
licences diplomatiques qui ont Le
core posées sur son auto “Cag.
Inc” et celle de son amie. Mais
Elna Lupesco ne ne plait pus
beaucoup

&

Mexico, en cette villa
située à 7,400 pieds d altitude. Dans
sa solitude, ce couple yest attiré
denouveaux amis, purtout des

ricains, quelques Britanni

et peu de Mexicains. rique

 
Ce n'est pas être dépensière

âue de vouloir porter de jolis bet
» —mais laisser s'y former des

pillage!
Soyes sage! Lux-laves vos bas

chaque soir, dès que vous les

enleves. Lux garde les fils des bas

é-l-a-0-t-i-g-u-e
-s . . . de sorte

qu'ils s’étirent sous la tension

au lieu de se briser en échelles

Lux fait disparaître la trans

piration qui cause les échelles +

les trous. Les bes durent plus

longtempe-so
nt plus jolis

quand ils sont Lux-lavés chaque

jour. Commencez voire Lus-

lavage quotidien dès ce soir!  
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Les Nouveautés
nouveaux en
mariés

LEURS PARENTS
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ÿ Draperies   COMME LEURS
à Is verge, ue

AMIS rideautoutte
l’intéresseront vivement auæ oN aaannonces publides game “it RIDEAUX A PANNEAUXcolonnes du “Petit Journal”, FILET ot reprodeclien de BRUGES.IL y ve de leur intérêt. COUVERTURES DE :es chenille,

Les mariée de juin apprécie- LES PLUS BAS PRIXua u ,
sont faiteItions OW Lowe A MONTREAL  . Le cheix le plus varié.

de la coupe d'étoftes noncaout- [chie, les artistes et les dames de DRAPERIES MONTREAL
choutées pour donner Pillusion élé. l'élite ont aussi beaucoup innové - ENBG
tante des costumes €lastiques du len matière de maillots. genre Boul murasin du gears dans cottepassé. “ballerina” est particulièrement partie de Le ville.+ joli, tout d’une pièce, en coton ou 1209, rue Ste-Catherine Esttissu synthétique, mire Monica. |A la plage et auprès des piscines

 

 

   

      
      

    
       

         

     
seml-privées, on trouvera une va- Une eréatiriété de nouveaux modèles, tout exclosive ES wlCanadiensfomme autrefois, Les couleurs bril- CHEZ ; r françaisAantes ou le noir absolu sont surtout i (Jeon Bap

. Pi populaires. Les costumes à deux JOVETTE \ Pe-toon-Boptets
A 1 ; pièces sont aussi nombreux que

& @ Costumes de

; F } WT fr x À |ceux à confection unique. Et il y a
bain

} -Â = dea Wing"1 e| encore une abondanee de jolis mail.
© Costumes de

he ” lots Jour dames qui ont passé
plage

Le maillot de baln en trois morceaux est le favori den magenses de

|

l'extrême jeunesse,
© Articles de

Californie. Marie MeDonsid en exhibe ici un de couleur jonquille, Pour les nageuses véritables, 2 vacances
confectionné em lastex. c'est le costume à trois morceaux

ay
y

qui est le favori. Leplus typique
: dha © Souris

est sans doute celui découvert sur
“

ff ] la nouvelle artiste Marie Me.
LEA © Sacoches

La guerre naffectera pas les BanThJ Sacoches°
nta-Barbara Biltmore. Confee-

© Robes
maillots de bain, à Hollywood tionné en lastex de ton jonquille, il

légèresrte ur a pliqué de nuance choca. . at foncé. Marie l'adore parce qu'i
L'emdroit idéal

HOLLYWOOD, 20, — (Service spécial au “Petit Jour- lui rappelle certaines scènes deson
foarte

nal’). — Ne nous y trompens pas, même en cette période de dernier film “Pardon My Sarong”,
de maison

 

 
uerre, le saison du bain va battre som plein. Les plages de Co- La jupe permet les mouvementsftorie ne tiennent pes du tout à être d'infortunées victimes |liPres et laisse révéler le plus di-

, = . , minutif des caleçons jaunes,du conflit. Et à part ces plages publiques, il ne faut pas méses-

|
"

Vous souvetiez-vousde la fameu-timerles piscines des fameuses étoiles du cinéma. se robe de la duchesse de Windsor,C'est dans le royaume du cinéma celle où elle arborait le dessinger los nouveaux styles de costu-, réaliste d'un homard? Eh bien,mes de bain, ceux qui seront en|Jane Frazee porte cette année unvogue demain à travers l’Améri-|costume de bain de laine blancheque. Et en notre temps de “priori-|sur lequelelle a iqué une pareille

 

Epargnez en faisant vos achats
chez

Camille Michel
1115 STE-CATHERINE EST

FA. 3681-2
6501 ST-HUBERT — CR. 7200

Mme ALICE HUOT, prepriéiaire

1371A MONT-ROYAL EST
FR. 7252

 

   
américain qu'on peut le mieux ju-
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A tés” et de rationnement du caout- image. L'étoile de “Almost Mar-PRATIQUES chouc, les modes en ce domaine Hed” 8 causé toute une sensation à M. G H Bibeont d'autant plus d'originalité, Les

|

PaIm-Springs avec cet accoutre- M.LUCIEN | manufacturiers de Californie[ment. A LaQuinta, autre piscine eo. * I . au
DAME (avaient accumulé assez de caout-|-————————_ est heureux de saluer ses com-
BIJOUTIER choue pour que l'approvisionnement Une sentence patriotes canadiens français
2011 M soit convenable cette année. Maisont-Royal est île mettent quand même de l'avant nouveau genre(près Bordeaux) CH. 3837 ||les costumes de coton, piqués, ete, ’et dans plusieurs cas, ils se servent DeeEN,Newdersey, »LPOEPPrer

e

r

TTT issaient,
Hommsce uux nôtres à Vacension de te Saint-JeanBaptiste. derniers,sousl'accusation are

TAPIS — LINOLEUM — CONGOLEUM vole volé des preva. ;
SRE SPECIAL CETTE SEMAINE pables,le magistrateos con

{ TAPIS AXMINSTER

à l'occasion de leur fête na-
tionale et oussi de remercier
ses nombreux clients et amis
qui lui ont témoigné confiance
en achetant leurs bijoux à son

mogasin.

 

  

   

  

 

  
  

 

damnés à l'école de réforme
peur toute ln durée de la guerre.

 

 

  
 

 

    
 
 
 

 

   
 

       
4 27" de largeur peur vas corriders 2 —su von mecaliers .................. $2 5 Le ler voyage

OPN

|

caanoxtns TTTtours 49.

|

Zen bateau sur", le SaguenayL.-P. FONTAINE & FRERE voyage on baieau jusqu'aum, wrneLogpirience dans le posage des linoleums. coeur du royaume du Saguenay a° 1106, ONTARIO R, 1963, ONTARIO E, commencé vendredi. Les navires de 7 STE-C = = ,ma UT FR. 1511 AM. 8816 minade, SteamshipLinesont | RLSLE CATHERINEEST—AM5800 |FA
tre Montréal et Is baie du Ha-

Ha,on paviguant sur lefleuve st.
t nay.CADEAUX pour les Cetnavires fontescaieA1a Mal- HOMMAGES AUXie, od le somptueux “Ma-Nouveaux MARIES Tonal prochain.postavsPhones CANADIENS FRANCAIS!ENSEMB

me lle de Tadoussac, où hôtelLES jondoussac’ sera inauguré le Monsieur J.-E. TESSIER s'associeANNEAU auxTroisRiniéeneAussi ausQue de tout coeur à ses compatriotesNUPTIAL bec et à Saint-Siméon où se fait la à l'occasion de la célébration deet ba BAGUES correspondance avec le navire Le la Saint-Jean-Boptiste et profite
: rue de aves Toute pour la Rivièredu Loup. de cette occasion pour remercier
lançaitles

épart pour ce magnifique voyage i l'ont encouragé dans le
ï n lieu tous les soirs à

7

h. 45, au ceux qui l'ont encourag "
Prix à partir de DIAMANTS quai Victoria. Le lendemain soir, passé, et espère qu'ils continue-
52 so pour eonvenir à les voyageurs arrivent à Tadous- tont à lui témoigner leur2 touts Ts bourses a,Toparenleenema confone.— ! : soir et Montréal le matin suivant.a a

2 ARGENTERIE © COUTELLERIE “6 MONTRES Pour de belles vacances:‘ ’ CHALET MARIN0. ST=-JEAN Lt SAINTE-ADELE EN BAS, PQ.LÉ e Bited à 34 taille de la mare de Mont- ES DE TOUS GENRESv Bijoutiere — Diamantaires eteCiieat MEUBLESNUS ataEt au même

cnécoit

depuis 68 ans Shige amèreCuntie"aignés, var

||

938 EST, RUE MONT-ROYAL — — FR. 314sut, rue Ste-Catherine, (près Montcalm) treeames (COIN MENTANA) ;AA
. vres.   
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Une fenime meurt      
7

ne

mystérieusement
~

Anna un les

dans sa baignoire PEa
us frère, M. Philippe Miller; une

—_ ei ‘Sean-Onaries Miller (nde Béa-

NOUVELLE-ORLEANS, 20. — Tandis qu'en enquête sur |+ice Lévart) 2%petiteentante; Pierrea

Je possibilité absolue d'une noyade naturelle dans un bain, lo |cile, Monique ot Céline Vine ot Louise

Fes retient ici en prison un mitrailleur vitéron de la Grande

|

“Erde stan priests

$ î 3 i 48
2 Ë {

Guerre. En attendant des éclaircissements, une accusation de 8 :

meurtre a été logée contre John Hanson, 47 ans, dont on a

|

ors aSe ii Berdool mat05

retrouvé la femme mortedons se baignoire. Hanson, orgineire Wh mrvics chant RE

du Conode mois qui vivait récemment @ Sen: Frencisco, insiste

|

Bo net, O.M.L,

sur son innocence, disant ‘’J'aimais me femme et je voudrais haew OblireDrumess

a
n
t

04

bien qu'elle soit encore à mes côtés. Pourquoi l'aureis-je tuée?” =) ; =

—Foint +

oints obscurs liquer à la police de facon satis-

|

Ce. ge Perosi. Mile A. Bouley scoompe-

misdr de oe protestations, care
Pen Lesanctuaire on remarquait: 8.

ark, reide ere

(Begu
e

myéress

—

TR
Guy Johnson a ordonné que ce rl tertre Paie Servier,

 

  
procès de meurtre soit présenté au| La police, pour sa part, & re-|F.D. vieairs gtnérel, les RR, PP. Vincent

grand jury. Deux facteurs mili-| trouvé chez les Hanson des Pa-|C;, Pailipre Môreau, CRC, JM. Büo-

vont contre Hanson. La police ne

|

quets vides ayant déjà contenu une Sona, C.8.00 tous trois de l'Oratoire; l'ab-

lemme se soit noyée dans sa

|

aiguille hypodermique. Hanson a BiouardottociendeSedeOum

| A y Archambault.

IY liquer

|

procuré cette drogue pour lui-mê- ville,otLok 4 Beal Are! mon. ae. Mar

Bélanger, O.P.M., Edouard Taurin, C.5.-

as qu’il soit possible que terrible, également une |bé Burode Oharbomne curé de Batnt-

ignoire, à demi remplie. Et le\dit qu'un médecin lui avait jadis [l'abbé Marcel Ouimet, vieaire de Tétreau-

préven n’a
façon satisfaisante l'emploi des

|

me. Quand on l’avale, ce médica-

|

con

l'ar-
i

   

     

        
      

  
     
      

quatre heuresqui.ont prée ment constitue un sédatif, mais si

rivée d'un m auprès du ea-|on l'utilise avec une aiguille hy-|funt, Jesn-Chatles, bor gondre, M. J--

davre. podermique, l'effet devient grave. |Abertyet.Zo Pelaet:woh

s experts en préten- |beau-trère: M. Charles Bazinet; ses ne-

rovoquer la |veux: MM. Jen Bazinet,
dent qu’elle a pu duo Bane re neti |B

istoi ’ mort. Quoiqu'il en soit on n’a pas ses cousins:

Histoire a racontée Hanva trouvé sur le cadavre de Mme questdexétéCoopérative de hind

midi. Il aurait alors re sa

|

Hanson de trace du passage de| Dam x et oo remarguatt: Les Se1

femme, qui est originaire d’An- cette aiguille.

Te, quilvoufeit Jengager
marine. ne discussion

wéleva et il quitta la maison.| Pour compléter le tableau, die |SLATaLAee Bey: |8

il revint, au crépuseule, il

|

sons que Hanson a été mêlé à di-‘trand, J-A. Robillerd. Ausst Me L.-J |

yrit sa femme sans vie dans

|

verses affaires de vol sur la cote

|

Robitiard, NF MeB. Pour,a|

Je bain. I la sortit de là et la [du Pacifique, sans toutefois avoir |ionel Ducbas MarquisC.R. de Québec ot |g

porta sur son lit, puis partit pour été condamné. Hanson est un gail-

|

Md. E Beaudoin. L Cadieux, Joseph Biu- |

trouver un médecin. Pourtant, ce lard solide, blond, mesurant six |teau. NoëlFigberé,Ereto Be A

n'est que vers 10 heures, qu’un

|

pieds et il se fâche quand on l’in- ohoDesjardins, sept Roverge, Noël

médecin parut effectivement, pour terroge sur la mort de sa femme.

|

Couture, rd

constater le décès et faire venir{Pour sa part, la lice. n'a pas

|

EmileGland, Leo ;

Je coroner. C’est ce délai entre le encore trouvé le mobile de ce cri-|jird, L Courtois, Louis Couture. Laurent |ID

T. ntre ‘€

|

me, si crime il y a. Et Hanson ne Asse. W. Rivard, Maurice Reneud, H.

erépuscule ot 10 heures du Soir! cesse de répéter: “Pourquoi au- |Brodeur, J. Féloquin. 8. Desjardins, A |R
à

que Hanson n'a pas pu encore ex-| rais-je tué ma femme ? Boucher. R. Vinet, Prime ADard et J-F--

Un ravisseur de femme plaidera 325sSapaBL

Bissonnette, Léopold ‘Lamoureux, À.

tier, de Québec, G.-H. Martinesu, J, Mer-|5
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usquejet trop tard. Laissez-nous |
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   M. Adéoda Provost

GLOIRE et HONNEUR

à nos ANCETRES
M. Adéoda Provost et son nombreux personnel unissent leur

voix à celle de leurs compatriotes canadiens français afin de

rendre hommage à ceux qui nous ont illustrés.

M. Adéoda Provost profite de cette grande fête de la Saint-

Jean-Baptiste pour rembrcier sine ent ses nombreux

clients canadiens francais pour l'encouragement toujours

grandissant qu’ils lui ont donné dans le passé et il invite les

siens à lui continuer leur confianes pour l'avenir.

N'attendez pas qu'il soit i

  

examiner vos freins|
GRATUITEMENT §

moderne.

————————,
AYEZ 80IN DE VOTRE |&

AUTO

© Graissage ® Huile
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ADEODA PROVOST
distributeurs de tous les produits Imperial Oil 5

1161 DE MONTIGNY EST (coin Montcalm) §

Tél.: FR. 3054-0028

to-Journal” — En vente tous |
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“JE ME SOUVIENS”folie pour éviter de finir ses

 

 

jours au pénitencier d’Alcatraz

LOUISVILLE, Kentucky, 20. — Thomes-Henry Robinson,

revisseur de Madame Alice-Speed Stoll il y a sept ams, obtien-

dea prochainement de le Cour Suprême des Etats-Unis une ré-

vision de son procès, mais cette affaire laisse indifférente le

richissime famille Stoll,
Robinson est présentement à Alcatrez, purgeont une pei-

ne d'emprisonnement & vie. Il avait avoué ss culpabilité lors de

ven premier p

SERVICE DE PNEUS
Contreirement à oo eue peser

croient, la vulcanisation at Tecse-

molage den pacus est permis Notre

service d'experts est toujours à la per-

tés de tous et noue vous invitons à
notre atslier seit pour l'examen de ves

pneus, une estimation ou renseigne
ments.

Stadium Tire Service
Alfred Turcette, prop.

1871 DELORIMIER, CH. 8966
——————

: . Elle à un emploi au gouvernement
La jeune et jolie Madame > le Ji

Se cde, Phiini le Louisville,| eve son fils Jimmy, Agé de 12,
fut enlevée de sa résidence le 10 =

octobre 1934. Robinson, pour son

coup, la frappe d'un tuyau de

plomb, puis la retint prisonnière

dans une maison d'Indianapolis

durant une semaine. Ce n’est qu’en

récevant une ran de ,000 de

l'époux Stoll qu’il la libéra.

Durant plus de 19 mois, le eri-
minel évita l'arrestation, se dégui-

sant souvent même en femme. Et
pourtant, à la même époque d’au-
tres ennemis publics notoires, tels

que Dillinger, Mahan, Karpis et

‘ampbell, étaient arrêtés ou tués.
Îl passa ce temps à voyager entre
New-York et la Californie, descen-
dant aux hôtels les plus fashiona-
bles, et dépensa $47,000. Entre-
temps, son re et sa femme

étaient acci de conspiration en
eette affaire, mais furent ensuite

uittés. C’est en mai 1936 que
inson était enfin appréhendé

en Californie, et au bout de l-
ques jours de procès hâtif il
partait pour Alcatraz.

Pour obtenir la révision de son
procès,Robinson a dû faire de
multiples démarches et déclarer

il t fou au moment de l’en-
t de Mme Stoll, et que son

état était incurable. Dans sa jeu-
nesse, il avait fait un séjour s
un asile d’aliénés.
Les Stoll vivent toujours dans

la maison où se fit l'enlèvement.
Le famille est propriétaire d’une
raffinerie d'huile et brille dans
Félite de la société de Louisville,
Quant au père de Robinson, il est
mort ilLendeux ans. Mme Robin-
son à u un bref de divorce,
spa le condamnation de son ma

et a repris son nom de fille.
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GUY SANSCARTIER, gérant
NOTRE SPECIALITE:

LES AUTOS NASH  
générales — Débossage — Pointure —
Soudure à l'oxygène, etc. .

FAITES VOTRE PLEIN D'ESSENCE A: ||
1252 EST, RUE DEMONTIGNY

Réparations

(Coin Beaudry, 8 rues à l’est d'Amherst)

AMherst 1767 |   
rm geen gn SY ge SUSa SR

  

LE 24 JUIN

   
|

; |
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Notre Fête Nationale |
‘A L'OCCASION DE NOTRE FETE NATIONAL,

nous sommes heureux de dire "MERCIà tous |

nos clients compatriotes qui nous ont encoura- |

gés dans le possé, et qui, nous l'espérons,

continueront dans l‘avenir, à nous honorer de |

eur confiance, TOUT NOTRE PERSONNEL se À

joint à nous, pour célébrer, en commun, ce |

grand jour. .
e

Dépositaire d'Autos et Camions |

CHEVROLET et OLDSMOBILE

Un personnel entraîné et courtois. Un outillage con il

plet ot moderne ot un local = acleux assurent sux

automobilistes un service sans égal |

PRIX MODERES |

    

e
I

i

UN CHOIX COMPLET de chars asagés de toutes |

marques, avec de bons pneus auxmellleurs prix de |

LIMITEE |

3421 Avenue du Porc BE. 284

rTTEE
E

LEDUC AUTOMOBILES
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LE MUSEE HISTORIQUE CANADIEN INC.
PRES DE L'ORATOIRE ST-JOSEPH
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L'OratoireSt-Joseph

"LE MUSEEHISTORIQUE
| LA PETITECHAUMIERE
L'UNIVERSIT   
L'oeuvre du Frère André.

L'HOTEL QUEEN MARY
A L'ENTREE DE L'ORATOIRE
, Les pèlerins qui se rendent à
l'oratoire Saint-Joseph remar-
quent, tout à côté de l’entrée du
chemin de la reine Marie, l’hôtel
Queen Mary qui offre l’hospitali-
té aux visiteurs depuis les pre-
midres années de la fondation de
l'oratoire, C’est l'endroit de repos
idéal pour les voyageurs et les tou-
Tistes qui viennent de toutes les
Parties de la province et du pays
visiter le “lieu de pèlerinage” le
plus fréquenté en Amérique.
M. Dollard Théoret, son proprié-

taire depuis un grand nombre Tan
nées, à fait en sorte de donner aux
Yayageurs tout le confort qu’ils peu-
Vent désirer. On y trouve en plus
de chambres très bien aménagées,
une salle à manger pouvant servir
Mne centaine de personnes, et un

 

—
DE MONTREAL

L'Oratetre Saint-Joseph du Mont
Royal est sans centredit le lieu de
pélerinage le plus fréquenté en Amé-
rique. Les centaines de milliers de
visiteurs qui s’y rendent tous les ans
ne manquent pas de visiter égale-
mentles points d'intérêt à proximité.
Presque en face de l’Oratoire se

trouve le célèbre musée de cire le
Musée Historique”, et sur le coin

, un édifice tout blanc d’une
architecture typiquement canadien-
pe: c'est le restaurant “La Petite
Chaumière”.
A l'entrée même de lOratoire,

"| Phôtel Queen Mary accueille les
voyageurs qui viennent de loin. Plus

: à lest, sur le versant du BMont-
Royal on voit ie nouvel et grandiose
immeuble de l’université de Mont-
réal. Tout près, je cimetière catho-
llque de la Côte des Neiges vaut une
visite. Le coin de l'Oratoire est un
des endroits le plus intéressant à
Montréal.

_—V

LA PETITE CHAUMIERE
—_—

Quand vous visiterez l’Oratoire et
le Musée, ne manques pas d'aller
vous reposer en prenant un bon di-
ner ou une collation su magnifique
restaurant “La Petite Chaumière”.
Situé sur je coin opposé au “Musée
Historique”, la façade toute blan-
che de l'établissement vous frappers.

L'architecture est essentiellement
française et du type petite chau-
mière. L'aménagement intérieur est
remarquable par le style moderne du
mobilier auquel s'allle une note tout
à fait normande.
Le propriétaire, Monsieur Paul-

Henri Lapointe, à groupé là nombre
d'oeuvres de nos mellleurs artistes
québécois.
Vous goûteres à ls merveilleuse

cuisine de la “vieille France” pour
laquelle la “Petite Chaumière” est
renommée. C’est tout simplement
délicieux et tellement différent de
tout ce que vous trouverez ailleurs
à Montréal

 

 Testaurant offrant un choix com-
Piet de tous les articles dont les
Yoyageurspeuvent avoir besoin.
Autrefois connu sous le nomd'hôtel Saint Joseph, l'hôtel Queen
“ary continue à offrir à tous lesvisiteurs de l’oratoire Saint-Josephu même hospitalité qu'ont connue 98

res an-,«s voyageurs des premiè
Bées d'affluence de pèlerins au-
Pres du patron du
¥ retrouvent le repos et le ealme
Au milieu dua montagne cadre enchanteur de

      

    
   

 

   Lors de votre visite-a

| Horm.Q

© CHAMBRE

anada. Tous|j

l'Oratoire Saint-Joseph
Séjournez à

Cautrefois l'Hôtel St-Jeseph)

cumRESTAURANT SUR LES LIEUX
IN DE LA REINE MARIE A L'ENTRER DE L'ORATOIRE

; Dellard Théeret, propriétaire
[Tél.:Hôtel: AT. 0040 — Restaurant: AT.
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Le Musée Historique Canadien
est un musée de cire d'art histori-
que. Ce musée contient des scènes
animées de personnages de cire
(grandeur nature) qui rappellent

les premiers temps de l'ère chré-
tienne, des sujets bibliques et des

dioramas qui traitent du début de
l’Histoire du Canada.
Deux artistes éminents, M. Al-

bert Chartier sculpteur, et M.

Robert Tanerède, peintre, ont assu-

ré la réalisation de ce musée de
cire, le seul du genre en Amérique.

Toutes les scènes ont demandé
de longues et coûteuses recherches.
Rien n’a été épargné pour que les
diverses créations du Musée Histo-
rique Canadien rappellent d’une fa-
çon aussi vivante que possible, les
faits qu’elles présentent.

Les traits des personnages histo-
riques sont d’une ressemblance
étonnante, les figurants sont typi-
ques des races qu’ils représentent;
les costumes sont rigoureusement
authentiques de leur époque.

Rien de plus prenant que la visite
ide ces Catacombes synthétiques.
(Dès le début, le visiteur a l’impres-
sion très nette de s’enfoncer, de
s’engouffrer dans un dédale de
galeries souterraines sans issues
où l’on y voit, creusées à même les
murs. les tombes des premiers
chrétiens avec leurs inscriptions
symboliques: les peintures, les
(fresques emblématiques des cryp-
ites des martyrs.
i A chaque tournant du corridor,
l des scènes animées de personnages
de cire évoquent d’une façon émou-
vante les diverses phases de la vie
des premiers chrétiens.

Ici, un groupe de fervents écoute
la prédication d’un apôtre; plus
join, un prêtre bénit l’union d'un
jeune couple. Enfin, uné scène d’un
Téalisme ignant fait voir les
chrétiens livrés aux bêtes fauves
dans le Cirque Romain.
La bonne réputation du Musée

i Historique Canadien est connue.
Le Musée Historique Canadien

est officiellement reconnu par les
bureaux de tourisme Fédéral, Pro-
vincial et de Montréal comme une
attraction touristique d'un très

| grand intérêt.
Parmi les scènes les plus vivan-

tes du Musée, inspirées de l’histoire
canadienne, nous remarquons Ka-
teri Tekakwitha, Jacques Cartier,
Marguerite Bourgeois, Jeanne
Mance. La figure du frère André

. modelée à Montréal, né man-
DER
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À part des avions
Il ÿ a encore autres choses que

des avions à apercevoir dans le
que pas d'attirer l'attention des (ciel. Des astronomes de Finlande
pèlerins qui viennent la voir après viennent d'annoncer la découverteavoir prié sur som ù à d'une nouvelle planète. En Arizo-

l’oratoire.

 

on à aussi aperçu cette nou-
velle comète.
  
 

“LA PETITE CHAUMIERE”
RESTAURANT FRANÇAIS

 

| APRES VOTRE VISITE DE L'ORATOIRE FT DU MUSEE
I PRENEZ UN DINER OU UNE COLLATION A

"LA PETITE CHAUMIERE”
(| L'atmosphère typiquement française de notre restau-

rant sait plaire à notre clientèle distinguée, Nos

plats succulents font les délices des gourmets. Nos

chefs font honneur aux traditions culinaires de

‘la vieille France”.
  
    

PINEZ AU PLEIN AIR DANS NOTRE JARDIN-
RESTAURANT EN PASSANT

“SOUS LA CHARMILLE”

"LA PETITE CHAUMIERE™
“UN COIN DE LA FRANCE”

ANGLE CHEMINS DE LA REINE MARIE ET

COTE-DES-NEIGES

“Le coin le plus visité par les touristes à Montréal”

  

  
VOTRE VISITE A L'ORATOIRE

vismez te MUSEE HISTORIQUE CANADIEN wc.|
LE PLUS BEAU MUSEE DE CIRE EN AMERIQUE!
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Plus de 200 pecoen- § 

LE PAPE PIR XII

e

LA SAINTE
FAMILLE

e

KATERT
TRKAKWITEA

e

LES PREMIERS
CHRETIENS

e

LES MARTYRS

È Ouvert tous les jours
de 9 am. à 11 pm Prix 
nas

“LES CHRETIENS LIVRES AUX BETES" UNE SCENE D'UN VIVANT REALISME

I" le grand thaumaturge du Mont-

i_—du Frère André Royal dans une scène émouvante

A QUELQUES PAS DE L'ORATOIRE SAINT-JOSEPH

nages de eice (gran-
dour nature) dans
wn décor magnifique! QG

LE CIRQUE
ROMAIN

e

LE ROI GEORGE VI Q

°

JACQUES CARTIER §
A GasPE

  

   

        
   

JEANNE MANCE
ET MARGUERITÉ
BOURGEOYS

LES PREMIERS
APOTRES

PEINTURES.
TREIQUES
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Après dix ans de séparation,-
une femme réclame $150,000
de pension deson 2e mari

SHERIDAN, Wyoming, 20, — Malgré ses trois me i
et se gronde fortune, Thomes-Fortune Ryon, petit-fils d'un
plus grands financiers oméricains, est dans une cruelle im-
posse. Il devre, en effet, faire foce à un procès devent le cour
de Sheridan, en juillet prochain, pour une oction ou montent
de $150,000 qui devre être prélevée sur les $14,000,000
d'héritege de fou son père John-Borry Ryon, magnat du cuivre

mn. cote attire meurt
ignante, dans € aire,

eat se Mayne-Cook Masters
Ryan, âgée de ans, reine d'un
village de “cowboys”

ce qui représente déjà une somme
de $150,000, sans compter les $1,-
000 par mois qu’il dewra donner à
l'avenir comme pension alimen-
taire.

L'ancien beau-père Ceok dirige
les procédures contre l'ancien
mari de sa fille, et il compte bien
faire triompher son point de vue.

En 1929, le riche Tommy s'était
réfugié sur un ranch, dans le Wyo-
ming, pour oublier son échec au-
près de sa première épouse, la non
moins riche Margaret-Moorehead
Rea, Dans ce village de “cowboys”,
il s'était épris de plusieurs “filles
de l'ouest”, qui se sentaient attirées
vers lui par son charme, son nom
et ses millions.
La jolie Mayne réussit à capti-

ver son soeur et six mois plus tard,
ils étaient mariés. Elle avait alors
23 ans et était déjà mariée. Dans
sa récente réclamation, Mayne a
expliqué Quelle avait consenti à
épouser Tommy le 27 juin 1931,
sur sa promesse de demeurer so-
bre au moins pendant aix mois pour
lui montrer sa valeur. Mais six se-
maines après, le trouble commen-

et seconde
femme de Tommy Ryan, La “cow-
girl” Mayne et son père récla-

annonçait à tout venant qu’il avait
été déshérité et se sépars à plu-
sieurs reprises de sa nouvelle
femme.

En 1937, fls furent longtemps sé-
parés mais il refusa toujours à ac-
corder le moindre secours finan-
cier à son épouse. Toutes les tenta-
tives de la femme étaient demeu-
rées sans effet et, sur une demande
de divorce, le mari fut interné dans
une prison de Miami pendant que
ses avocats tentaient de le libérer
dans cette affaire.

Malgré sa fabuleuse fortune, la
famille des Ryan n'est pas des
pis heureuses. Un autre petit-

du magnat du cuivre, Basil
Ryan, a également eu des aven-
fures semblables à celles de son
frère Tommy. On voit ici Martha
Barkley, épouse de Basil Ryan,
œui a demandé le divorce d'avec
sen mari peu de temps après

mariage. Celui-ci a refusé
prétendant qu'il était sous l’in-
uence de l'alcool. Il est done

vrai que l'argent ne fait pas le
eur...

Le mari proposait toujours à sa
femme de revenir à elle et de lui
être fidèle mais la pauvre Mayne
finit par comprendre que cela ne
servait à rien d'avoir confiance en
lui et, après plusieurs demandes,
elle finit par obtenir le divorce
Peu de temps après, Tommy se

trouva une nouvelle femme, il

ment une pension’ de $1,000 par
mois depuis le temps où elle fut
&bandonnée par son mari en 1981;
pe

 

 

“Nous sommes redevables à notre clientèle cana-
dienne française des succès notre maison. C’est
dons avec un témoignage de reconnaissance que nous
ui offrons, à l'occasion de notre fête nationale, nos
plus respectueux hommages, st l'expression de nos
voeux les plus sincères.”

Nous en profitons pour inviter tous ceux qui désirent
devenir propriétaire, acquitter une hypothèque;
eonstituer une dot, un legs; établir un fonds
réserve, eto, à s'adresser pour tous renssignements,
à la Compagnie, et un représentant ira les voir.

POUR FAIRE TRAVAILLER VOTRE ARGENT
CONSULTEZ-NOUS.

Comrachit MUTUELLE |

çait entre les deux époux. Tommy| à

épouse 7]

 

de l'orgueTokyo...
HATTIESBURG, |Missouri,

20, — Un régiment du Vermont,
cantonné au camp Shelby, pos-
side quelque chose d'unique en
son genre, pour une unité mili-
taire. Il s'agit d’un orgue porta-
tif qui a déjà “servi” outre-mer.

C'est le colonel Julieux Estey
qui le donna au régiment en
1910, Quand celui-ci partit pour
le Texas, pendant la crise mexi-
co-américaine, en 1916, l’orgue
s'y rendit, Quand le régiment
fut envoyé en France, en 1918,
dans la vingt-sixième division,
l'orgue le suivit encore, -

Enfin, quand le régiment fut
mobilisé, en février dernier, les
nouveaux soldats rent
l’orgue comme leur emblème, et
ils se proposent d'en jouer à
Tokyo, le jour où ils entreront
dans la capitale japonaise,

[Misvoiealor our ||Porc endimanehé pour Ie

 

 

  

"marché noir” nazi
Sm——

VIENNE, 80. (Par radio). —

|

voir si elle était
Le “Volkischer Beobachter”, er- Quelle ne fut pasasrDalady,:
ane officiel du parti nasi, vient voir qu'on avait habilléeonblier wn entrefilet qui en

|

femme un porc fraîche ca
dit fon sur les atratagèmes aux-

|

et nettoyé. & ment tué
quels les Allemands recourent ttoyé.

Le

conducteur de l'au.to, prestement arrê
quilven allait livrercetteodviande au “marché noire grdecne est passible de la Peinepour cette i
aus ng iuate Sate Infraction

nutile ir
velle n'a été publiée ue nou.

pour,; approvisionnez le “marché
noir”,
Un homme a récemment stoppé

son auto près d'une hôtellerie, à
Krems, en Autriche, laissant
dans sa voiture ce qui paraissait
à prime abord être as femme.
Mais un policier, en faisant as’ |mettre les Allemands joe 107
ronde, eut l’idée de parler à cette | l'atfôt de tous.lentruce’px à
voyageuse. Ne recevant pas de

|

nés pour tromper ! i
réponse, il ouvrit la porte pour !officielle. Per Ia surveillance
a A

LA SAINT-JEAN-

BAPTISTE
Célébrens avec enthousisame
oe grand jeur de ralliement UN BON RIVETEUR

PORTLAND, Oregen, 20.
Les directeurs de l““Oregen Ship-
buollding Corporation” viennent
de récompenser un de leurs om-
ployés, Lloyd-H. Lakness.

Celui-ei a établi an record qui
n'a pas été surpassé, en posant
1,748 rivets, dans in coque d'an
cargo, en 7 heures et 15 minutes.

 

 

épousa Amelia-Orr Ronin, au Me-
xique, Mais en 1941, i! commit une
imprudence. Dans le but de revoir
des anciens amis, il est revenu su
pays de son ex-épouse et celle-ci,
Apprenant Ja chose, a mis ses avo-
cats A sa poursuite. C'est ainsi que
peu après, il a pu recevoir des pa-
piers de loi lui enjoignant d'accor-
ler une pension à son épouse nu-
méro 2. -
Pour comble de malheur, Tom-

my n’est pas plus heureux avec sa
dernière épouse et il est actuelle-
ment malade dans un sanatorium
de New-York. Il est maintenant
Agé de 42 ans et ne peut virtuelle-
ment plus jouir de la fabuleuse
fortune des Ryan.

VENERONS CE JOUR QUI
NOUS PERMET DE REN-
DRE HOMMAGE A Nos

ILLUSTRES AIEUX.

A la Saint-Jean-Baptiste
et toujours

SERVEZ A VOTRE FAMIL-
LE ET À VOS AMIS VOS
LIQUEURS DOUCES PRE-

FEREES

mets

     

     
       
  

| Une femme peut rencontrer
l'homme de ses rêves—muis offe
ne gagners jamais son coour si elle
ocf négligeate au sujet de Je “B.0."

Nous tranepirons Tous constam-
ment! Et quand la transpiration
reste our l’épiderme, elle devient 

d'IMMEUSLES LTEE 1306, rue Ste-Catherine Est— CH. 5415

 

désagréable, cœuse la “B.0.” C'est
pourquoi il nous faut la protection
du Lifebuoy. Lifebuoy est le szuL
æevon fabriqué spécialement pour
ExRaYER la ‘’B.O.” Aucun autre
esvon populaire ne contient l’in-
wrédient désodorisant apécial du

  

   
:

TOP,

Il vous faut transpirer - mais
| il nest pas nécessaire de blesser!

7] VaR
Da YVAN

QUE
na

  

  

 

  
  

ore HR

Lifebuoy, qui vous assure une pro-
tection %, PERSISTANTE,

Baignez-vous régulièrement au
Lifebuoy. Sa mousse riche, Ra-
FRAÎCHISSANTE VOUS laisse revi-
coré, plein d'entrain, vous assure
de votre fraicheur. Employes
Lifebuoy pour la figure et les
mains suse. H set 20% PLUS
BoUx que nombre de “soi-disant”
savons de beauté ou pour bébés.

s if



 

AUXENV par sans-fil}. — Les Français libres sou-
“Petit ‘dur siège de 15 jours, avent d’évacuer Bir Hocheim,

rant un Ur 0"ire du général Ritchie, ot ils évacudrent le
1 car ils se seraient fait messecrer jusqu’ou der-

to à romp s'en faire une idée por le résumé suivent des

rier. Onals de la garnison française, souris au correspon-
pigéricain qui nous les:communiqués.

! e————————__—_—
Te 26 mal. = AvesSEa ré- sont chassés. Nos colonnes sortent

enquantain® 48matin, une co-|et, vers 3 heures, l'attaque cesse,
jan, À 1 », s'avançait au sud-[ayant complètement échoué. La

fine enneinl®© s'avançait vers| RAF. bombarde l'ennemi tout

quest 8 UBS nuit, l'ennemi jeta l'après-midi. Les Stukas font un
Lat, Anant2 ul,ener pour{raid mais le finissent à Harmat,

Seer ses colonnes. g g

i, — Ce matin, au sud, le

pe italien avait 100 tanks et

#00 camions de transport. Un au re

roupe allemand avait 40 tan e

camions. Puis 70 tanks italiens

ont attaqué par l'est. Notre garni-

son en à détruit 36.

Armes de France
contre les François

mai. — Au sud,Vinfanterie i

li fait une trouée dans notre

ee mines. Notre patrouille,

à 4 milles, attaque 30 camions et ‘

   

  

 

an détruit 6. . Nos con

30 mai et ler juin. — Nos }

Jonnes continuent d’harasser 'en- §

trouiller nos champs
+ de a Allemandspemi ef ro

de mines, au A

ncent à employer des

Soanea Renault e& des canons  fais de 75 contre notre garni-

"3 it 50 tanks |
2 juin. — On aperçoit n! à i i)

aliens, puis 12 tanks allemands
. . 4

et chars blindés, à l’est. Vers midi,| Dans In guerre, de Libye, l'eau

Tinfanterie italienne attaque au potable est une arme de première

nord mais est repoussée. Elle nous| importance, car sans eau les
troupes ne peuvent tenir long-
temps. Les camions de ravitail-
lement vont chercher le précieux
liquide aux rares sources du dé-
sert et ensuite on le verse dans
des bidons carrés comme ceux-ci
pour le distribuer aux différen-

tes troitpes.

immédiate. On ne s'en occupe pas

et le combat ne poursuit. L'ennemi
a reçu des renforts d'artillerie.

Passé midi, deux durs raids par
les Stukas, dont 4 sont abattus. Le
soir, raid par 24 Junkers 88 et ca-
nonnade toute la nuit. Les Alle-
mands ont approché des canons
sur autos-chenilles.

4 juin. — 6 batteries ennemies

montent du sud avec 50 camions, et
90 camions et 61 gros canons mon-

tent du nord. A 10 h. 30, l'ennemi
fait une feinte à l’est, pendant que

57 tanks s'approchent de Bir Ha-

cheim. Durant la matinée, 4 raids
par les Stukas, dont 6 sont abattus.

Les celonnes britanniques ont dis-

persé l'infanterie. On capture deux
camions de pétrole. À 1heure, ter-

rible attaque contre Bir Hacheim

bombarde durement pendant une

heure, Deux officiers italiens dé-

ployant un drapeau blanc s’appro-

chent et demandent à la garnison

de capituler “su nom du général

Rommel”. La garnison leur répond

fièrement. Dans l'après-midi,

eamions traversent le champ de

mines au nord-est. 100 Îtaliens s'a-
vancent; on leur tire dessus, leurs

officiers s'enfuient, les soldats se
rendent et disent être assoiffés. À
2h. 30, un de nos échelons est atta-
qué de tous les côtés. Tempête de
sable. A 7 h. 30, forte attaque par
l'est, on riposte par l'artillerie et
on se bat jusqu’au crépuscule. La
RAF. a mitraillé et bombardé les

du ravitaillement ennemi.

 

  
3 juin — Un assaut a cessé à

l'aurore et notre garnison pose des
mines que trois groupes ennemis
tentent inutilement d’enlever à 8
bh. 30. La canonnade recommence
eontre nous. Une heure plus tard
un chauffeur anglais prisonnier
arrive avec un message du général

mmel demandant la reddition

Bonne circulation favorise cicatrisation naturelle

COMPRIMES

 
Prompt Soulagement à Ceux qui Souffrent des Jambes
HAUX DE JAMBESet douleurs sont promptement soulagés en prenant
Elasto”. La douleur lancinante et 'engourdissement des veines enflées,

tongestionnées (varices) et les maux de jambes qui en découlent,
communément dénommés “jambes malades”, cèdent vite. Dans tout le
parade les gens atteints de maux de jambes se félicitent du soulagement
lenvenu que leur procure ‘Elasto’. Voici une lettre qui nous vient de la

ritannique: “Il me fait plaisir de vous remercier pouf ce que
elles as fait de moi. Depuis des années, je souffrais des jambes:
durant tenflées et couvertes de varices et d'ulcères. Je fus au lit
Cet 1Osieurs semaines et ma vie était devenue bien misérable.
et dour Ayant lu ce qu'on disait d*Elasto', je décidai de l’employer
douteseà © Jour je suis débarrassé des varices et des ulcères et Ia
non 3s *complètement disparu. Je le dois à ‘Elasto’ et maintenant,
V eul désir est que les autres victimes essayeront votre remède.”
valsYous demandez naturellement: qu'est-ce qu”Elasto’?
Totte rédinée dane réponse complète à cette question dans une intéressante brochu-

BEVEleprinu cnnées
olen d'Elssto. Voyea l'offre el-dessous. “Quvuffise de dire lel qu'Elasto*

devraient ne Feconstituantes de l'organisme. Tous ceux qui souffrent de
fait ses preuves. Rien muets, compteDar sux-mbmes de I ce remède qui 8
réparé voue forme commen ‘Elasto’ n’a jamais été offert jusqu'ial au public en général.

langue, Plante! Petits comprimés, qui se dissolvent instantanément sur le
Fait «et un remède agréable et efflence, à 1s portée de toutes les bourses.

Ecrivez pour venir ECHANTILLON GRATUIT et TEMOIGNAGES
crun-el sane retard, Renseignez-vous our ce nouveau remède of consiaies

il est facile & prendre.
104-B-4) 458, ree Craig ouest, Montréal.

CONTRE MAUX OF JAMBES FSGAYEZ ELASTO'

Adresse: Blasts Dot

    

Le pfre rafd,“où Proche-Orient ~

Récit officiel dusiège de Bir Hacheim,
ONS DE BIR HACHEIM,20. (Service spécial]
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de l'héroïque défense des Français libres
 

de tous côtés, et raids aériens maz-
sifs. Les tanks uent pendant
deux heures notre périmètre, mais
devant la menace de la R.A.F, L’en-
nemi a employé des obus de 20, 47,
57, 75, 88 et 105 millimètres contre
notre région.

5 juin. — Durant la nuit, l'enne-
mi a troué notre champ de mines,
au nord. À 10 h. 30, on attaque une
colonne de 200 camions ennemis,
et une autre plus tard, et on les
disperse. 10 camions détruits. Un
messager allemand vient demander
notre reddition, on lui répond com-
me auparavant, et en retournant,
il se fait tuer sur une mine. A 3
h. 50, la garnison détruit 2 tanks
sur 24 attaquant à l’ouest. Les
tanks se divisent et, en retraitant,
trois tanks allemands sautent sur
nos mines. A midi et dans l'aprés-
midi, plusieurs attaques successives
de l'infanterie ennemie, précédée
par un violent barrage d'artillerie

“jet appuyée par 10 tanks qui s’are
rêtent au champ de mines. Autre
attaque contre porte sud-ouest.

T juin — Bombardement léger
à 2 h 30, et deux attaques au
nord-ouest par tanks et canons. On
riposte et ils reculent.

8 juin. — L'ennemi attaque fu-
rieusement par le nord; feu d’artil-
lerie intense, appuyé plus tard par
les tanks. Notre garnison contre-
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Ou SAUTEZ LES RAPIDES

de Montréal à 9 h. 25 tous les dimanches, C.N.R. jus-

qu’à Cornwall; au retour, on saute les rapides Chemin de fee

et bateau compris.

(Taxe sor le revenns en plus dans chaque cas)

Pour renseignements, déplionts, billets, s'adresser aux agences
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attaque et la R.A.F. vient nous al-
der. Vers midi, l’ennemi se retire
à 2,000 verges an nord et se re-
tranche. La canonnade recommen-
ce et les Stukas viennent nous
bombarder. Quelques tanks ont été
détruits. Autre canonnade et raid
aérien dans la soirée, et une stta-
que d'infanterie à 10 b. 20, avec
bombes, tanks et canons.

9 juin. — Violent feu de deux
nouvelles batteries et furieux raid
des Stukas contre nous. Une colon-
ne britannique, à l'aurore, est dé-

hée de 'extérieur pour attaquer
‘ennemi par derriére, L’artillerie
ennemie canonne Bir im, pas-
sé midi, et 35 Stukas attaquent à
1 heure. Immédiatement après, at-
taque générale de tous côtés pen-
dant deux heures et demie, après
quoi notre garnison contre-atta-
que. A 6 heures, on a repris la
maîtrise du secteur nord, forçant
l'ennemi de reculer de 2,000 ver-
ges et lui infligeant de lourdes
pertes. À 10 heures du soir, une
attaque ennemie du sud-ouest se
continue, accompagnée d'un raid
par 40 Stukas.

10 juin. — Bir Hacheim subit
le pire raid aérien lancé à date au
Proche-Orient, et le général Rit-
chie envoie au général Koenig,
commandant des Français libres,
l’ordre d’évacuer Bir Hacheim.

2
ES

FAITES UN VOYAGE |

EN BATEAU °

PREMIERE EXCURSION
DOMINICALE

Ne manquez pas ce voyage! Croisière de 7 heures le long de

St-Laurent. Soleil, air frais. Compagnons agréables. Musique,

danse, divertissements, repas complet.

Onquitte Montréal à 10 h. 30 2.01, au quai Victoria $223

(su pied de la rue Beri).v0 mes me mers

de voyage on sur les quais, ou à

CANADA séshe LINES

715, square Victoria, Montréal — Téléphoos: LAncaster 0231

Môcel Windsor
PLaceau 7443
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Le soir à 11 heures, la garnison
des Français libres évacue le fort
enformations solides, avec canons,
prisonniers, blessés et drapeaux au
centre.

100 Stukas avaient déchargé
leurs bombes sur les positions
françaises en l'espace de 5 minu-

8.
Finalement, les Francais libres

atteignirent les lignes britanniques
et purent manger un bon repas
chaud. Ambulances et camions les
attendaient et les conduisirent à
l'arrière. Leur commandant, le gé-
néral Koenig, les accompagnait.
Ainsi s’est terminée une des pages
les plus glorieuses de la résistance
française en Libye.

Il a le coeur
du côté droit
OTTAWA, 20. — Joseph Saucier

âgé de 25 ans, de Hull, décida de
s'enrôler dans le Zième bataillon du
régiment de Hull. Il s’était toujours
senti en parfaite santé, n’ayant
jamais été malade, et il ne pouvait
pas trouver d'excuse pour ne pas
porter les armes pour son pays.
…Mais aujourd’hui, il se promè-

ne avec les preuves qu’il a vouls
servir son pays, mais qu’il a
rejeté. Il a été rejeté qe les mé-
decins militaires qui découvrirent
que son coeur se trouvait à droite
et que par contre son appendice se 

Enfants $1.18

- $2.98

Howl Queen
Marquette 8536

PYVIRlllel

trouvait à gauche!

    
  

     

      

       
     
      

       

Hôtel Food
Places 5140



w weroihe RASPOUTINEAVAIT PREDIT
Le chef d'orchestre Charley L’INVASION DE LA RUSSIE

— .

é

de

cruauté voirconnuintimementRedrentou puréienne qui i,Barnett est accusé de Los maris empêchent nrSosmartLoree,Svernet d'infidélitépar sa femme les jeunes Polonais ||le Grende Guerre de 1914, reconte que le moine sibérien lu

 

 

 

, prédit un jour ‘l'invasion de le Russie ;; NEW-YORK, 20. — Le chef|la gloire de Lenore depuis qu'ils de se marier... allemandes”. per les armée
; @orchestre Charley Barnett, qui a/s’étaient unis. ——— Raspoutine, toujours d’après, d'AUtres. C'est le rêve que j'ai fai; heisé tant d'automobiles et tant de! Selon Mme Barnett, Charley LONDRES, 20, — Les Alle- cette onagéraire me Théodora Cette nuit”. i fait

ik ormaintesCrore s’est mar]éau moins trois Sols, mands ont défendu aux Polonais Kasaneya, aurait ajouté: “Bien du mème Kasaneys dit qu’elle con.
4 une demande de divorce à| Elle dit ney p ; de se marier avant d’avoir at- l'sang coulera dans un demi-niècle, Baspo Mors que ce der.ue son mari a ga, ris int , et > : nier était de 22 àsuse de ses aventures d'amour! de 320,000 par année, fi: 4 Pout teint ge te 3uo aux mais l'ennemi laissera sur notrs "5000 Gund

> EGA R beaucoup à l'argent et qu’il à ache- Toute union allant & I'encon- {ies loups de plaine se repaî- aieout sénérions pour sa piété,té des automobiles très coûteuses tre de ce décret sera jugée illé- tront de leurs ch es. Le froid api entrait parfois dans desl’au- colère i ;Por les démolir Tune après Tau en tuera des centaines de milliers avait bu” ‘ble quand il
—

   
 

 

 

CANADA

SERVICE SÉLECTIF NATIONAL

REGLEMENTATION DU PLACEMENT
AUCUN EMPLOYEUR NE POURRA, i L'AVENIR, ENGAGER QUI QUE CE *
SOIT, HOMME OU FEMME, SANS L'APPRORATION D'UN DES FONC.

 

CHARLEY BARNETT. célèbre *
chef d'orchestre américain qui; in
okad'avrilderniermefai pas TIONNAIRES DU SERVICE SÉLECTIF D'UN DES BUREAUX DE PLACE-

: raeMeteane MENT DE LA COMMISSION D/ASSURANCE-CROMAGE.
: chantait avec son orchestre.

: avec Lenore Lemmon, une hitesse e
. de gre et ses fréquentes visites S'il à une place vacante, s'il lui faut davantage de personnel, ou s’i] à l'intention
ci (Pan charmante épouse de 19 ans, de congédier des employés, l'employeur doit aviser le Bureau de Placement de sa

localité. Il ne doit engager que des personnes qui lui sont envoyées par le Bureau de
Placement de sa localité ou qui ont été approuvées par ce Bureau.

A n'importe quel moment, le fonctionnaire du Service Sélectif d‘une localité
peutrévoquer, en donnant au moins dix jours d'avis, toufe approbation qu'il aura pu

x.
On peut en appeler de la décision d'un fonctionnaire du Service Sélectif en

écrivant dans les dix jours au Directeur Régional du Ministère des Services Nationaux
de Guerre, et la décision rendue par le Ministère doit être considérée comme finale.

EXCEPTIONS
Cet ordre ne couvre pas: (1) Les agriculteurs, pêcheurs, chasseurs ou trap-

peurs; (2) les personnes susceptibles de participer à des Travaux Essentiels (Personnel
echnique et Siontifique) Règlements, 1942; (3) les domestiques dans les maisons

particulières; (4) les étudiants qui travaillent après les heures de classe ou pendantles
congés scolaires (mais comprend ceux qui travaillent pendant les grandes vacances);
®) personnes qui ne travaillent pas continuellement si ce travail n'est pas leur
principal moyen de subsistance; (6) les personnes qui ne travaillent pas régulièrement
ou pas plus de trois jours par semaine pour le méme employeur; (7) les personnes qui
fravaillent pour le Gouvernement de n'importe quelle Province.

Cet ordre n'affecte pas les personnes qui retrouvent leur emploi dans les cas
suivants: (1) Dans les 14 jours qui suivent la date où une personne a cessé de travailler
pour le même employeur; (2) après une maladie ou incapacité ayant causé un arrêt
femporaire dans l'emploi ou le travail; (3) après un arrêt occasionné par une grève;
(4) par suite d'un accord collectif qui protège les ouvriers et assure la préférence sur
la base de l'ancienneté ou de la priorité d'âge; (5) grâce à la reprise obligatoire après
le service militaire.

Jusqu'à nouvel ordre ‘du Directeur du Service Sélectif National ou d'un fonc-: LENORE LEMMON, agée de 19 tionnaire du Service Sélectif National de la localité, n'importe quel employeur peut,ansquis'était paf en avion demporairement, engager un em , s’il en fait la Semande en double—dans un délaior
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o rd pour épou- jours—au bureau de sa té afin d'obtenir l'approbation de cet engagement.ar,Jack Jacke”aest Cette demande devra porter le numéro du livret d'assurance de l'employé ou Te numérochef d'orchestre Charley Barnett, d'enregistrement de son assurance (C.A.C., Forme 413), ainsi que le nom, l'adresse,accusé d'infidélité et de cruauté l'âge,

le

sexe, l'occupation de la employé en ion, le nom du dernier employeurpar son épouse. de cet employé et la date à laquelle cet em à quitté son dernier emploi.
qui chanta avec son orchestre, l'ac- Les pénalités prévues pour infraction à oet ordre comprennent une amendefusedinfidélitetesnula pouvant aller jusqu'à $500.00, ou un emprisonnement pouvant aller jusqu’à 12 mois
après, leur mariage, a novembre ou méme les deux. *

usquau Jour ob il abandonna Cet ordre annule tous les ordres précédents ayant été émis par le
Frot]Parieref MmeBamett * Service Sélectif National concernant tous les genres d'emplois avec ou °à demandé à la Cour d'obliger son sams resizietions.met doipayer 3600 par semaine :
et $6, e lomæagement.dit avoir connu Lenore Lemmon, ELLIOTT M. LITTLE HUMPHREY MITCHELL,sa rivale, deux articles de jour- Diveciour

du

Service Sélectif National Ministse du Travailfaux, L'und'eux décrivait ve du
intime de Charley et de Lenore;
l'autre déclarait que Carey était

|
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; porte-avions

WASHINGTO
Journal”!

  déclasselécufra
 

_ Le résultat de la bataille de la mer de

lo bataille de l'ile Midway à donné une

leçon

ricoines. |
siège agerie

Quelques ©

n de Tokyo.
hefs de l'ancienne

le de la stratégie navale te-

jent encore récemment au cui-

Le à comme la plus puissante uni-

té de Ia flotte, malgré les désastres

subis par de nombreux cuirassés |

alliés, depuis le début de la guerre. |

‘Aujourd'hui, presque tous les ex-{

rts navals sont convaincus que |

c'est le porte-avions qui supplante

le cuirassé comme puissance nava-

le d'attaque de première ligne.

Entre couler un cuirassé ou un T= |

te-avions ennemi, on sait vil faut

le porte-avions.

ire un autre cuirassé ou un

rte-avions, on sait qu il faut

construire un porte-avions.

Le gouvernement am éricain

vient de décider de suspendre la

construction des cuirassés com-

mencés, de n'en plus construire, et

de construire à 0

de porte-avions et de sous-marins,

et de convertir certains croiseurs

en porte-avions,

Les experts comprennent mieux

que jamais que des porte-avions

peuvent lancer un rideau de feu en
avant d'une flotte, durant l'avance

pour l'attaque. Seule une puissan-
ce aérienne supérieure peut arrêter

, Jeur progrès. La leçon des deux
grandes batailles séronavales dans

, Je Pacifique a justifié la prévision
i des experts de l'aviation et de la
. guerre sous-marine. On comprend

mieux que jamais, aussi, qu’il est
plus avantageux de construire dix
sous-marins qu’un seul cuirassé

 

 

Lo prière
d'une épouse

——
COLUMBIA, Caroline du Sud,

20. — Les autorités militaires
viennent de recevoir ume lettre
d'une femme qui demande que
son mari soit appelé à faire son
zervice. “H veut toujours se bat-
tre” explique-t-elle, “et je n'en
ai pas la force!”

.
 v

Travaux forcés
! sur la ferme

——
LOS-ANGELES, 20.—M. Wayne

Allen, administrateur du comté de
Los-Angeles, annonce que 500 dé-
tenus du péniteucier ont été établis
sur une vaste ferme et y font de Ia
cultureet de l’élevage. On obtien-

si en très forte isubstance des 2,500 prisonniers du
comté, ct des dons seront faits à

à |croiseurs lourds, dans la

de stratégie aux autorités navales omé-

On peut s'imaginer déjà ce que sero le futur
=

rer
e

qui eoûte aussi cher, à lui seul.

Dans une bataille navale, le sous-
marin a fait ses preuves, sans
compter son rôle mortel contre les
navires marchands.

La victoire de Midway est attri-

buée pour une large part à l’unité

de commandement, régissant tout

aussi bien les bases aériennes ter-
restres. Le commandement japo-
nais était également suprême; il

avait fait suivre ses transports de
irection

sud-ouest. L'autre escadre, dirigée

par des porte-avions et croiseurs

se dirigeait vers le nord-est. Les

bombardiers des porte-avions ja-
ponais devaient affaiblir la défense

de Midway, après quoi les troupes

devaient débarquer, comme aux

Philippines et à Java. Les deux
escadres s'approchérent durant la

nuit et sans lumières. Le matin, les

ja place beaucoup | porte-avions étaient à une bonne
portée de bombardement et tous
les autres navires étaient prête à
la bataille.

Mais, les patrouilleurs améri-
cains firent leurs envolées de bon-
ne heure et lancèrent l’alarme per

radio. Un pilote vit même des
avions décoller d'un porte-avions
japonais. Mais, les avions améri-
cains étaient déjà prêts à aller à
leur rencontre; l’escadre améri-
caine était préte & tout, également.

Role des porte-avions
Les avions japonais manquérent

leur coup pour affaiblir Midway,
solidement défendue, comme le dit
l'amiral Nimitz. La première éta-
pe du combat était gagnée, les

troupes des transports japonais de-

vant retourner à leur base. Au lieu
de protéger leur débarquement par

un feu violent, les croiseurs japo-
nais devaient se défendre avee leurs
eanons antiavions et leurs batte-
ries secondaires contre les sous-
marins. Ce fut surtout une bataille
aérienne où les porte-avions amé-
ricains jouèrent le grand rôle. On
estime que les Japonais n'ont plus
que frois porte-avions intacts.

Les avions d’un porte-avions ont

milles, les canons d’un cuirassé une

! portée de 25 milles, mais les bom-

| diers du porte-avions peuvent
commencer à attaquer un cui
à 500 milles hors de sa portée. Ces
bombardiers ne peuvent aller aussi
loin ni porter autant de bombes
que les bombardiers terrestres.

Les chasseurs, cependant, u-
vent aller aussi loin que les chas-
seurs terrestres pour protéger ef- diverses institutions de charité, ficacement leurs bombardiers. Le
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un rayon de bombardement de 500

  

  

Pour écraser le Japon, les
Ftats-Unis font construire
beaucoup de porte-avions

N, 20. (Service spécial au “Petit cuirassé sans protection aérienne
est tout simplement un peu moins
impuissant contre les avions du
porte-avions que contre les avions
terrestres,

Avec suffisamment de porte-
avions, la flotte américaine peut
attaquer le Japon et s'emparer des
ayant-postes japonais pour y éta-
blir des bases terrestres pour
avions. Il y aura des pertes inévi-
tables, sans doute, mais les Etats-
Unis peuvent construire des avions
et porte-avions plus vite que le
Japon. L’ennemi a été arrêté dans
la mer de Corail et à Midway. Par
Dutch Harbor, il sera balayé de
toutes les Aléoutiennes qu'il pourra
prendre. Ce sera bientot au tour
des Etats-Unis de lancer leur gran-
de offensive dans le Pacifique.

FT,
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Frère et soeur unis
enfin parun flirt
BOSTON, 20. — Le hasard fait

parfois étrangement les choses.
C'est ainsi qu’il à réuni, après une
absence de huit années, un frère
et une soeur qui se rencontrérent
en flirtant dans le lobby d’un hôtel|
fashionable du centre de la ville.
De passage & Bostor., Andrew-S.

Oliver, de New-York, engagea con-
versation avec unc jeune fille qui
flânait en lisant une revue. on

 

échangea des amabilités, on ébau-
cha des projets de sorties, puis, on
découvrit, la stupéfaction de
chacun, qu’ils étaient loin d'être des
étrangers, étant tous deux nés à
Pasadena. La jeune fille, Mary
Oliver, avoua alors qu’elle avait
donné un faux nom, par méfiance
d’un flirt avec un étranger. Quels
ques instants plus tard, les jeunes
gens apprenaient qu’ils étaient
frère et soeur.
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HOTTA
yCoca-Cola’,
qu’onappelle
aussi“Coke”

“Jo parle pour le “Coca-Cola”. Jeo

suis le symbole de son pétille-

ment. On m'appelle aussi “Coke”.

C’est l'abréviation de“‘Coca-Cola”:

Je vous offre lo pause qui rafraichit.

Je parle pourle produit authentique

: $ : la boisson douce distinctive

et délicieusement rafraichissante

: : … le boisson dont la marque

déposée est “Coca-Cola”.

 

P.S.

Toutlemonde aime raccourcir les mots:

De tous les côtés, vous entendez dire

“Coke”! 1 3 + l'abréviation courante de
le marque déposée “Coca-Cola”:

THE COCA-COLACOMPANY Or CANADA, LIMITED

go



 

r
e
e

R
n

FE
V
y

e
e

 

J:LE PETITJOURNAL,2un 1945

Nombreux mariages
chez les marins
des Etats-Unis
ANNAPOLIS, 20. — Jusqu'à

puintenant, les jeunes officiers de
Académie navale n'avaient pas la

Permission de se marier avant deux
ans, après avoir reçu leur commis-
sion, hais un ordre du secrétaire
de la marine américaine, M. Frank
Knox, vient d'accorder cette per-
mission pour la durée de la guerre.
Ainsi, les officiers et les marins
pourront clébrer leur mariage im-
médiatement a leur graduation
et la chapelle l’Académie navale
sera réservée pour ces cérémonies.

“Mais, pour la dignité, a déclaré
Se chapelain, un seul mariage sera
célébré à chaque heure dans la
ehapelle”. Il en résultera que plu-

leurs iront se marier ailleurs. Tous
officiers et marins gradués re-

eevront aussitôt leur assignation
pour le service actif et la pleine
mer. Ils auront toutefois le bon-
leur de passer de plus longs mo-
ponts avec leur jeune épouse, avant

départ.

Des 375 hommes qui furent gra-
éués à l’Académie West-Point,
le 29 mai dernier, 90 se sont mariés
immédiatement après avoir reçu
leur, assignation. l’Académie na-
vale d'Annapolis, 200 des 613 gra-
dués célébreront aussi leur mariage
bientôt. La plupart disent avoir
Pimpression qu'une jeune épouse
est “une inspiration” pour l'homme
Qui combat.

Prêcher
d'exemple

 

 

  
 

Mme Leon Henderson, épouse du
eontréleur en chef du rationne-
ment aux Etats-Unis, donne de
bon exemple. Son livret de cou-
pons de gaseline n’est que de In
classe “A”, et ll devra suffire pour
les deux autes de toute la famille

Henderson.

la famine menace
d'exierminer le
peuple grec
NEW-YORK, 20. — L'arrivée

en Grèce de quelques novires de
forine en même temps que lo ré-
colte des premiers fruits et légu-

  

 mes du printemps à quelque peu
emélioré la situation alimentaire
de la Grèce après avoir été si dé-
sastreuse au cours de l'hiver. Lo
famine fut alors si terrible que le
foux des naissances a presque descendu à zéro.
Dans la région d'Athènes, plus de

100,000 personnes périrent en fé-
Vrier et en mars seulement et ceux
Qui survécurent étalent trop fai-
bles pour travailler. La ration de
pain, qui est plus ou moins régulié-
sement distribuée, n'est que de six
ences et demie par jour. On ajoute

la situation ne s'est pas amé-
dans les provinces à cause

des difficultés de transport.
A moins que des approvisionne-

fonts considérables n'arrivent avant
l'automne, on croit que l'hiver pro-
hain sera un désastre complet
Dour touts la Grice.

  

FORMULES DE DEMANDE
POUR LE

RATIONNEMENT DU SUCRE
PAR COUPONS

seront adressées à chaque famille
canadienne la semaine prochaine

Les Canadiens devront s'inscrire afin que les
cartes de rationnement, valables pour une
période de lO semaines à compter du ler
juillet, puissent être émises immédiatement. On
étnettra un carnet de rationnement à la fin de
cette période.

Maniere de se preeurer
sa carte ;

Dans les régions urbaines—
Desservies par un Facteur

Votre facteur livrera à votre demeure une
formule de demande pour rationnement par
coupon, telle qu'illustrée, le 23 juin. On livrera
également des formules additionnelles à toutes
les personnes dans la maison dont les noms de
famille ne sont pas les mêmesque celui du chef de
La maison. On peut seprocurer des formules addi-
tionnelles nécessaires au bureau de poste local.
Vous devrez remplir la formule au complet. On
donnera avec chaque formule une brochure
d'instructions.

Durant la soirée du 25 juin, un représentant
autorisé de la Commission des et du com-
mence on tampa de guerre se ntera à votre
porte et vous lui remettrez la ule.

Dès que votre nom aura été dûment inscrit au
bureau principal, des cartes de rationnement, -
valables pour une période de dix semaines,
vous seront adressées: une carte par personne
dans votre maison. Ces cartes vaudront pour le
sucre seulement.

Si le sens d'un détail sur la formule
vous échappe, le repr t de la Commission
vous aidera à la remplir le 25 juin lorsqu'il ou
elle se présentera chez vous.

Dansles régions urbaines qui ne sont
pas desservies par un facteur, et

dans les régions rurales
Des formules de demande seront distribuées à
toutes les maisons, le ou avant le mardi 23 juin,

l'intermédiaire des bureaux de poste. On
vrera également des formules additionnelles

à toutes les personnes dont les noms ne sont
pes les mêmes que celui du chef de la maison.

peut se procurer des formules additionnelles
“ nécessaires au bureau de poste local.
Ces formules de demande doivent être remplies
immédiatement et déposées dans la boite aux
tree ou au bureau de poste plus ra hé.
On donnera avec chaque formi une brochure
d'instructions. Dès que votre nom aura été
dûment inscrit 8u bureau principal, des cartes
de rationnement, valables pour une période

carie person avosmerinepar personne A cartes
vaudront pour le sucre seulement,
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~ DECLARATION —
om gues Le DÉRIDE D'UN CARNET DE DATIONNENENS
JE. SOUSSIQNÉ. DÉCLARE re
BL DEMEURE (AING! QUE LESMEMBRES OFLA

DacreNT noue Et DENIUS ET QU'AVCUREI X
AUTRE DEMANDE N'a FAITE DE LA PART DES

CANADA |PERSONNES MENTIONNÉES CI-DESOUE.
*
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Le ratiennement du sucre par
coupons entre en vigueur

le ler juillet

À compter du ler juillet, nul ne pourra acheter du
sucre pour usage domestique Ordinaire à moins
d'avoir un coupon de rationnement,
11 est nécéssaire que tous se fassent un devoir de
remplir promplement et de retourner les formules
de demande, pour s'assurer de recevoir la carte de
coupons de rationnement à temps pour leur por
mettre de faire leurs achats de sucre à la date
mentionnée ci-dessus ou subséquemment.

N'oubliez pas que la quantité de sucre que cenouveau
projet de rationnement par coupons permet à chaque
particulier est exactement la même que celle permise
aujourd'hui: J livre par personne par semaine.
La disposition qui permet l'achat de sucre addi-
tionnel pour la mise en conserve, etc, sera main-
tenue.

À

cette fin, on fournit à tous les
des formules spéciales de déclaration.
Aucune personne ne peut avoir en sa une
provision de sucre pour plus de dusDomaines,saui
si elle habite une région éloignée.

NE REMETTEEZ PAS VOTRE FORMULE DE DEMANDE
À UNE PERSONNE NON AUTORISÉE

  LA COMMISSION DES PRIX ET DU COMMERCE EX TEMPS DE GUERRE
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Une menacé pour FATrique du Nord '

[a Légion étrangère est devenue
le servileinstrument des nazis

rer
veaux venus à la Légion ont tous
été de race allemande, Ces légion-
naires se sont employés, depuis, à
intensifier lo recrutement et l'en-
traînement.
Les membres allemands de Is

Légion n’ont pas participé à la
campagne de France, Mais après la
chute de 1a République, quand Vi.
chy devint en quelque sorte l‘enne-
mi des Britanniques, ils reçurent
l'ordre d'être prêts à tout. ré-
sistance en Syrie à été l'oeuvre
d’Allemands choisis, de Sudètes et
de Russes blancs membres de ln
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Les petits bourgeois de Berlin
regrettent de voir l'Allemagne
en guerre avec les Etats-Unis

(par JEAN GRAFPIS, ancien correspondant à Berlin)

NEW-YORK 20. — Après cinq mois de détention en Afleme-
gne, sous le surveillance de la Gestapo, je suis enfin en Amérique,
terre de la liberté.

Trois mois avant même que les
Etats-Unis soient en guerre, les
Berlinois ne pouvaient même souf-
frir de nous en- 0er
tendre, nous les La

journalistes Gg
américains, con-
verser ensemble
en langue an-
glaise, dans un
restaurant. On J
faillit méme
nous faire un §
mauvais parti.
Des officiers

de l'aviation al-
lemande nous
suivirent dans
les rues, comme
nous sortions
d'un café. Dans
une rue sombre,
ils arrêtèrent un
de mes confrères, lui lancèrent les
pires injures et l'assommèrent pour,

ensuite, Je jeter, à coup de bottes,
sur le bord du trottoir, sans qu'il

nous aît été possible de lui porter
setours ou d'appeler à l'aide. D'ail-
leurs, la Gestapo nous aurait ri au,
nez.
Dans un restaurant où j'avais

l'habitude de prendre mes repas
depuis plus d'un an, jefus insulté
en public par un boche mal en-

YORK, 20. — L'expérience prouve que chaque fois

commandos britanniques ent otterri en France, ils ent
pr les oillis avec enthousiasme porle peuple,aul savait pour-

occu ines prévues perles nosis en tel Mais quand les
font oepo se sont attaqués aux colonies françaises, comme

pritonna, pokar st & Madagascar, fo résistance a été farouche
on Syrieère. Les correspondants étrangers affirment que ce

ee inégal s'explique porce que dons les colonies le

‘est pos me r des véritables Français. ‘’Les mer-

" ", disent-ils, “ont leur propre ermée de mer-

  

 

    

ats grossement payés de la Légion étrangère

bandits et des espions”.
anaventu

riers, des

   Jean Graffis

al or 0e 3 gueulé. Le gérant de la maison

vs a aveu 4 s'excusa auprésde moi de ces in-

légionnaires, quelques mois avant la défaite de France, |JUres: ed m’expliquant que celui qui

en 1940, Îls paradaient alors à Paris, dans toute leur splendeur et leur pittoresque de légende. Aujour- venait de m'invectiver était PURE

va hd ' i é inimitié priétaire d’une usine de la
d'hui, ln Légion est une fourmilière d'agentsnazisot

à

mercenaires qui semblent avoir voué inimitié à Souvent bombardée par la R.A.F.

  

Aucune armée, aucune bande,
aucune organisation d'hommes n’a

  

EE

Un voleur

embrasse

sa victime...
—_—

NEW-YORK, 20, — L'histoi-
re d'un voleur romanesque qui
embrasse une jeune étudiante
dormant paisiblement n été dé-
poilée, ce matin, en cour de po-
ice,
John Longbardo, 37 ans,

fut libéré sur parole de Bing-
Sing, il y « un peu plus d’un
mois, a nié qu’il était le voleur
en question, Mais le juge Peter
Abeles lui n refusé tout caution-
nement,

Longbardo fut arrêté par les
agents de radio-police, à quel-
ques pas de l'endroit du vol, la
résidence de Morris Pearlberg.
La fille de ce dernier, Frances
Pearlberg a dit qu’elle était en-
dormie, vors 4 heures du matin,
quand un baiser la réveilla… Un
mie sortit en courant de sa
chambre quand elle se mit à
crier, Les cris de Frances réveil-
lèrentla police Père qui téléphona à

 

ae

Les croisières du
dimanche, en bateau
Les croisières doiminfon heures sur le Lee, =Montréal à Sorel, aller et retour,mmenceront dimanche le 21 juin.tor pue Qu'annonce M, C.-C, Bon-T, gérant du service Ides -

Fives. de la Canada ahsSteamship

Ces croisières sont une excellen-tioncnsion de repos et de distrac-Hon 4 Nl cette période de guerre, Leire quitte le quai Victoria tous- oSmanches, A 10 h, 30 du matin,€ retour à Montréal à 5 h.ol ay8 comprend le déjeu-
l'y aura de semblables croisiè-Tes lo jour àka jour de ea Gontidiration et

Pee... ‘

folci l'aspect que présentait un contingent de

i

|
i
;

jamais suscité autant de légendes
que ia Légion. Ainsi, presque tous
les hommes de cette petite armée
ont un passé. Ils cherchent un
refuge ou la possibilité d'oublier.
On ne peut savoir leurs noms. Ceux

i s'engagent là achètent le droit
effacer l'ardoise de leur vie pas-

sée et d'y être seulement des
soldats. Le légionnaire a derrière
lui des années de lutte, de fortunes
diverses: il a aimé, il n souffert, on

le poursuit peut-être, on le mena-

ce.

On a accoutumé, jusqu’en 1939,
de dire que la Légion était la plus
belle troupe du monde. Jamais,
dans aucun pays, à aucune époque,
on n'avait fait une bande armée de
cette valeur, Les raisons en sont
simples. Les légionnaires étaient
tous des hommes vigoureux, au
corps rompu wæ les aventures. Ils
ont toujours été de race guerrière:
Allemands, Polonsis, Français. La
Légion a combattu depuis cent ans
dans toutes les guerres toutes les
expéditions que la France a enga-
gées: au Mexique, au Tonkin, en
Algérie, au Maroc. À l'autre guer-
re, elle eat allée gagner en Argonne
et à Verdun la fourragère rouge
et d'innombrables palmes à sa croix
de guerre, Entre les deux grands
conflits, il y avait cinq régiments
de la Légion, toujours sous effectif
de guerre, ce qui représentait en-
viron 25,000 hommes.

e te

La France défeite, il semble que
In Légion ait perdu son cachet
séculaire. I! était à prévoir que les
maxis dépêcheraient leurs agents
pour enrôler dans cette bande ar-
mée d'excellents sujets de cinquiè-
me colonne. Depuis 1940, les nou-

 

Légion. Des milliers de Français
et de Syriens se sont rendus aux
Britanniques, mais les légionnaires
se sont enfuis. En septembre 1941,
les hôpitaux de Marseille, Lyon et
Montpellier étaient encombrés de
légionnaires blessés revenus de
Syrie, Une fois rétablis, ils furent
dirigés vers leurs compagnons mer-
cenaires aux colonies. Ce sont
les “Français” qui résistent aux
expéditions britanniques, comme
récemment à Madagascar.

Comme l'a dit dernièrement à
New-York un réfugié français, ez-
rédacteur au Petit Parisien, les
nazis ont véritablement conquis la
Légion étrangère et renforcé leur
emprise en Afrique du Nord. Dès
l’automne de 1940, des milliers de
soldats allemands, portant des uni-
formes français, ont été transpor-
tés de Marseille à Oran et autres
ports nord-africains, sur des vais-
seaux escortés par des sous-marins
nazis. Officiellement, ces soldats
étaient enrôlés dans la Légion. Plu-
sieurs d'entre eux sont “de fait
d'anciens légionnaires, qui connais-
sent très bien la Tunisie, l'Algérie
et le Maroc, Pour le moment, ils‘
sont sous le commandement fran-
çais, mais à l'heure décisive, des

centaines d'officiers nazis seront là
pour remplacer les chefs “peu sûrs”.

Cette main-mise sur la Légion
peut avoir des conséquences énor-

mes. Si la aituation en Afrique du
Nord devenait critique, les légion-
naires occuperaient tous les postes

de gouvernement vitaux en quel-
ues heures et proclameraientl'état
‘urgence. Toute tentative de ré-

sistance serait futile. Ils auraient
ainsi accompli en quelques mois un gigantesque travail de cinquième\N

co
Nonne.
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tôt, fit-il, alors“aussi bien commen-

Il était venu à Berlin sous prétexte
de se calmer les nerfs!
Le lendemain matin, je me rendis

au bureau d'un éditeur allemand
avec qui j'avais toujours eu des

relations sinon amicales du moins
polies. L’Allemand refusa de me
serrer la main, après une nuit de

bombardement, en me disant:

— Nousallons être ennemis bien-

cer à ne plus nous serrer la main
et à nous haïr!

Le peuple allemand n'avait pas,

alors que j'étais à Berlin, la même
haine que les chefs pour notre pays.

Aux yeux de l’Allemand moyen,
l’Amérique restait toujours le pays
de la liberté.
Le lendemain de la déclaration

de guerre, j'ai entendu des gens

dans Is rue dire:
— Comme c'est malheureux que

nous soyons en guerre avec les

Etats-Unis. |

— Oui, répondit un autre, et

cette guerre c’est la faute à un

seul homme, un homme de notre
propre pays.

Il était inutile de le nommer:

tous aavalent bien qu’il s'agissait

de Hitler, l'homme uniquementres-

ponsable du fait que, maintenant,

c’est toutl'univers qui est en guer-

re contre lui.
Là où j'étais interné, je n’ai pas

entendu un seul mot injurieux à

l’adresse de Roosevelt; même les

gardes paraissaient attristés du
ait qu'on faisait la guerreau ch
d'un peuple aussi sympathique que

 

 

 le peuple américain.
Comme on le voit, en dépit de la

propagande la plus insidieuse, le
euple allemand ne détestera
amais le peuple américain.
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EN TÊTE DE
LA CATÉGORIE
Vous ne sauriez mieux
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La 146e semaine de la guerre
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AN APRES
L'accord russo-cana-

dien signé la semaine
dernière signifie bien
autre chose qu'un
échange de consuls,
bien autre chose aussi
que des envois plus

abondants de nos ravitaillements
vers la Russie, || signifie que cette
querre à facettes s'oriente vers le

nord de la terre. Ayant sa côte sep-
tentriondle du Pacifique menacée
par les Japonais, et ses approches de
l’Atlantique du nord attaqués par les
raiders allemands, avec un acharne-
ment qui s'occroit tous les jours en
vitesse, on ne peut douter que le

Canada soit désormais ‘’dedans jus-
qu'au cou’.

Ceci ne veut pos dire que la mort
chômera sur les autres fronts. Car
c'est justement aujourd'hui, 21 juin,
l‘anniversaire de l‘invasion du steppe
soviétique par les divisions nozies, |
est clair qu’ou cours de toute la se-
maine dernière, Hitler a donné des
ordres pour que so machine de guerre
progresse en avant, quel que soit le
prix de gains en somme secondaires.
Caril faut, pour célébrer à la maniè-
re germanique une date aussi histori-
que, au moins cent mille cadavres
surérogatoires!
Ne doutons pas non plus, du reste,

que le voyage de M. Molotoff en
Amérique n'ait été soigneusement
réglé de façon à coïncider avec ce
premier anniversaire de l'entrée en
guerre de la Russie. L'annonce quasi
officielle, de la part de M. Roosevelt,
de l'ouverture imminente d'un second
front en Europe, peut être interprétée
commeun appel d'amitié et d’encou-
ragement envers les héroïques soldats
russes, qui depuis un arr stupéfient
le monde entier par leurs manifesta-
tions de courage surhumain et de
loyauté envers leurs chefs.

Sous le soleil de minuit

En réalité, c'est actuellement au
nord de la planète que se joue le
sort du monde. Les dépêches dans les
journaux se bousculent pour nous in-
diquer que les convois vers Mour-
mansk sont attaqués; que le Conada
vient de prêter un brise-glace à la
Russie; que du côté du Pacifique,
notre Alasko, ainsi que lo Sibérie
asiatique sont menacés por l'autre
extrémité de l'Axe...

C’est que depuis un mois déjà, la
nuit n‘existe plus dans l'Arctique.
Jusqu’en mai, nos convois se faufi-
lant le long des fiords de Norvège,
doublant son cap Nord et allant
aborder aux débarcadères frangés de
gloce de Mourmansk, étaient proté--
gés des vigies nazies et de Teurs pilo-
tes aériens par la nuit polaire. Mais
désormais, le soleil ne se couche pas

 

  
  
      

por FERNAND DENIS)

et tourne autour de l'horizon du
“Nordkapp”“.

Il y a cependant une compensation
partielle à notre désavantage. Les
“mois d'été font lever autour du cer-
cle polaire, ce que les Norvégiens ap-
pellent le ‘’skoddle’’, qui est un
brouillard gris foncé jetant son man-
teau sur des miltiers de milles d'o-
céan, Mais il se déplace selon les
vents, dévoilant ainsi parfois l’un de
nos convois, à proximité des côtes
norvégiennes ou dans la mer de Ba-
rentz.

Quand le skoddle commet poreille
indiscrétion, c’est l'attaque immé-
diate contre nous par des quadrimo-
teurs accompagnés de leur chasse,
qui viennent de quitter leurs aéro-
ports de Norvège, tandis que quel-
ques heures plus tard arrivent les
submersibles et les raiders de sur-
face, lesquels sont sortis en hôte de
leurs repaires. Le convoi fonce vers
Mourmansk, dans des eaux que le
Gulf Stream tient libres de banquises
dangereuses. On se bat à coups de
pom-pom, de bombes, de torpilles, de
mitrailleuses et de grenades de pro-
fondeuf, à travers le pack des glaces
flottantes, qui ne descendent d'ail-
leurs jamais plus bas que deux cents
milles au nord de la Norvége.

Prions pour ceux qui tombent à la
mer! Le froid a bientôt fait d'en dis-
poser. Les survivants (ils sont évidem-
ment l'immense majorité) parvien-
nent près des falaises de granit, hau-

  

—

Le conflit mondial
 

Il ya un an aujourd'hui, Hitler attaquait lg
Russie: l'offensive de cette semaine est pour
célébrer cet événement.— Pendant ce temps
la stratégie mondiale s'oriente au Nord du
globe terrestre. — Une route polaire de six

mille milles.    
 

à travers la mer Blanche jusqu'à
Arkhangelsk, leur avance facilitée
par l’étrave de grands brise-glaces,
dont peut-être celle de notre "Mont-
calm”.

De grosses escadres alliées

Pourquoi pensez-
vous que d'importan-
tes unités navales amé-
ricaines, dont plusieurs
navires de ligne, sont
arrivées ou début de ce
mois sur les côtes de la

mer du Nord, où notre souverain
George VI les passa en revue? Nous
sommes d'opinion que c'est pour al-
ler croiser dans les parages d'Islande,
de I'ile Jan Mayen et du Spitzberg.

Evidemment, c'est pour protéger
nos convois. Mais serait-ce d'aven-
ture pour une entreprise plus formi-
dable? Cor en définitive, pourquoi
les divisions expéditionnaires améri:
caines sont-elles cantonnées dans le
nord de l‘Irlande? La célèbre revue
des affaires internationales nommée
"Free Europe’’ et publiée à Londres,
vient de déclarer, oprès une étude
attentive des événements, que les
premières assises du fameux “second
front‘’ seront probablement établies
en Norvège.

Le ‘’deuxième front” en

Norvège ?

L'expert commenta-
teur explique que le
contrôle de la Scandi-
navie nordique permet-
trait aux Nations unies
d'établir de faciles
communications avec

la Russie, tout en mettant fin à la ré-

 

 

“Tiens tes yeux fixés au large des côtes de Nurvège… comme cela, lu seras en
sûreté !”

tes de mille pieds, qui donnent un as-
pect lunaire et inhumain aux oppro-

. ches du port de Mourmansk; les cor-
gos pénètrent alors sous lo protection
de ses batteries géantes de D.C.A, Il
peut arriver aussi qu'ils continuent,

sistance de lo Finlande. Avec leur
aide, les Russes pourraient rejeter dé-
finitivementl'invasion nozie et la re-
plier vers le sud, délivrant ainsi Le-
ningrad, Moscou et même Karkhov:
car il est clair que les Allemands

 

d ient retrait ,levraient retraiter pour n é
pris de flanc. POUT ne pos être

Ceci est plausible. Prenons un
compas à pointes sèches et colcu.
lons sur la carte: il y o ! 500 milles
entre l’Irlande du Nord etle cap
Nord, mais de la au territoire russe
il ne reste que trente milles! Et de la
frontière à Mourmansk, 50 milles à
peine restent à franchir. En cettesoi.

: son, le terrain là-bas est impratica-
ble, mais on y pourra passer ou début
de juillet. De Mourmansk au front de
Staraya-Roussa, où les soldatsde l'Ar.
mée rouge se sont le plus roppro-
chés d'Allemagne, huit cents milles
peuvent être couverts rapidement
par chemin de fer. De Staraya-Rous-
sa a I'Etat de Lettonie sur lo Balti.
que, il y a 130 milles; et de 16, qua-
tre cents milles seulement jusqu'en
Prusse!

Semblable projet reste.t il faisoble
par les Nations unies, autrement que
sur papier? Les nazis pensent quesi:
à preuve, l'offensive qu'ils préparent
et que voici.

La ligne des rovitaillements

En méme temps que
les marins et les avic-
teurs de l'Axe, que pa-
trouillent sans cesse
toute la côte norvé-
gienne, combattent et
retardent nos convois,

les troupes mécanisées d'Allemagne
cherchent par tous les moyens à
couper les deux lignes de chemin de
fer, dont l’une part de Mourmansk
pour descendre jusqu'à Leringrod à
neuf cents milles plus au sud, et
l'autre d'Arkhangelsk pour parvenu,
six cent-cinquante milles plus bes, à
Moscou.
On n'a pas idée du materiel de

guerre qui doit longer ces rails, po-
reil à une transfusion de sang jus
qu'au coeur même de la Russie,
L'importance stratégique de Mour-
mansk et d’Arkhangelsk est .mmen-
se. Les Allemands ont cherché à
s'emparer de la première vie l'ou-
tomne dernier, mais ont ete repous-
sés par l‘hiver jusqu'à Petsamo en
Finlande. Un survivant d’un cargo des
Nations unies, torpillé dans l'océan
Glacial en revenant de Mourmansk,
nous disait avant-hier que le front
russo-allemand est à peine a vingt-
cinq milles de la ville, mais quel'ex-
istence dans la cité polaire est tout
de même normale. Nos propres prlo-
tes de la RAF contribuent a la dé-
fendre.

Concentrations en Finlande

Cependant, Bernard

Valery, correspondant

de CBS à Stockholm,

mande cette semaine

que les Allemands ont

massé cinq divisions en

Finlande. M. Volery, se

basant sur des conversations ovê

des experts militaires en Suède, doute

que les Allemands, molgré de r&

centes rumeurs, aient le dessein d'at-

taquer Mourmansk elle méme,

Leningrad.

Les armées germanique
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Carte de l'artiste du “Petit Journal”, montrant Ia nouvelle route du Nord-Est, que

| nos navires utiliseront cet été, pour ravitailler ia Russie. La carte montre aussi
comment cette voie océanique peut aider à attaquer le Japon, ou à secourir Ia Sibérie

en cas d'attaque. Voir notre article ci-contre.

ment pour coupet les voies ferrées
dont nous parlions plus hout. Un peu
de réflexion suffit à nous en con-
vaincre.

Il n'y aura pas d'agression vers
Leningrad, pour la bonne raison que
les Allemands ont retiré leurs effec-
tifs du sud de la Finlande. Ils ont au
contraire centralisé leurs cinq divi-
sions à la hauteur du cercle polaire,
ce qui signifie que leur ruée se fera
vers le noeud ferroviaire de Kanda-
laksha, situé à cent-cinquante milles
eu sud de Mourmansk.
Plus ou nord, vers Petsamo,le gé-

néral allemand Dietl n'a pas assez de
froupes pour attaquer rmansk;
et de toute façon, la toundra de l‘ex-
tréme-nord est impassable, Enfin, les
Russes ont trois fois plus de soldats
pourdéfendre leur ville, qu'ils n’en
possédaient l'automne dernier.

* x %

LE PASSAGE
DU NORD-OUEST

Si les troupes ger-
mano-finlandaises ré-
ussissent à couper cet-
te veine Jugulaire oli-
mentant par le nord
nos alliés les Russes,
quelle route de ravi-
leur restera-t-il, souf

américains qui partiront de Seattle,
de San-Francisco ou de Vancouver,
remonteront le détroit de Béring et
parviendront par le nord de I’'Europe
jusqu’d Arkhangelsk... cette fois to-
talement à l'abri des avions et des
submersibles ennemis. Ainsi, l'isole-
ment de Mourmansk serait en partie
compensée.

La distance séparant Seattle d'Ark-
hangelsk, par cette route nordique,
est de six mille milles. La présente
route, d’un port de l'est de notre con-
tinent jusqu‘d Arkhangelsk est de
quatre mille, huit cents milles. Com-
me on le voit, la différence ne pré-
ponte pas une difficulté insurmonta-

e.

Ouverte trois mois et demi

A vral dire, cette voie polaire n'est
navigable que du début de juillet jus-
qu'à la mi-octobre, c'est-à-dire du-
rant trois mois et demi. Mais cette
période, qui commence dans deux ou
trois semaines, sera la plus critique
de la guerre en Russie. Surtout s'il
arrivait que Mourmansk fût coupée
sur le continent, nous devrons en-
voyer à nos alliés des milliers de ton-
nes de ravitaillement par le nord de
la Sibérie.
On a si peu parlé de ce chemin

septentrional, que nombre de lecteurs
doivent ignorer que ses glaces flot-
tantes ont été violées, depuis que le
lieutenant de marine américain de
Long y fit fracasser son navire la
‘Jeannette’, et que l'on retrouva
sur son cadavre dévoré par les loups
sibériens, son carnet de route, révé-
lant sa tentative admirable. Un seul,
suivant son exemple, avait osé atten-
ter à la majesté de ces banquises mil-
lénaires: le grand Norvégien Fritdjof
Nansen, dontle fils est actuellement
prisonnier de Quisling. Nansen, à
bord du ““Fram’’ (1), franchit tout

 

taillements
celles venant par la mer Rou

enc e, lon-
gues, difficultueuses et précaires? ilen demeure une extraordinaire, re-Montant par le détroit de Béring etParcourant tout le nord de l'Asie.toté 3 peu parlé, Elle sera pour-une des trouvailles de cette
Querre, se révélant capable de proté-ger aussi bien la Sibérie que le fronti sie d'Europe. Si l'Empire deshe 5 l'avait possédée en 1 , la vic-pire des Japonais- à Tsou-Shimane ait Pas eu lieu, Car n‘ayanthostransporter son matériel euro-

lusqu'à Vladivostock en novi-
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le passage de l'ouest à l’est, et se
laissa ensuite dériver au gré des cou-
rants polaires jusque proche du pôle
nord.

Mais depuis lors? Eh! bien, en
y 1940, plus de cent cargos transpor-
tèrent por cette route, ou delà de
150.000 tonnes de marchandises. Ils
naviguaient de Mourmansk jusqu'à
Vladivostok, escortés par treize bri-
se-glaces et des avions équipés spé-
cialement pour l’arctique, et qui vo-
laient en avant-garde, pour avertir
les capitaines des mouvements de la
glace errante.

Cet été, la direction contraire sera
surtout employée (2).

Nos bateaux ne reviendront pas,
cependant, por la même route, mais
continueront jusque dans l'Atlonti-
que nord, pour rentrer à Halifax ou
à Boston.

Mystères de la stratégie

Les Japonais ont évi-
demment senti le dan-
ger que présente à leur
égard ce passage du
nord-est. C'est une des
raisons qui les o portés

, à attaquer le port de
Kiska, dans l‘archipel des Aléoutien-
nes. Mais même s'ils pouvaient con-
server ce rocher perdu dans les bru-
mes de la mer de Béring, cela n'em-
pêcherait pas nos navires de se fau-
filer dans l'immensité séparant Kis-
ka de Dutch Harbor, et de là de se
glisser au nord de Nome en Alaska,
jusque dans l'océan Arctique.

Néanmoins, l’occupation des Alé-
outiennes par le Nippon nuirait à nos
attaques sur Tokyo por voie de la
base russe de Petropaviovsk. La dis-
tance, à vol d'oiseau, de Kiska à
Tokyo est de 2.200 milles. De Petro-
paviavsk, au sud de la péninsule du
amkatchka, elle est de 1.500 mil-

les. De Vladivostok jusqu'aux régions
industrielles du Japon, elle n'est que
de 600 milles. Et des navires porte-

 

ntera cet été vers l'Arctique
par des vastitudes sans bornes; mais
au nord, nous sommescollées l'une
à l'autre, Seul, le détroit de Béring
nous disjoint, et encore durant I'été
seulement; car en hiver, le bras de
mer gèle, et les Esquimaux passent
d’un continent à l'autre commes’ils
ne quittaient pas la terre ferme...

Routes secrètes de Sibérie

Il se peut que le Japon attaque lo
Sibérie d'un moment à l’autre. Les
Russes ont prévu cette possibilité. Hs
ont construit dans les solitudes sibé-
riennes des chemins qui nous per-
mettront de les ravitailler, advenant
même que le chemin de fer transsi-
bérien fut coupé et la grande base
de Vladivostok bloquée. Les Russes
ont préparé deux routes par les-
quelles nous pourrons les secourir.
L'une port de l'océan Arctique et re-
monte le cours du fleuve Kolyma
(connu aussi sous le nom de Lena)
jusqu'à une route terrestre qui s’a-
chemine jusqu'à Magodan, sur la
mer d'Okhotsk. La Lena communique
également avec tous les points im-
portants de l’intérieur de la Sibérie
d'Asie. Un chemin carrossable la re-
lie à lo grande cité de Yakoutsk.
Cette dernière ville joint le chemin
de fer transsibérien par une autre
route. (Voir carte à gauche).

L'autre voie de ravitaillement part
de Petropavlosk, franchit la mer
d'Okhotsk jusqu'à Nikolaevsk. Elle se
trouve à proximité des navires de
guerre japonais, et par conséquent
peu utilisable en été. Mais quand la
mer d’'Okholsk gèle, les croiseurs
nippons ne peuvent s’en approcher,
tandis que nos camions passent sur
la glace, tout comme jadis le rail
transsibérien passait sur la gloce du
lac Baïkal, avant que son itinéraire
autour de ses rives fût définitivement
établi.

C'est ainsi qu'on se battra durant
les mois qui vont suivre, dans Îes gla-
ces de toute la calotte terrestre, du
nord du Pacifique au nord de l'Atlan-
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Cette carte, exécutée sur projection “globale”, indique de façon saisissante que la

masse des terres de la planète se trouve dans les régions nordiques du globe, pivo-

tant autour du le nord. Il est eurieux de noter qu’elle fut dessinée par l'amiral

Peary, découvreur du pôle nord en 1909, et qu'elle date de juillet, 1916. Voilk un
quart de siècle passé, l'explorateur s'était ren u compte qu'un conflit mondial futur
se déciderait dans les régions qu'il connaissait bien; que le pouvoir des ailes vaincrait

Is glace, les montagnes, l'eau salée, et placerait l’Asie, l'Afrique, l'Europe et l'Amé-

rique à portée de combat les unes des autres. L'amiral Pesry s'est rappelé cette
vérité, que nous savons depuis Christophe Colomb, mais que nous oublions facile-
ment: c'est que ls terre est ronde. L'habitude où nous sommes d'étudier la séogra-

phie sur des cartes “plates” crée l'illusion qu'on ne peut atteindre le Japon autrement

que par le Pacifique, ou l'Europe autrement
stratégie hitlérienne et japonaise se fait actuellement sur

l'Atlantique. Cependant, laue par
des cartes comme celle

que nous publions ci-haut.

avions réduiraient ces distances con-
sidérablement,

Ceci explique en partie l'agression
du Japon sur nos premières appro-

ches de l'Amérique du Nord, Car
dans le Pacifique du sud, l'Amérique
et notre alliée la Russie sont séparées
 

(Dh mois que la de ean Wane

oud : . ionmes laissent pri
dans l'océan Glaciet

tique. Le froid polaire n'empêche
plus les hommes de s'entre-tuer, pos
plus que la chaleur saharienne ne les
empêche de se massacrer, sans qu'ils
s'occupent désormais du rythme des
saisons. -

HarassedPacis
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MONTREAL, 21 JUIN 1942

La fête nationale

Dans toute la province de Québec, dans certaines par-

ties des autres provinces et des Etats-Unis, on fêtera

mercredi la Saint-Jean-Baptiste fête nationale des Cana-
Souvenir diens français. Il est bon de rappeler chaque

: année, et peut-étre cette année encore plus

du possé que les autres; de rappeler à nos compa-

triotes, par des cérémonies grandioses, le souvenir du

- ‘passé et les leçons des pionniers de ce pays. On y trouve

des exemples d’énergie pour le présent et pour l'avenir.

La gravité de l'heure, de la guerre, augmente la nécessité

de ces exemples.

Les Canadiens français peuvent s’enorgueillir d’avoir

conservé presque miraculeusement leur langue, leurs tra-

ditions, leur foi. Ils forment aujourd’hui, en Amérique, un

eas unique, pour ainsi dire. Alors que tant d’autres élé-

ments se sont fondus dans d'immenses agglomérations,

voici que le Canada français est demeuré identique à lui-

même et ne donne aucun signe de fléchissement. C’est une
des beautés de notre histoire.

* $* $%
Si les Allemands venaient nous dominer ici, pour-

rions-nous Conserver ces traditions qui nous sont si
chères? Certainement non. Allez demander aux Alsaciens

ce qui se passe actuellement chez eux.
|! fout sonner Allez leur demander s’ils pourraient

guerre célébrer “Strasbourg, ville française”
… La réponse que les malheureux pourraient donner nous
feraient dresser les cheveux sur la tête!

Nous sommes bien vivants, bien solides dans nos
traditions et nous grandissons sans cesse en nombre.
L'ombre au tableau de notre bonheur dans le passé, fut
surtout que nos compatriotes n’ont pas tenu compte de
certains facteurs économiques et n'ont pas su se préparer
aux carrières pratiques. Cela fait le sujet, depuis des
années, d’une multitude de commentaires,

Ces critiques ont du bon: elles forceront les chefs de
notre peuple à prendre des décisions pratiques et à aider
davantage à l'orientation commerciale, industrielle et fi-
nancière des Canadiens français. -

Mais nos chefs, ne l'oublions jamais, ne pourront
prendre ces mesures que si nous sauvons nos clochers de
la destruction. Si Hitler gagne la guerre, il ne viendra
peut-être pas chez nous tout de suite, mais il viendra dans
quelques années. Quelques années, dans l’histoire d’une
nation, c’est comme quelques secondes au cadran de vingt-
Quatre heures. ;

Commençons par gagner la guerre, et préoccupons-
nous de notre sort sur notre propre sol ensuite. On ne
saurait formuler un meilleur souhait pour ce 24 juin.

 

Les vacances nécessaires

] A mesure que s’intensifie Veffort de guerre du
Canada, il est davantage question de semaines de travail
de sept jours, à vingt-quatre heures par jour, et de la
Une erreur disparition des vacances. ;
à éviter sparition des vacance serait

une erreur. On note déjà, dans les usines
où le labeur a été particulièrement intense, une espèce de
fatigue, que l’on pourrait qualifier de “fatigue industriel-
le”. Le résultat, c’est que les fautes se sont multipliées
tandis que baissait le rendement.

Depuis l’an dernier, les directeurs de ces entreprises
ont décidé de donner des vacances régulières à leurs em-
ployéset de réduire au strict nécessaire les heures supplé-
mentaires de travail. Cette expérience, les Anglais
l'avaient d’ailleurs faite avant nous. Après la chute de la
France en juin 1940, dans un désir fébrile de reprendre le
temps perdu et de refaire l'équipement anéanti lors de
J’évaËÇuation de Dunkerque, les manufacturiers britanni-
ques soutinrent une production de sept jours et sept nuits
par semaine. Le temps des ouvriers fut étendu jusqu'à dix
ou douze heures par jour. Les résultats se révélèrent ‘
désastreux.

Après un gain momentané, la production se mit à
décliner, et déclina jusqu'à ce qu’on revint à un rythme
plus normal de travail. Il ne faudrait pas qu’on oubliât
cette lecon au Canada...

   

C'est
|des Allemands de Ÿ

 

ment que par les
aériens.
leg fubmersibles doivent être épou-
vantables. C’est peut-être par les
familles des marins allemands
morts que se produira la révolte ! 

  
   

ES
ENTREVUES
On dit que les raids aériens,
exécutés on masse sur
Reich, peuvent nous faire
gagner le guerre...

QU'EN PENSEZ-VOUS?
Coombe
7264, rue Berri.
Les raids énor-

mes sur l'Allema-
ne peuvent

manquer de démo-
raliser la popula.
tion allemande et

3 mément sa produc-
tion. La plupart les usines germa-
niques sont spécialisées sur certai-
nes pièces qu’elles fabriquent en
série: l'assemblage a lieu ailleurs.
Par conséquent, si l’on détruit u
usine manufacturant des trains
d’atterrissage, toute les produc-
tions de certains avions en est
retardée. Car sans trains d’at-
terrissage, aucun avion ne peut
s'envoler !

 

de retarder énor-

t une BS

Sarto Dagenais,
7188, rus
Clarke.
Non seulement

sent du matériel
précieux en  Alle-
magne, mais ils
nous encouragent;
car ils marquent
le prélude d'une !
offensive prochaine et la création
d'un second front en Europe. Les
Nations unies ont besoin de créer
ce front cette année, comme l'ont
déciaré asemaine dernière ee

après avoir reçu minis-
tre russe Molotoff. Il faudra bom-
barder systématiquement chaque
ville, avant de conquérir le Reich.

Georges Delorme,
1586, rus

St-Christophe.

Ce qui est terri-
ble dans ces raids,
c'est qu'il faut
tuer des innocents.
Il est épouvanta-
ble de penser que
pour gner la

guerre, des chrétiens devrontmas-
sacrer leurs semblables, qui au
fond n’ont rien à voir avec ce

 

conflit, L'Allemagne est en proie à
une clique de gangsters, -terrori-
sant aussi bien jo pères de famil-
les germaniques que ceux des na-
tions conquises. Le bourgeois de
Cologne ou d'Emden souffre de la

rre comme nous tous, sans en
Er bien responsable. h faudra
porter la guerre ches lui, afin qu'il
en connaisse les horreurs, car
uis plus d’un sidele, il les a tou-

Fours ignorées. Alors, la colère
Populaire renversera peut-être

itler.

Cléophas Brodeur,
6901, rue
St-Valier.

{ au tour

recevoir le* traite-
ment qu'ils ont in-
fligé aux autres

 

cents parmi eux, mais pas telle-
mgt qu'on pourrait le penser au
prémier abord. Ces gens-là sont
absolument persuadés qu’ils sont
destinés à gouverner le monde. Un
bébé allemand devient fatalement
une Jeunesse hitlérienne, puis un
membre des troupes de choc na-
zies. Commençons d’abord par en
débarrasser le monde, en pénétrant
chez eux, puis en éduguant les
vivants. Tant pis pour les morts!
HORACEHAIN

J.-E. Perron,
Chicoutimi.

systéme 0'é-
croulera par l'in-
térieur, exaîte-
ment comme a
tombé le ime
du kaiser en 1918.
C’est en ébranlant
le moral allemand

gagnerons la guerre.ue nous
ais leur fin peut survenir autre-

bombardements
Leurs pertes de vie dans

; " Signe des femps!   

   

  

  

  

   

  

         

  

 

 
"C'est toi, la Grise, qui aura la chance de voir passer lo
parade de la Saint-Jean-Baptiste cette année, à la ploce

de ma Ford!
 

  

L'avis de nos lecteurs
RECUPERATION

Monsieur le directeur,
Il y a plusieurs années, je

travaillais comme a nti dans
une pharmacie, en Angleterre, et
je me souviens très bien que
tous les produits yétaient ren-
fermés dans des réceptacles de

guerre et de la
rareté. de plainoy, Surat
pas lieu rem par
semblables réceptacles tons ces
tubes métalliques dont le marché
eat présentement. encombré? Ii
ny aurait aucun,iinconvénient
pour personne, plement un
changement dans les habitudes.
En attendant, on pourrait

peut-être exiger que tout ache-
feur d'un tube de pâte dentifrice
ou à barbe soit tenu d'apporter
son vieux tube au i

rrait récupérer ainsi des
milliere de tonnes de
métal.

H.-E. WILMOTTE,
Huntingdon.

se

BIENFAITS DE LA GUERRE
Monsieur le directeur,
La plupart des gens mau-

gréent contre la guerre, mais je
suis sir qu'ils sentiraient plus
d'optimiame en songeant à tous
les progrès que le temps présent
nous vaut. Prenez cas du
caoutchouc. D'ici quelques mois,
le Canada sera l’une des nations
à produire du caoutchouc syn-
thétique, el on imagine quelle
richesse en découlera. L'autar-
chie a du bon, dans certains do-
maines. Prenons le sucre. Si l’on
vient à implanter ici en gros la
eulture de la betterave, nous
aurons du sucre en abondance,
et à prix modique. Considérons
la gazoline, Si l'on développe les
puits de l'Alberta et ceux de la

sie, nous aurons de moins
en moins besoin de l’essence du
Texas. Dans le monde industriel,

ue de procédés nouveaux et pre-
tables la guerre ne nous a-t-

êlle pas fait corinaître?
Jacques BOISVERT,

St-Hyacinthe.
Re

STRATEGIE
Monsieur le rédacteur,

J'ai assez la guerre 3coeur
que je se mon temps cone
alter dictionnaires et atlas. Et
ces jours-ci, il y a une chose qui
me préoccupe et je viens m'ou-

vous, qui éerives de of
Beleseyuthènes eur le marche
Las à travers le monde.

videmment, ça n'a pas chan  

gé: le plus court chemin eutre
deux points terrestres est la por-
tion d'un cercle. joignant ces
points et ayant son centre au
centre même de la terre. Le Mide
West américain, l'Alaska ct lea
Aléoutiennes, les Kuriles ot les
{les du Japon sont sises prati-

ment le long d'un tel cercle.
i, dono, on frappait au corur,

au Japon, id me semble que les
parties lomtaines, comme catle
cas du Pacifiquesud, perdraient
leur valeur. L'action s'y arrête-
rait. Regardez le globe terrestre,
ot vous verrez/...
Je n'ai qu'un souhait de re

tempe-ci, mole San attn-
pour d'bon le pays du Soleil

vant.
EDOUARD-HEMRL

CHAMBRE MOBILE
Monsieur le directeur,
On raconte de ce temps-ci vins

petite histoire que vous savez
sune doute, Mais peut-être pou-
vez-vous la répéter à vo: lec-
teurs.
Un petit homme ploie sous le

fardeau d'un énorme porte-mun-
teau, en prenant le train à la
gare Windsor.
— Tu ten vas encore à Ot-

tawa? luidemande wi copuin.

— T'as l'air de vouloir y res

ter r une bonne secousre.
Pon, juste une couple de

jours.
— Pourquoi apporter tant de

stock, dubord?
— J'ai tant de stock que

ça. J'ai rien qu'une chambre à

coucher portative. ;
Et le petit homme continue a

route vers les wagons...

On ne peut trouver meilleurs

anecdote, il me semble, pour evo

r la pénurie de logement

fous PHILIPPE COTE.
Longueuil,

ole

IGNORANCE

Monsieur le directeur,

Les grands magasins de Mont-

réal, coopérant avec les autorités

dédérales, ont changé leurs heu-

tes d'ouverture et dEanse

Cela n'empêche pas des dousa

nes de petites visilles de se pré

senter, à certains matins, der

leurs portes une heure avant i

moment de l'ouverture, \: fau

oroire cs qu'il ,

eu PPeemence,c'est uneBrad

LY popu
page D. GOUTE.
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COMME LE
SERGENT ET JULES
APPROCHENT

DE LA VILLE,LE
GARAGISTE D'UN
POSTE D'ESSENCE
APERCOIT, DANS
L'AUTO D'UN

AUTOMOBILISTE
AUX ALLURES
LOUCHES, LE
CADAVRE D'UN

INCONNU.   

 

 

  

 

S| JE NE ME TROMPE

PAS, IL Y A UN CADA-

VRE DANS CETTE

 
 

       
    

MEFIE-TO! DES SUSPECTS!
CE SONT PEUT-ETRE LES
NOUVEAUX LOCATAIRES

DE LA MAISON SUR
LA COLLINE.

 

“ON ARRIVE PAULINE,

AS-TU HÂTE?

JE TE DIS QUE CETTE |
À MAISON EST HANTÉE,

PRENDS GARDE!

MOI QUI DOIS
PASSER PAR

LA! 
 

  
   

   

OH! UN AGENT D
LA INAGENTDE)
ROYALE, MON

DIEU !

JE TE PRÉSENTE
LE SERGENT ROY,
RITA, ET M.
JULES,

voi Je |
vous FAIS
PEUR? _

       
   

      
NOUS ALLONS
CHEZ DU BON   
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N DIT QU'IL Y A DU
PEREDANS CETTE

MAISON
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—e . - ; que voire fils ae Vipeandre
“Ia, te sindchal chassé du chitesu, y était reyonu our pus Aols, cr man fries e
Fordre de mon frère avec le potite Anne de Coleratgin, ; donaure qu'à un homme du
pour me Je confier jusqu'à ce qu'il juge bon de me le
vodomander . . . béles 00 jour est vonu . .

 

  

 

  i 1
  
  
   
  

 

 
— Mon fils out ploin de soumiseion: M n'a jomaio décobéi à
mes ordres; je le préviendent où j'aurei l'onil auvert sue bol.

: M fut donc convenu que rien ne corgit changé et les
‘ homes rovjncont devant le maison. Sur le porners, des dan-
… j [aus c'étaiont cogsnicées entre voisine des deun vence. Anne

Lot te'iqune étronger étaient on têtedes dancoun.  

   

 

 

  
900 dons Jour appartement où bivasbt toute 1s"maison

fut plingie dane lo dionce du sommeil,

—
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’ " °° LEPETIT JOURNAL, 21 juln 1942
AaREECE   
 

  
JE TE PRÉSENTE PACAQUE, CHA
MON MA: ESTRÉMOUSSE. vou
EST UNE AMIE DE COUVENT: PPCONNAÎTRE
ÇA FAIT ICING ANS |, MADAME ‘
QU'ON NE S'EST PAS VU. * of
HMI IL est
ENCORE ,
BEAU GARCON

DANS VOTRE OCEAN
QU'L YA LA GUERRE|

   

       

 

   

 

  

 

  
 
 

    

 

'OSERAIS DIRE / \FIEZ-VOUS

LeneuR PACIFIQUE

/

ÀMOI,

EST ASSEZ GALANT RMANTE
POUR DEVINER

    

      

  

 

 

   
Jcest une fu mee Éconcrase]CRE REE) AEEPr VENTION! NEMPEtué Pas.

 

 

  

  

 
 

       

   

   
   

 

   
        

  
| GRAN ct,mon MAIS.CEST UNE |PARFAITEMENT, NNSIEOSTREE [Es Ey
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QUE RÉSIDE
INVENTIONs00

  Il
C

|
Es

’ \  :

SZ  



Rs

 

 

S‘’ REPREND SA ROUTE DE RETOUR ET
SE DIRIGE CETTE FOIS, VERS LES ILES PACI-
FICA, APPARTENANT AUX ETATS-UNIS. ‘’IL
FERA BON D'ÊTRE EN AMÉRIQUE”DIT JUNE.
TN

 

     

 

 

 

  
  

 

ILS S’APPROCHENT EN CANOT
DEL'ILE. LE QUAI EST en RUINES,

TOUT SEMBLE MORT. î
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AUCUN SIGNE DE VIE, PAR-
TOUT LA DESTRUCTION, LA
DESOLATION, COMME SI UN
CATACLYSME AVAIT TOUT H

   

 

<
Fi ny

%
3-08

PE

  

  

 

TR
Er

a; de
C3

 

    

  

a

LE LENDEMAIN, JUNE DEMANDE: ‘’EST-
CE LA L'ILE PRINCIPALE?” — "NON,
CEST UN AVANT-POSTE”, DIT MAN.

DRAKE, “MAIS IL NOUS FAUT DE
* L'EAU FRAÎCHE”,

  
   
   
   
 

 

 

  

  

UN TREMBLEMENT DE TERRE?" EEEDEMANDE JUNE. ‘’POURTANT, IL Y ¥* = 7AVAIT UNE GARNISON iCI’ 5
DIT MANDRAKE. A

    
 

ILS DECOUVRENT LES RESTES D'UN GROS
AVION. ELOIGNES LONGTEMPS DE LA
CIVILISATION, ILS IGNORENT LE CONFLIT-
COLOSSAL QUI SECOUA LA TERRE, = 

 

   
  

   

   

   

 



ATTENDS! |
LA VOIE FERREE

EST EN PENTE, ICI,
ELLE SUIT LA
COLLINE...

>ALORS, NOUS
POUVONS LES

RATTRAPER AVEC
LE WAGON-
CITERNE! |

- LIEU DE PREN-
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. COMMENTFAIRE
RICHARDET. POUR LEUR DIRE

* ROGER ARRI- QUELE TRAIN DE
VENT À LA ps MUNITIONS PEUT
JONCTION, a
MAIS TROP
TARD POUR
ARRETER LE
TRAIN DE
MUNITIONS

| QUI À PRIS DE
L'ESSENCE AU

DRE DE L'EAU.

3 SA y Z a

AYANT ENLEVE LES FREINS DU WAGON-CITERNE
CE DERNIER SE MET A ROULER, DE PLUS EN "

PLUS VITE. USE

  
 

 

C'EST LE TRAIN DE
MUNITIONS!

 

 

 
 

 

       
\ ECOUTEZ, VOUS POUVEZ SAU-

NS TER. D'UNE MINUTE À L'AUTRE,
VIENS-TU, y DES ESPIONS ONT REMPLI DE GA-

ZOLINE. LE RESERVOIR; DETACHEZ
LE TRAIN DE LA LOCOMOTIVE, VITE!  
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QUE FAITJIMMY?

0 VER À |!
8 H

‘

VOUS N'AVEZ PAS
VU UN JEUNE AS (ces ANI.
HOMME EN MAUX SONT
AMOURY__J "
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PLUT
RARES,sf

 

 

 

PATIEN-)TE!
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EST-CE QUE TE EC ETET Seenero) en77 DES SOU A ARAUTO: 3 2 f=) PRENDSRIEN
JI} VENIRS? | DES PNEUS se A CE QUE
BY . FR TU Dis,
Ce fs UPS 7

2 ) =

A N
f

OU AU Zz ~/
TEMPS 00 ~~ L

= TU ME —
COURTI-
sAIst J =

êè ‘

La MUSI-Y : 623 . [|LECHEVAL 7) FAISONS DE3 USL YEUXTU= > L'AIMEMIEUX | |

ae 0 TI (RE ; |MODE, | TEMPS. MA? —
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[TUNE POUVAIS PAS ATTA.

 

    CHER TON CHEVAL? IL A
fon DEVASTE MON
Jl e  PARTERRE!
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OTS CROISÉE
STNORLTTLY
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HORIZONTALEMENT

1-Conjonction — Espèce de fau-
con, petit. gris cendré et brun
— Légumineuse sensitive.

#-Genre de mollusques gastéropo-
des — Rendre un son enroué,
par Ja difficulté de la reapira-
tion — Ministre de Childérie
I

§-Puits naturel creusé en forme
de gouffre — Cannelure d'une
colonne — Peu commun.

4-Empereur romain de 79 à 81 —
Morceau de musique religieuse
vocale latine — Qui résonne
peu, qui est sourd.

B-Déloyal, traître à son seigneur
— Qui se rapporte aux noeuds
acoustiques — Adverbe.

#-Prédestinées — Remarquer.
3-Note de musique — Publié —

Souverain d'Ethiopie.
8-Personnage de la féerie anglai-

se —~ Evangélisa les côtes du
Groenland (1688-1738) — Pester.

-Monceau — Instrument chirur-
gical — Port de Venise,

1-Nom de plusieurs rois de Dane-
mark — Panégyrique — Orien-
taliste allemand (1603-16717).

1~Prisice hindou — Pelle de bois
pour prendre et lancer de l'eau

Negation~ don.
M--Petit loir gris — Liqueur grasse

et onctueuse,

Préfixe — Qui revêt un caracté-
te de grandeur gigantesque —

Pipe du visage,

rand anti) — Dé-
loyal — Re0

 
15—Parties latérales du bas-ventre
— Lac de Genève — Adresse.

16-—V. et port de l'Europe orientale
— Action de se dédire — Ville
du Pérou.

17—Sert à recevoir l'erseau d'un avi-
ron — Disciple de Jésus — Art.

22—Etrange, extraordinaire — Exer-
cer des ravages (fig) — Puis-
sance, autorité.

23—Maisons, villages Cordon
Qu'on passe sous un pont de
peau pour entretenir une plaie
suppurante — Pron. pers.

VERTICALEMENT

1—Nom picard d'une graminée —
Genre d'anacardiacées des ré-
tions chaudes — Médecin mu-
suiman — Chaines de monta-
enes de l'Anti-Liban.

2—Mouvement de croissance des
marées — Bonbon laxatif —
Champignon — Grand établis-
sement de fabrication.

3—Quantité de lait qu'un nouveau-
né tette en une fois — Sans ori-
ginalité, commun, vulgaire —
Signe musical — Petit de l'A-
nesse, 4—D'aucune valeur — Individu —

|Une revanche
Deux eultivateurs extport ne

rencontrent dans une rue Fall
River, rest-ce
— Qu’es: e tu es venu faire

à Fal River?demande Van.
— Je suis venu apporter une

vi,

= Apporter une lettre? Mais tu
aurais pu l'envoyer par la poste,
dans ces conditions.

Alors l'autre en souriant:
— Oui, seulement voilà, Je fac-

teur de chez nous ne m’achète plus
d'oeufs, Alors, tu comprends, faut
une revanche: je n'envoie plus de
lettres par sa poste. -

Muets comme des carpes
— Hum! Vos poissons ne me

disent rien qui waille...
Oh! vous savez, les poissons

c'est jamais très bavard!
 

Conformément à — Vergue qui
s'appuie au bas du mit d'arti-
mon. LS

$—Conj, — Genre de chénopo-
dées — Taux — Qui est selon la
loi — Pron. pers.

6—Petit bateau — Tombe en hi-
ver — Demeure somptueuse d'un
haut personnage — Tigre (en
anglais).

T—Sous Darius, ce pays forma
une satrapie — Unité de me-
sure de volume pour le bois de
chauffage — Voile dont se cou-
vre les épaules, les Juifs à la
synagogue — Terrain ensemen-

8—Pondateur du stoïcisme — Ma-
gistrat municipal d'une grande
ville — Poèmes chantés en
Thonneur d'Apollon — Dures,

S—Pâtisserie faite avec du fro-
mage mou — Père de Mathusa-
lem — L'opposé du zénith —
Songe.

10—Thé du Labrador — Pente d'un
tok — Ch. 1. du dép. du Gard.
— Cérémonies religieuses (aing.)

11—Pron. pers. — Palper — Guet-
ter — Montant entier — Lettre
grecque.

12—Multitude — Réglé par la loi —
Soutirer — Grand fleuve d'Afrie
que occidentale.

13—Nom des ruines gaëliques—Pro-
férer avec fureur — Lassitude
morale — Romancier fr, (1817-
1887).

14—Amonceliement chaotique de
blocs de glace dans les monta-
gnes — Ch. 1 d'arr. (Ardennes)
Opéra de Puccini — Aussitôt
que.

15—Fameux satirique italien (1492-
1557) — Etre soumis au rouis-
sage — Ch. L d'arrond. (Seine-
et-Marne) — Petite brosse à
l'usage des orfèvres.

 

Réponse de la semaine dernière
1234567 591051 121816016

 

         

  

 

  

   

Singerles =

Plusieurs amis sont attablés au
café. L'un d’eux déclare:
-— Non! messieurs. Le déshon-

neur n’est pas si grand, de des-
cendre du singe. Au contraire,
dirai-je même. Tenez! Dans un
200, un chimpanzé s’étant aperçu
que Ja grille de s& prison était
restée ouverte, il alla chercher un
Bardien, pour qu’il vienne la fer-
mer!
— Moi, j'ai vu mieux! dit un au-

tre. Un ‘jour, un gorille s'était
enfuf d’une ménagerie; mais, pris
de remords, il décida de réinté-
ge sa cage. Savez-vous ce qu'il
it alors?
— Non. +
— Eh bien! il pasea à la caisse

pour payer son entréel…

Bon oppetit

— Quoi? Tu ne vas manger
cette dinde-là tout eat
— Oh non! Je vais la manger

avec des pommes.de terré!

 

 

Tout s'explique
— Garçon? Eh bien! cet oeuf

À la coque? Voilà un quart d’heu-
re que je l’hi commandé. Il ne
vient pas?
— Monsieur aura, sans doute,

commandé un oeuf de tortue!l…

— Quel travail que de lui en-
seigner à bien s'asseoir sur Ia
boite!

 

Mythologie
Un professeur parle de mytholo-

gie à ses élèves et leur explique ce
qu'était le Centaure.
— C'était, leur dit-il, un être moi-

tié homme et moitié cheval.
— Je comprends, dit un des élè-

ves, c’était un homme chevaleres-
que.
—V

Catéchisme
—

= Qu'appelle-t-on eycle liturgi-
ue
q Une enfant dont le père vend des
bicyclettes, répond:
— C’est une bécane de curé.

Dans le journal
—

— Tiens! je lis, dans le journal,
juu’on vient de découvrir, au cours
le fouilles archéologiques, une pri-

son romaine dans laquelle se trou-
vaient des squelettes pétrifiés de
condamnés. ;
— C’est ça qu'on appelle des cri-

minels endyçcis? demande le petit
Pierrot,
—_V

Chez la fleuriste— en
— Mademoiselle je désire un

grilles pour ma fiancée, C’est com-
jen.
— Vingt sous la pièce, un dol-

lar les aix. ;
— Vous croyez done que j'ai six
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APRÈS LA QUERELLE -

Première commère. — Savege
vous ce que vous êtes ?
Deuxième commère. —
Première commère. — Alorg

demandez au Ciel de ne jamais
le savoir !

Non.

 

Déductions

Le grand détective examine la
corps d’un homme trouvé mort ag
seuil d'un hôtel.
— Nous devons envisager deux

hypothèses, explique-t-il graves
ment.

“S'il se préparait à entrer dans
l'hôtel, il est mort de faim. S'il
sortait de l'hôtel, il est mort d’indie
gestion.
—_—V

A l'école
—_—

La maitresse d’école — Bob, dise
moi le nom d’un oiseau d'une es
pèce aujourd’hui disparue ?
Bob — Pipitt.
La maîtresse d'école. — Quelle

sorte d'oiseau est-ce ça?
Bob. — C'était notre eanaris le

chat l'a fait disparaître.

lis sont soles!
———

— Oh! Marie, vous passez 18
café dans des bas?! Quelle hows
reur!

Alors la bonne avec un empress
sement ineffable:
— Oh! rassurez-vous, madame,

ils sont sales!

 

—_—V
Un homme poli...
—

— Monsieur, je vous ai écrit
pour vous rappeler que vous me
deviez dix dollars, j'ai même inclus
un timbre pour votre réponse et
vous n'avez pas répondu. ;
— Je n'aurais pas été poli en

employant votre timbre-poste pour
vous dire que je,ne pouvais pas
vous payer.

 

wae rut

Une bonne situation
—Mon fiancé a une belle do-
tuation, 11 se promène toule
In journée en auto et a les
poches pleines d'argent,
—D est millionnaire?
—Non, il est chauffeur d'au-

tobus. 
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  LE HAUT COMMISSAIRE

      

  

 

“QUELLE BELLE NUIT
   

 

  

 

  
  
  

  
  

    

ALLEMAND ANNONCE PAISIBLE! SI ON
QU'UNE LOCOMOTIVE SANS AVAIT UNE CRU-

MECANICIEN A HEURTE _ CHE DE VIN. NES NAZIS
UN TRAIN DE MUNITIONS, | TinSARE: À
DETRUISANT L'UNE DES AVOIR PLUS
PLUS GRANDES COURS, D'INSPIRA.  
  _ - PRÈS DE PARIS. TOUTES LES TION!

. ROUTES SONT GARDEES.
ON CHERCHE UNE BANDE

DE SABÔTEURS.

 

  
   

     

    
    

  

  

    

    

    

    
       

  

   

 

J'AI BON OEIL.      
   
  

 

ES-TU SOR
   

 

   
  

VIC, TU PERDS __ PRENDS LES STATIONNEICI
COURAGE. REGARDEZ! FEUILLETS, MAR. QU'ON N'A OMAR. SI JE NE

TY! IL VA FAL. PAS DE. REVIENS PAS, JE
LOIR ABAN- SERAI MORT EN

- DONNER LA s ÉCOUTANT,
VOITURE ET

  
  

  

ÇÆ VEUT DIRE;

VENEZ VITE!

QUAND VOUS AUREZ FINI, ICI, CONDUISEZ
LE CAMION AU QUARTIER GÉNÉRAL. IL ME

FAUT PLUS D'HOMMES, ‘

 

   

    
   

 

 

  

   

TRÈS BIEN ! ET...

À PARIS !
   

   

 

VITE, LE
CHAUFFEUR

       

  

PAS DE PLAINTE,
VIC, JE FAIS TOUT
MON POSSIBLE.

SILENCE, ET PAS DE

BÉTISE, SINON...

 
SI vous aimez les. pages en couleurs, achetez PHOTO-JOURNAL  
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Héros de tous les jours

5 Ra, TY
ANae TET mea lem

 

argos comme criui-ci vont diminuer maintenant,
d ¢

a .

se surveillance faite par les zardes-côtes américains,

a

 

Une bonne bouteille de bière avant de s’embarquer sur le cargo ou le pétrolier. On est tellement pressé,

| dans les cafés du port, qu’on boit à même le goulot. Ces hommes d'équipage ont de dix à vingt ans d’expé-

rience sur toutes les mers du monde.

 
Voici deux des hommes d'équipage d'un carge, sortant de l'église
des marins à New-York pour aller rejoindre leur navire. Chaque

jour de la traversée, la mort les xuette.

   

      
  

    
 

  Une partie de ballon sur le pont.

 

TETeg

 

Les dirigeables servent aussi à
guetter. les sous-marins.

4 AN

— iat

 

Quel de Plus re
J . "

, posant pour les

|

Les eadets de Ia marine marchan-
verts qu'une partie de dames of do. apprennent à se servir du Une slerte en mer, Doux marins ne préparent à jeter des barils remplis de charges de fond pour couler le

te bonne tasse de thé} sextant. sous-marin qu'ils viennent de repérer.
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wenn là per affaires
Sans nouvelles de Denise

Ue matin, ea lisan
ques y apprend le suicide da
Denise, Paul Deyland, chef d'une bande

qui
compte expeser au prochain po
tomne. Ce jour coïncide avec l'anniver-
saire de Denise et sen amie Anne, très

l’ouvert. du Salen,
tier offre un bracelet en

certi de diamants, Denise 7 voit um gage
d'amour.

e ++»

CHAPITRE VII

Denise n'eut pas le temps de ré-
pondre à cette boutade, Un ton-
nerre d'applaudissements les ac-
cueillaient comme {lr arrivalent
au fameux portrait, auquel on ve-
naît de décerner 1: premier prix,
Anne et Jacques émerveillés con-
templaient cette oeuvre parfaite:
on félicitait l'artiste et le modèle,
on les complimentait. Le bruit se
Tépandit vite dans Ia salle de la
présence de Denise Duroy qui
avait posé pour 1 chef-d'oeuvre.
‘Tous voulurent la voir et ce n’est
qu'à grande peine qu'elle parvint
à s frayer un passage Jusqu'à
l'un des petits salons privés. Elle
n'en pouvait plus, la chaleur, et
tous ces yeux braqués sur elle lui
donnaient le vertige. C'est là que
la retrouva Gaétan, inquiet de sa
disparition.

—Fatiguée, n'est-ce pas?
—J'ai surtout très chaud.
—Nous partirons bientôt, mais

uSaat aller à cette réception à

— Oh! là, dit Denise en riant,

Iauteutl et prit place auprés d'el-

— Je ne retournerai pas à Val-
lée d'Or, d'ici quelque temps, mais
Je compte bien recevoir de vos
nouvelles. Promettez-moi de pen-
ser un peu à moi, et puis, al je
peux vous être utile dans les pro-
jets dont vous m'avez pa Jo
sous aiderai de tout mon pou-
voir.

  

  

 

TOUT EST
DANSLE

ANÇON
Denise refusa d'assister

per, et retourna seule à aa >
bre, déçue et triste. Elle atten-
dait autre chose de Gaétan. Mais
enfin, songeait-elle, je me monte
la tête, Guétan Peltier aimera
une autre jeune fille que moi.
La vie reprit son cours ches An-

ne, mais un peu différemment:
Denise ae préparait sérieusement
à trouver une situation, elle
comptait se présenter aux postes
de radio de la métropole et s'y
entrainait par des exercices vo-

 

 

ë Fpouvait être Anne ai
bonne vint annoncer

Peltier. Elle descendit bien
recevoir dans le hall et
t les mains.

dit-elle,
de vous

M

— Bojour Gaétan, lui
radieuse, je suis heureuses
revoir.

Il la prit dans ses
l'approcha tout près de
murmurant.
— Denise, je ne peux plus vi-

vre sans vous. J'ai voulu m’é-
prouver afin d'être bien sûr de

bras of
lui ea

Il la prit dans ses bras et l'approcha tout près de lui en mur-
murant: ‘Denise, je ne peux plus vivre sans vous.”

caux répétés tous les jours et par
la mise au point d'un programme
choisi avec goût.

Anne et Jacques prenaient des
mesures pour fermer leur mai-
son et venir, comme d'habitude,
passer l'hiver dans l'un des hô-
tels de Montréal.

ua
son attention sur l’un

des  chefs-d'osuvre d'Anatole
France. Elle aurait tant voulu
oublier, ne plus penser à tout ce
qui lui arrivait depuis quelques
années et se sentait ai lasse, et
puis, ells revoyait toujours de-
vant elle, Gaétan penché sur son
tableau pendant qu’elle l'obeer-
vait, Tout à son art et repris par
la vie mondaine, #1 l’oublierait.
Ele aoupira, oh ! à quoi bon !
M était environ neuf heures,

quand elle entendit Ia porte
d'entrée s'ouvrir et ee fermer,

MÉLANGÉ ET MIS EN PAQUETS
DANS LA PROVINCE DF QUÉBEC

 

sembl la pourrait devenirle que ce .
. Denise, ma chérie, je

pout enfant, nous serons deux à
l'éterniser.
Ils Wevisérent de leurs projets

d'avenir jusqu’au retour d’Anne

et approuvait. TI adoralt sa fem-
me et souhaitait à son ami un

dia chez Anne. Après le départ
des déménageurs, elle ferma la
porte et alla porter la clé au pro-
priétaire qu'elle avait revue chez
Anne plusieurs fois

NOUVELLE EPREUVE
Denise ne recevait jamais de

lettres de Gaétan qui détestait
écrire, en revanche, il télépho-
nait trois ou quatre fois par
jour et disait invariablement à se
fiancée: “je vous adore et je
vous attends, hâtez-vous de reve-
nir.”” Il venait de lui répéter ces
mots, quand la sonnerie du télé-
phone retentit de nouveau. Tout
à côté de l'appareil, elle répon-
dit et referma précipitament
après avoir dit.
— Oul, je m'y rends immédia-

tement.
Ells était blëme quand elle

revint dans la salle à manger et

père est trés mai, me
dit Je gouvereneur de la prison.
Il faut que J'y aille tout de suite.
— &i Jacques peut venir

nous y conduire, nous prendrons
un taxi, déclara Anne, bien déci-
dée à ne pas laisser Denise seule.
Dix minutes plus tard, un

chauffeur de l'endroit lies condui-
esit au pénitencier. Denise se
précipita vers le lit où son père
sgonisait; il la regarda et la re-
connut.
— Ma chère petite, pardonne-

moi, ne me pleure pas… non.

li, réservés.)

===

beaucoup mieux sing
.. beaucoup mieux, à

va-t-il. II ferma les yeux,
Pape, papa, cris easy

Ton non, Je rib veux pas que ty

Tout était déjà, fini. Anneb à chaudes larmes |’
-toura de ses bras, es Len.

ma chérie,eina repos. viens, ||

, Denise se lainer se emme.

Aux obsèques des plus
n'’assistaient qu'Anne et son ma

|: Gaétan et Denise, ls acon.
pagnérent le corps & Montréal où
on l’inhuma dans le cimetière de
In Cote-des-Nelges.

ne revinrent pas à V,d'Or et winstallirent porae
bon dans la grande ville. Deni-
se se montrait vaillante dans son

» comprenant combien
son père avait raison. La mort
ne valait-elle pas mieux que
vingt ans de cette vie horrible,
sans espoir de réhabilitation ?
Quand Gaétan lui demanda.
— Préférez-vous remettre la

date de notre mariage ?
Elle avait répondu.
— Non, st vous ne tenez pas à

un grand mariage.
Dans la plus stricte intimité,

huit à dix personnes seulement
entendaient dans une pcure cha-
pelle de la cathédrale.
— Gaétan Peltier, prenez-vous

Denise IDuroy pour épouse ?

— Denise Duroy, prenez-vou
GaétanPeltier pour époux ?

 

c'est te
t shy

Anne serra le bras de son mari,
puis, dans une supplication à
I'Etre supréme elle demanda:
— Donnez-lul le bonheur, elle

l'a bien mérité.

EPILOGUE
Deux années se son: écoulées

depuis ces événements, Anne sur-
veille ses filles Lise et Nicolle,
deux jumelles adorables qui trot-
tinent autour d'elle. Dans quel-
ques instants arriveront avec son
mari, Denise, Gaétan et leur bébé
de cinq mois, la délicieuse Moni-
que. Anne a réclamé son amie
pour fout le temps que durent
les hostilités, car leur mari à
toutes deux, mobilisés, partiront
le lendemain avec leur régiment,
C'est ls guerre et tous doivent en
accepter les dures nécessités, Of-
ficiers de l'armée depuis une
dizaine d'années, les deux amis
ne songeaient nullement à absn-
donner leur poste et se soumet-
talent à une séparation pénible.
Qu'importe, 1! fallait vaincre et

pour vaincre, il fallait 66 battre.

Des exclamations joyeuses sa-
luèrent l'arrivée des voyageurs

(Suite à la page suivante)

 

 

RESTONS FIDELES AUX TRADITIONS

DE NOS PERES

Les enfants dévorent leur

ngurriture lorsqu'elle leur

it servis gvec du bon lait de

Laiterig $t-Alexandre.

 

   
    

        

  

  

OUS SOMMES HEUREUX DE -
OUS ASSOCIER A LA VOIX DR

| NOS COMPATRIOTES CAN A-
DIENS FRANÇAIS, AFIN Di
CHANTER BIEN HAUT
EVENEMENTS DE NOTRE

HISTOIRE.

Toys les membres de fa
fF o£ ILS PR]

DH L 1
-ALEXANDR

LAITERIE

  
UNE TASSE

LE
CONFIRME!
Ches votre épi-
cler, en paquets
de 7 et 12 onces
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’a rêvé un jour,vous

Jdans 38 bal
ré outCar, lorsqu'on était une

ps

rfumée. Buivis de

et, si les châ-

a dedue*and1

spipedanceur

pauvaise
Nous avons bien changé et nous

ons déjà très heureuses

quand nOUS avons une bonne salle

de bain bien chauffée et de l'eau

chaudeà volonté

Rien n'est si

bain. Mais il faut savoir le prendre

Is ture voulue et ne pas
néces-5

plus que le tempsi

.

gens nerveux ont besoin de

très chauds, de même ceux

mot la circulation difficile. Le

Min très chaud détend le nerveux

jui donne unie sensation de vita-

Hts, tandis qu'il serait mauvais pour

te \ymphatique ou Je sanguin. A

eux, il faut une température
Les bilieux également, les

hépatiques doivent prendre des

deins tièdes, ne pas y rester plus

de vingt minutes, et les faire suivre

de bonne friction alcoolisée. Les

Jeunes, très vivantes, bien

portantes, se trouveront bien des

bains à peine tièdes où même froids.

Ne vous contentez pas du bain de
propreté, tâchez de réaliser en méme
temps up bain de beauté. Si vous

avez la peau grasse et We tendance

à l'acné, aux rougeurs, aux petits

boutons, prenez un bain alcalin. Il

s'obtient en ajoutant tout simple-

ment à l'eau ‘« de Ib. de carbonate

de soude. Ti assainit admirablement

pe

tt

°
F
,

1

 
A l'ARTIR DE

DIMANCHE
PROCHAIN,

“Le Pelit Journal”
commencera la publication

d'un nouveau roman:

“LE DINER DE
LA MORT”

E… WX
Voici Anna Boileau, qui détestait Sawyer, In ime,barce que celuiei Vaccusaite vouloir se marier avec soncœaudile our intérêt. Est-ellecoupe le? Quatre autres per-Onnages pouvaient être pous-sè8 au crime pour dpet ur des raisonsSamar qui done a tué

Pour le nI avoir, #1 faudrare. & vartir de dimanche

"LE DINER
Dé LA MORT

(roman poticier éerit epéeiment pour le “Petit Journal)

|

     

bains debé
d'aujourd'hui etd'autrefois

dejà conseiller pour les

extraordinaires

|

mais

li|le met à bouillir dix minutes dans

délicieux qu'un bon |5es

auté

 

la peau. Le bain d'amidon est aussi
peaux grasses

sans boutons. Il faut délayer

1 livre d'amidon à froid dans 2
pintes d'eau. On ajoutera ensuite

cela au bain.
Pour blanchir le corps et le net-

toyer à fond, rien ne vaut le bain

de son. On prépare 2 lbs de son

dans un sac en mousseline et on

de l'eau, qu'on ajoute ensuite au
bain. Et l'on presse plusieurs fois

le sac de son dans le bain.

Le bain de Vichy est le tonique

par ‘excellence. On l’obtient en dé-
layant 1 Ib. de bicarbonate de soude

dans l’eau. Tonique“ausei, et plus

facile à faire, sera le bain de sel.
II faut de 6 à 10 lbs. de sel gris
selon la quantité d’eau.
Le bain de tilleul est calmant,

comme le bain d’avoine ou de pous-
de sapin. Mais, pour qu'il ait

un effet, il faut faire bouillir 2
libs de rs dans 10 pintes d'eau
une demi-heure et le laisser infuser

(Récupération “LE PETIT JOURNAL, 21 Juïn 1942 mé

La beaut
Des restes de mnourfiture ou

d'huile dans les boîtes à conserves,
ça veut dire plus d’ouvrage pour
ceux qui réclament le métal et
parfois, point de réclamation. Avant
de vous défaire des boîtes de fer
blancque vous destinez à la récu-
pération, pourquoi ne pas les plon-
ger dams une mousse riche qui
‘dissout la graisse”? Quand on
travaille pour son pays, il faut
faire du bon ouvrage.

de fleurs de guimauve et 14 de
lb d’eau de roses. On presse fraises
et framboises, on fait cuire le reste
trois quarts d'heure dans cette eau
et... le bain est prêt. I] sera com-
plété, au sortir, par une friction
au benjoin.
Le bain de Ninon de Lenclos est

plus raisonnable, mais il jui faut
de l’eau de pluie, On fait fondre ;
14 de ib de sel de cuisine et % de |-
lb de carbonate de soude dans 1
pinte d’eau de pluie. On prépare,
|Jpar ailleurs, 3 livres de miel mé-
langé à 3 pintes de lait, et l’on mêle
Je tout dans ia baignoire.
Certes, il n'est pas difficile, après

cela, de prétendre à une peau douce.
Nous réalisons le miracle à moins de

é de la jeunesse
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 d'avance.
Pour les peaux sèches et rugueu-

ses c’est le bain de glycérine qui est
à conseiller. II faut en mettre de
34 à B A défaut de glycérine,
1 Ib. de fécule de pomme de terre
reviendront moins cher et feront
bien aussi.

PP
Voici, pour finir, deux recettes de

bains composées et utilisées par
deux des plus célèbres beautés fran-
çaises: Mme Talllen et Ninon de
Lenclos. Nous vous les donnons à
titre de curiosité.
Le bain de Mme Tallien est un

bain de fraises. Il faut, pour je
préparer, 14 lbs de fraises, 3 lbs
de framboises, 3 lbs de son, 2 lbs
 

 

La rancon du...
—_——

(suite de la page pécédente)
et Anne, toujours exhubérante

recut son mari et ses amis sur

ia terrasse de sa nouvelle maison

de campagne, sur le bord du lac

Magog. elle préférait de beau-

coup cet endroit à Vallée d'Or

où trop de mauvais souvenirs les

assaillaient, elle et Denise. Les

deux jeunes femmes se revo-

yaient pour la première fois de-

puis la naissance de la petite

Monique. aussi que de bavarda-

ges et d'effusions. Anne condui-

sit son amie dans les pieces

qu'elle devait occuper et y fit dé-

poser les bagages.
Pendant cé temps Jacques et

Gaétan en uniforme regardaient

le soleil descendre là-bas à l'ho-

rizon, l'eau du lac se figes, les

oiseaux s'étaient tu et Je cré-

puscule étendit son voile mauve

sur la nature.
Reverrons-nous

dit Jacques.
— Pourquoi pas. c'est l'espoir

qui nous fortifie. ne sois pas pes-

simiste.
— J'ai confiance, mais quand

on part pour cette grande aven-
ture. il faut savoir envisager

toutes les éventualités. Mlle De-

nise me délivre d'une profonde

angoisse en venant habiter avec

Anne. car ma femme prit très

mal la nouvelle de notre mobili-

sation. En voyant la sénénité et

le calme de Denise j'ai été ras-

suré, elle saura bien encourager

Anne et lui donner l'espoir.
— Denise est une femme ad-

mirable et je me demande com-
ment moi. j'ai pu gagner l'amour

de cet être exquis. Mon b nheur

aura été bien court. Deux ans,
c'est sl peu.
— Et c'est toi qui m'encoura-

geais tou’ à l'heure, allons mon

vieux, nous en reviendrons et

nous saurons mieux apprécier
notre bonheur. Un peu de mélan-
colle flotta durant ce dernier re-

pas pris en famille, mais Denise

y apporta une verve et une bon-

ne humeur inaltérables, II lui en

coûtait de voir partir son marl

qu'elle idolAtrait. Très souvent.
elle pleurait à la pensée de cette
séparation prochaine, mals ne
lui en laissait rien voir et s'ef--
forçait de l'encourager.
Excepté les enfants, tout Je

monde se leva tôt le lendemain
matin, Anne et Denise furent
sdmirables de courage, elles sou-
rirent jusqu'au départ de leur
mari. Jacques et Gaétan empor-
térent avec eux le souvenir de
beaux yeux lumineux Javés du-
rant le ‘nuit par des larmes ei-

tout cela,

 lencieuses.
FIN

frais. Heureusement pour notre vie
déjà si compliquée!

| Mais, bien que fort simples, les
bains seront désormais pour nous
une joie et un repos, une détente
parfaite. Nous ne les prendrons plus
{par hasard, au petit bonheur, nous
n’en redouterons pas les col uen-
ces, au contraire, et nous ies place-
rons parmi nos plaisirs.

  

 

tt J
lue peau eluve, bien entretenue, une coiffure bien nette et
juvénile, rehaussent l'aspect d'un jeune visage aux yeu.

pétillants. 
Aux vétements de travail

il faut plus qu’un Ÿ

lavage ordinaire

EN

    

     

  
  

Ce quelespoignets
de chemises. les
collets et les pan-
talons des jeunes

se salissent!

  

  

  
Cols et devants des

robes de maison

requièrent an soin

spécial
  

   

   
   
  

 

  

Chemises et salo-

pettes de travail

s'encrassent— sent

difficiles à rendre

bropres.

Il vous faut :

Sunlight“EXTRA-SAVONNEUX”
pources endroits très sales du linge

sans dur frottage. Cette pellicule savon-

neuse déloge toute trace de saleté, laisse le

linge frais et immaculé:
Quand vous aurez essayé la

méthode Sunlight, vous voudrez

l’employer pour le lavage et

r le nettoyage domestique.
unlight—le savon Soleil —

est absolument pur —sûr pour
tout ce qui est lavable—et doux
pour vos mainss

ANStout lavage de famille, il y a du

linge plus souillé à certaias endroits
u’à d’autres,Tout bon savon enlève“legros”

de la saleté. Mais aux endroits
où la saleté est incrustée,il vous

faut Sunlight “extra-savonneux”,
Grèce

à

sa qualité “‘extra-
savonneuse” Sunlight s'attaque
directement à cette saleté. Il
suffit d'appliquer une mince

couche de Sunlightsur la saleté,

 

Vous ne pouvez vous passer du

SAVON SUNLIGHT z= 
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Je suû

 

Vingt ans n'est pas l'âge du pessimisme *

De suis une jeune fi © et tranquille mais mon caractère

bizarre at on me me comprend
t

laisse mépriser à tort. Le délicatesse est aujourd'hui choss rare

=c'est Pégoisme et la brutalité qui semblent toujours gagner la partie.

J'ai eu vingt ans etily a de tempe;on m'a alors dit que c'était le

plus bel de lu vis mais jo me le crois pas car

les

beaux rêvez me
Sont interdits et j'ai le pessimisme des êtres à qui la vie n'a jamais été

oléments. Je suis uns personns malade ot je n'ose pas songer je

pourrais un jour me marier. J'aé voulu entrer dans un couvent

à

deux

reprises mais

à

cause de 4 santé on m'a refusée. Il y « deux ans, je

m'attachai à an homme sincère et bon mais abattu par de nombreux
malheurs. Je me consacrai à lui et, à force d'encouragements et d’af-

action, je lui redonnai confiance en lui-m et j'en fie un homme.

ot il en aima une autre et je m'effaçai paur le laisser aller vers elle.
Je souffria beaucoup de cette séparation mais à la fin je me résignai.
Il y « que mois un autre jeung homme commença à me fri ter;

à est bon , laborieux et son caractère semble me convenir en tous
points. Il m'a consolée de toutes mes tristesses et il m'aurait épousée
mais je ne l'ai pas voulu car ma santé est trop précaire, De plus je
garde dans mon coeur um rests de tendresse pour celui
trefois et il me semble je suis une menace ds ma r. Lui ne
l'entend pas de cette oreille, Je me contente done de différer la date de
notre mariage; d'ailleurs, logiquement, les événements m'imposent ce
aursis car mon ami est d'âge militaire, ma chère maman, qui est bien
malade, veut que je profite des chances de bonheur qui se présentent.
Je ne sais que faire. Parfois je me révolte, parfois je me décourage,
mais à la fin je me résigne me confiant à la divine Providence, Je
voudrais que vous m'écriviez un peu car je connais votre compréhen-
sion et je sais que vous pouvez me consoler. Cela me fera du bien et
vos paroles seront lues par d'autres personnes comme moi et aussi par
des personnes plus heureuses; toutes comprendront qu'il ne faut pas
déssspérer ni se plaindre — THERESE DE RIGAUD.

R.—Ce pessimisme à vingt ans tient sans aucun doute à votre état
de santé et c'est donc de ce côté que vous devez chercher immédiatement
à obtenir des améliorations. Mais il ne faut pas attendre d'être com-
plètement guérie de tous vos malaises pour vous mettre en train aussi
de corriger votre attitude mentale devant la vie.

Vous avez aimé, vous avez été aimée, vous aves éprouvé uns décep-
tion, mais le vis vous a apporté une seconde consolation de ce côté et
vous songez à vous plaindre. Je reçois lea confidences de nombre de
jeunes filles qui n'ont pas été aussi chanceuses que vous et qui n'ont
jamais connu l'affection sincère et l'estime d’un jeune me.

Sans doute le bonkeur ne tient-il pas uniquement à cela, mais je
n'hésite pas à dire que l'adolescence a besoin de ce stimulant et que
eelles à quiil manque sont plus à plaindre que vous, Si le jeune homme
Qui vous aime est prêt à vous épouser, en dépit de la perspective de
son ré pour l'armée, vous ne devez pas repousser à la légère.
Un» in vous dira franchement si votre santé vous permet de vous
marier et d'envisager sans inconvénient la maternité. S'ÜÙ vous con-
æeille le mariage il ne vous restera qu'à résoudre le problème senti-
mental. Si vous aimez réellement ce jeune homme, votre coeur vous
guidera.

Vous êtes jeune et à cause de cela je ne veux pas vous pousser au
mariage. Mais je me demande si le mariage ne vous apportera pas
l'équilibre d'une vie normale. À dans tout cela
pour l'opinion de votre mère. ver ce “a EP

D.—Quel jour était le 2 avril; D.—De i 8 compose un
1922 et que signifie ce jour de|tro _
haissanest «LE SOLDAI P, @| Bauza, mare SPE-
R—Un dima ceux {  R—Ce trousseau comporte la

lingerie personnelle et la lingerie
de maison. Comme la mode change
souvent, À vaut mieux n’en pas
confectionner en nde quantité
mais choisir de jolies choses. Voici
une liste sommaire: & parures de
dessous, 4 robes de nuit, 1 desha-
billé, € paires de bas, ® paires de
souliers, 2 robes d'après-midi, 4
robes de maison, 1 robe pour le
soir, 1 manteau d'hiver, 2 manteau
de demi-saison, 8 ou 2 chapeaux,
quelques labliers de ménage. —

oict maintenant pour la lingerie
demaison: 8 draps, 18 taies d'o-
reiller, & couvertures en flanelle,
2 couvertures en finette, 1 couvre-
lit; 8 serviettes pour le bain; 12
essuie-mains en toile, 6 essuies plus

tites pour invités; @ débarbouil-
eties, Ÿ nappes et 12 servieltes à
diner, 4 nappes et 19 serviettes à
déjeuner, 1 nappe et 6 serviettes
à thé, quelques papperons, 12 es-
suies pour vassselle, 8 lavetets,
torchons à époussetter.

D—Quelle est l'adresse de Tim
Holt,Charles Starrett? MILLE
MERCIS.
R—Voici ces adresses : Tim

Holt, RKO Radie, 780 Gover St.,
Hoi; , Calif. — Charles Star-
rett, Columbia Studios, 1438 N.
Gower St., Hollywood, Calif.

—Mile M. LABRROQUE,
Hubert, Montréal: demande eho

: Vous seul.on L
—jtlle MARIE-PAULS de REPENTI-

GNY, 398, rue Hartel, Trois-Rivières,
PQ. demande ls chemson: Gi
maman.
rueele, BLANCHETTE, 2208,

duschansonsPAUL BERNARD, aoutos,
rue Sainte-Catherine, Montréal, demans
de is chanson:J'aurais jours ve

Nouveau-Brunswick, demande hans
son: Adieu je parus.

naissent en ce jour semblent desti-
nés à être chanceux, sages et gais.

Un ensemble coloré
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D—J'ai un ami aul, depuis deux
ans, m'a comblée aux, de
fleurs, de bijoux coûteux, C'est un
monsieur très poli, trop poli ear il
ne peut refuser les invitations des
jeunes filles audacieuses. Une de
ces dernières se place souvent sur
son chemin. Il est sorti me
fois avec elle. Il ne l'aime pas j'en
suis assurée mais il n'a pas eu le
courage de refuser ses avances.
Je lui ai dit de choisir entre eette
jeune fille et moi. Il m'a choisie.
Tiendra-t-il parole? Il ne veut pas
cependant que je sorte avec un
autre jeune homme mais il ne voit
pas de mal à le faire avec une au-
tre que moi. Il peut aller où il
veut mais il me refuse cette liber-
té. Que pensez-vous de son raison-
nement ŸUne fois mariée me sera-
tilfiddle ? — C'EST MOI QU'IL

R—Puisque ce jeune homme
vous a nettement préférée à une
autre jeune fille qui semblait
lui plaire c'est qu'il vous estime
et aussi qu'il a beaucoup d'affec-
tion pour vous. C'est à vous d’ez-
ploiter ce centiment. Vous ne le
ferez pas à votre avantage cepen-
dant en ennuyant votre ami par
des enquêtes on l'obligeant à des
déclarations, des promesses de JE
délité. Même s'il se prête à vos
sirs, vous n'aurez encore que des
paroles tandis qu'il vous serait
possible de créer des liens sûrs
qui seront votre meilleure garan-
tie d'effection et de fidélité après
le mariage. Si vous savez inspirer
à votre ami une affection sérieuse,
de lui-même il se détachera des
autres jeunes filles et il ne son-
gera pas un seul instant & se lais-
ser entraîner par leurs sollicita-
tions. Vous avez tout ce qu’il faut
actuellement pour créer es senti-
ment, il ne suffit que d'exploiter
ces ressources votre profit.

 

D.—J'ai une grande quantité de
papier feplomb. On meSe que Ja
roix requisitionne,
uis-je veirester 7 — MERCI
"AVANCE.
R—Adressez-vous à Mlle Hed-

wige Lefebvre, présidente du Co-
mité de Croix Rouge de la Fédé-
ration nationale, Saint-Jean-Bap-
tists, 858 est, rue Sherbrooke,
Montréal, AM. 05686.

D.—Que comprend un trousseau
de bébé ? — JEUNE MAMAN DE
18 ANS.
R—Voici la liste d’un trousseau

pour bébé: $ douzaines de couches,
4 robes de nuit en finette, 2 robes
brodées, 4 autres petites robes, 6
bavoirs, § langes dont 8 en finette
et & en flanelle, 4 camisoles, 4
paires de chaussettes remontant
sur le genou, 1 châle de laine, 2
bonnets, 4 gilets de laine, $ jupons,
1 enveloppe de bouteille en laine
pour tenir le luit ou l’eau du bébé
à une bonne température, 4 bandes
en flaneile très douce, I pantalon
de caoutchouc, $ pantalons de lai-
ne. 4 draps de finette pour le lit
du bébé et aussi I couvre-pieds
blanc, 4 taies d'oreiller, £ couver-
tures de laine, 1 toile en caout-
choue, I oreiller de plumes. —
Ayez une robe de crêpe ou de fine
mousseline r le baptême, 1 man-
teau, 1 châle, 1 bonnet, 1 joli ba-
voire

 

 

D.—Comment parfume-t-on une
lettre ? POUR MON KAKL
R.—On parfume une lettre à la

poudre de sachet. Vous vous pro-
cures un peu de cette poudre et
vous en mettez dans l'enveloppe.
Vous pouvez ausei parfumer tout
le papier et les enveloppes que
vous possédez en mettant de la
poudre à sachet dans votre boîte
de papier à lettre. L'étiquette ce-
pendant veut qu’on s’abatienne de
parfumer ainsi son papier à lettre.

 

—M. GERARD GELINAS, Passe Dan-
reuse, via Dolbesu, Lac Gaint-Jeau,

. Q.. demande Is
maman.

chanson: Grand-
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Si vous voulez diner seule, au restaurant, ne choisi.-vz pas
la plus grande table, surtout a’il y @ affluence. Sonyez aux

autres, soyez raisonnable,

D—J'ai 19 ans et je pèbe 148
livres bien.que ma taille ne soit
que de 5 pi. 2 po. Quels exercices
physiques sont enseignés pour di-
minuer l’abdomen et les hanches ?
— UNE JEUNE MAMAN.
R—Jes ne puis vous re,

dans ce courrier, les exercices qui
seront propices à développer vos
muscles et à faire diminuer l’ab-
domen et lès hanches. Procurez-
vous un traité de culture physi-
ue, chez un libraire, et non sou-
lement vous y trouverez les indi-
cations que vous désirez mais en-
re probablement l'illustration des
exercices qui, dans votre cas, sont
recommandés. Votre croissance
n'est pas terminée: vous devres
done procéder avec prudence mais
je vous recommande de surveiller
votre régime alimentaire et d'en
diminuer ce qui te à ten
point: pommes terre, use
ries, chocolat, maïs et autres.

D.—J’ai eu beau couper le bout
de mes cheveux ils n'allongent pas.
Que me conseillez-vous pour les
fortifier et les faire all r? —
BRUNE AUX YEUX NOIRS.
R.—Pour provoquer la creissan-

ce des cheveux et Jortifter tour Chie TOLANDE LA,STARITE, Age
raciné, on recommai ort numen ,  Bhervrooke,  P
moëlle de boeuf fondue et mêlée à dérminte Le CARTER,IE, rueete
une égale partie d'alcool, Vous en-|1ington aud, Sherbrooke, P. Q. demands
duisez le cuir chevelu, le soir, enjla chanson: Montevideo.
pratiquant un léger massage duj Rép. à Mlle LISE BOIVIN: Je ne puis
bout des doigts. deux ou, publier votre demande

trois jours vous laves vos cheveux,
vous laisses un intervalle de deux
ou trois jours, et vous recommen-
qe le traitement qu'on dit excel-
ent.

D.—Quelle est l'adresse de Si-
mone Simon ? — PETITE INTE-
RESSEE. ;
R.—Simons Simon, 20th Centu-
4 Foz Studios, Box 900, Beverly

ills, Calif.

D.—Voulez-vous me donner Ia
recette du vernis ? — UNE TRI-
FLUVIENNE:
D.—Je ne sais quel vernis vous

voulez signifier.

D.—Je voudrais faire paraître
gratuis dans le “Petit Journal” la
photographie d’une de mes fils qui
est aviateur. À qui dois-je m'a-
dresser 7 — Mme A.-P. Lon-
gueuil,
R.—Adressez-vous au Directeur

de l'Information, “Le Petit Jour-
nal”, Montréal.

D. ue devrais-je faire loge
qu'un mes amis me présente
une jeune fille ou qu’une jeune
filleme répenteÀ ses parents?
— E LES loNES. BON.

. R—Un jeune homme me tend
jamais la main le premier lors.
qu'on le fréeente à une dame, de
quelque âge Jl soit, ox à un
monsieur âgé. Vous n'avez done

"à vous incliner en aime de dé.
Fivence, attendant qu'en vous
tends la main.

 

D.—Quelles sortes d'accessoires
me conseillez-vous de porter avez
un manteau beige ? — LUCILE
AUX YEUX BLEUS.
R—Toutes les couleurs peuvent

se porter avantageusement avec le
beige: choisissez donc comme vous
le préférez des accessoires rouges,
ou bleus, où bruns, on verts ete,

 

 —M. JEAN-PAUL MILLER, 85, rue
Saint-Louis, Saint-Hyacinthe, P, G. dee
mande ia chanson: L'adiru du aoldet,

. aux soldats WILLIE COLLARD
et Bi ARD CODERRE et ALGIE Lie
BELLE et MARCEL LAFORCE et JERQe
ME MONDOR et ROCER CHARTIER:
Je regretté de ne pouvoir publi
votre demande.
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—M. HENRI LETOURNEAU, 924, Tue ELES
De Bullion, Montréal, demande Je chas- MONTRE-BRAC
aon: Bi tu veux. pour Damen ob Meise
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la Saint-Jean-Baptiste.-Cette année, on ja

t-être encore plus d’éclat, à cause du trois-

ntenaire. Et toutes nous voudrons être jolies et frai-
$ pimpantes, pour assister au défilé et aux autres

| cjciements patriotiques. .

Habituellement, il fait très chaud, à la Saint-Jean-

iste et ce sont vers les petites robes simples et fraîches

Bap vont se porter tous nos goûts. |

compter comme en faisant partie

C'est bientôt

gélébrers avec peu

LE BLANC : ên is |
lus faci-

|

les jolies robes imprimées de pois

1 vest pasde netidusque le

|

ou fleurettes de couleur ur
fond blanc qui sont les plus char-
mantes du monde.

LES GENTILS IMPRIMES
Le blanc est par excellence la

couleur de l’été, parce que, cela
personne de nous ne l’ignore, il
rejete les rayons du soleil tandis
que les couleurs sombres les absor-
bent et tiennent ainsi infiniment
plus chaud. C'est pourquoi dans les
pays où la température est très
levée, on ne s'habille que ce blanc.
Nous parlions tout à J'heure des

ni plus pr: ]

BAITdis de sa fragilité.
Mis nous sommes Loutes

emmes avisées, nous ne Te

toLe Ja sottise d’acheter des

; blanches qui ne soient pas

[hes Aussi choisirons-nous de

jes cotonnades, des toiles in-

jssables, tous les lissus quipeur

ilement être lav t

re ame fort la robe tailleur

tonnée en avant. Il n’est rien

plus pratique. Ce n’est peut-

$i un genre très, très habillé,

Onrecherche de plus cn plus les jolies mouchoirs brodés. Un
Mic el vous pourrez remarquer que le travail en est d'une

finesse ezquise.

Bais c'est mieux encore: c'est pra- |gentils imi * : primés. Il
Setcent À peu près ce oi! foule, et tous tellement réussis
® moment raisonnable, surtout en | qu’on ne sait pas quoi commencer.

toupe trop élaboreep blanche de! Ceux qui semblent avoir un des
tieux, d'aill ait préten- plus gros succès sont les imprimés
bitece. dontle € (mieux vaut | mexicains, tant à cause de leurs

parfait, € goût n’est Pas belles et vibrantes couleursqu'à
Le blanc compose aussi de fort cause de leurs motifs, qui vraiment

y en a une

   

Pourla fête nati
 

 

PAR JARIES

onale
nouveaux. Il y a les cactus, de
toutes les tailles, les sombreros, les
paysages désertiques, et, ce qui est
encore plus nouveau, le rose des
Aztèques, cette rose typiquement
mexicaine qui orne fréquemment
les inantilles des belles Mexicaines
et leurs grands peignes d'écaille
ou d’ivoire. C’est une grosse rose,
largement épanouie et d’une fort
belle teinte qui peut aller jusqu’à
l'orangé, avec un feuillage vert
sombre. C’est très joli. Il y a aussi
des dessins moins exotiques, com-
me celui que vous voyez ici, par
exemple et qui consiste tout sim-
plement en de grosses tulipes de
couleurs pastel, sur fond blanc. Et
il y à aussi les pois, les charmants
pois dont on ne se lassera jamais.
En principe, c'est, de tous les im-
primés, celui qui fait preuve du
moins d'imagination. Et pourtant,
quelles jolies choses n’en fait-on
pas. Ii n’y a presque pas d'exem-
ple qu'une robe & pois soit ratée.
Pois blanes sur fond sombre, pois
de couleurs vives ou bleu marine
sur fond blanc ou beige pâle, ils
sont tous tellement jolis que nous
les adoptons avec plaisir.
Les deux robes que voici sont

différentes de coupe et de genre,
mais elles n'en sont pas moins
réussies; comme vous le voyez et
elles sont très jeunes d'allure, ain-
ti que très estivales.

LES MOUCHOIRS
Vous avez remarqué que nombre

de robes genre sport comportent,
au cersage, de petites poches cou-
pées, dans laquelle il est charmant
d’insérer un petit mouchoir. Pour
qu'il rende vraiment l'effet qu’on
en attend, il faut que ce mouchoir
soit très beau. Aussi nous som-
mes-nous mises à chercher les
mouchoirs les plus finement bro-
dés, à notre chiffre ou à nos
initiales. Le fin bord est tout sim:|
plement roulé a la main et quel-
quefois, la broderie des initiales
est nssez bien faite pour ressem-
bler a une petite oeuvre d'art. II
y a aussi de jolis mouchoirs ornés
de vraie dentelle. Si vous avez un
gentil cadeau à faire à une de vos
meilleures‘ amies, donnez-lui un ou
deux de ces mouchoirs et vous lui
ferez certainement plaisir.

LES ACCESSOIRES
On a coutume, en été, de laisser

reposer le sac de cuir qui escorte
notre toilette printanière et même
hivernale et de lui préférer un sac,
plus léger, de préférence en tisau |
et dans les tons clairs. Il y a, en:
ce moment, une foule sacs
blancs où de couleurs pastel, mais
je ne vous engagerai pas à en ache-
ter de trop bon marché, qui sont
naturellement en simili-cuir et qui
ne durent pas même la courte sai-
son d'été sans devenir vite laids
et tout déformés. Si vous ne vou-
lez pas payer un gros prix, ce qui
est raisonnable en ce moment,
donnez la préférence aux sacs de
tiesus. Mais méfiez-vous toujours
de votre rouge à lèvres. Je dis bien.|
..Trés souvent, pour égaliser le|
rouge, on se passe l'index de la |
main droite sur les lèvres, et on le|
ramène tout taché. On l’essuie,|
mais il reste parfois encore assez
de couleur pour tacher à tout ja-|
mais notre sac blane.

PORTEZ-VOUS DES BAS?

   

 

  lis ; nous semblaient d’autant plus ra-

quete,atre eet jure a vissants que nous les trouvions

pou oeLa toile est, avec la ;(”
in, cemb Wily de plus
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blanc est la couleur idéale.Prek Pour Yos costumes de ten-oo, de bicyclette, de golf, et vous=jaroujours dans la note. Natu-pu Tent, pour les personnes unWR ui ne peuvent ple tout blane, on peut
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et qui avez besoin de
fortifier votre sang !

ATTENTION ! sl vous éprouves tous

 

     
        

  

       
    

 

JorRe POITRINEest- où quelques-uns des aymptômes
plate où trop grosse ? œuivants: maux de tête, crampes,

voumai Goren,
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EESotSEibcen,
Réponet sauf de la poitrine ? De aristinee. Callonnement © qua aux

idez À ces questions et nous dérangements féminine mensuels.
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Vous, jeunes filles souffrant

PERIODE DOULO

Bien sûr, en ville, vous portez|

LES MOIS DUE À LA
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remarquable. Pris régulièrement
#lles vous gardent de tous ces sym-
tômes ennuyeux.
Le Com végétal Pinkham ea

pastilles est tout spécialement boo
parcs qu'il fortifie votre sang et
u'll assure & votre organiame hive

forces et d'énergie. De >
tion canadienne.  
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"LE PETIT JOURNAL, 21 Juin 1942

Reliques du passé

Votre grenier cache peut-§
en un coin retiré, quelque meublé
horriblement ancien, héritage de la
grand-mère ou cadeau de la grand”
tante. C'est une causeuse en erin
de cheval. un miroir d’acajou
sculpté. Est-ce vraiment “une
horreur”? Jetez-y un oeil attentif
et sympathique. Les meubles de la
période Vietoria, les objets d'art
anciens font fureur actuellement,
non seulement dans des pièces
remplies de ces chores du passé,
mais aussi incorporés avec goût à
votre ameublement. La couleur de
votre “horreur” peut avoir perdu
ses charmes, ou peut-être ne se
marie-t-elle pas heureusement au

2d! style de la pièce 1942. Pour réta-
Aj blir l'harmonie,‘ de la peinture,

ayez soin, auparavant, de bien la-
ver au savon “extra-savonneux” et

M de laisser sécher parfaitement. I1

Les deux pièces
sont fort en vogue, surtout

ensembles

ceux du. genre tailleur, que
l'on peut porter avec ou sans .

blouse. Celui que voici est im-
primé de grandes fleurs pour-
pres sur fond noir. Le calot

est assorti,

des bas, de soie artificielle ou de
fil fin, mais à la campagne, ou
tout simplement dans votre quar-
tier, vous vous contentez de so-

faut que la surface à peinturer
rOit très nette pour obtenir de
bons résultats.
—"#

Formes à sécher <
les bas

—_——
Pour garder aux jolis bas eourts

leur forme exacte, lavez-les régu-
lièrement à la douce mousse pour
tissus délicats qui ne rétrécit pas
les lainages. Puis, donnez la forme
de ces bas à de vieux supports en
broche et enfilez les jolis bas sur
ces formes nouveau-genre. Pas plus
difficile que ça!
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Facile
- .

| “à suivre
, Ne manquez pas-—qu’il

s'agisse de rythme ou
À , de fraicheur. Employes
7 laCrème Odorono pour

vous protéger contre
l'humidité et l’odeur
des aisselles. Non-gra-
nuleuse — non-grais-
seuse. N’abime pas les
tissus, Pot d'une once
entière—seulement 394.

+ Aussi format de 194.

ENRAYE LA TRANSPIRATION
1 a3 JOURS   quettes et vous vous enduisez les

jambes de cet espèce de teinture
liquidé qui, lorsqu'elle est bien|
appliquer donne absolument l'illu-
sion d’avoir des bas très fins. Il
va sans dire qu’il faut soigner |
l'épiderme de ln jambe. Ne portez|
pas de bas cet été si vous voulez,
c’est une économie et en ce mo:
ment, personne ne vous blâmera
de la réaliser...

LE SOU

  

JANIE. |

Buiter    
TIEN-GO0RGE
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‘Les PATRONSdu
Les tions pour ia coupe et

’* sont données en français
patrons du “Petit Journal” en

liaidlement nom adresse, taille st
tout eu “Pstit Journal” Service des

  

  
   

12579
ARIE)

Patron no 2579. — Voilà une
aimable robe deux-pièces qui
convient à tous les tissus et peut
se faire aussi bien en cotonnade
qu'en lainage. La jupe comporte
les plis creux qui lui donnent

de l'ampleur et la jaquette bou-
tonnée en avant est tout ce qu’il
y à de plus pratique.

Le patron no 2579 est établl
ur 16.-18 et 20 ans et pour
.-38.-40.42.-44.-46.-48 pces de

buste. La taille 36 requiert 8.74
verges de tissu en 39 pouces de
largeur.

Destruction des punaises

Le moyen certain, pratique et
commode de détruire les punaises
et tous leurs oeufs, sans abimer
le bois des meubles, c’est le bagi-
geonnage à l'essence de térében-
thine. Âvee un gros pinceau, on
tamponne, point par point, tous les
coins et recoins dans lesquels elles
ont fixé leur sésidence; le pinceau
doit pénétrer dans les moindres
joints. Il ne faut oublier ni les
coutures du matelas, ni les fentes
des boiseries, ni les déchirures du
papier tenture. Les oeufs touchés
par l’essence seront certainement
détruits. Si l’on change un papier,
on fera badigeonner les murs,
après l’arrachage de l'ancien, avec
de l’eau tiède dans laquelle on aura
fait dissoudre par pinte 10 parties
de sel marin et 2 parties de bich-
lorure de mercure. Dans la pâte
ærvant à l’encollage du papier, on
ajoutera 5% d’alun et 5% d'essen-
ee de térébenthine, que l’on mélan-
gera aussi complètement que pos-

- 88 LEPETIT JOURNAL 2Y juin 194%
 

‘Petit Journal ”
la couture des patrons du “Petit
avec cl tron. Pour obi

ia somme de
lo du patron désiré, et adresser le
Patrons. 1242 Saint-Denis, Montreal,

   

Patron no 2789. — Voici une
gentille pétite robe, simpie et
acile à faire, que votre fillette
pourra porter avec une blouse
ou telle quelle, sans manches,
comme rol de sport. La robe est
boutonnée sur les épaules ce qui
ajoute encore À son confort.

. marquez les petites poches qui
ont bien du genre. Le patron no
2789 est établi por 6.-8.-10.-12 et
14 ans. La taille 8 requiert 2 vgs
de tissu en 35 pouces de largeur
pour le jumper et 1.% pour la
blouse.

 

sible à la pâte de farine pour que
la colle ne tache pas le papier.
Pas une punaise n'ira se loger sous
la tenture, même si le papier était
déchiré par accident.

Ayes toujours à la main ANTALOINE
AMELIORES et vous serez prête
à prévenir un rhume si vous prenez
du froid, À soulager un mal de tite
au théâtre, au bridge; aussi à vaincre
la grippe, À éviter une nuit d’insom-
nie quand vous aurez les nerfs agités:
même à surmonter la fatigue si vous
nepouvez pas interrompre votre tra-
wi

ANTALGINE soulage les DOULEURS
C'est l’anti-douleur pré-

fété pour les malsises féminins.
Demandez ANTALGINE, R'acceptez
pas de substitut. (56) EN VENTE PARTOUT 25c et 75e
———————
 

La FAIBLESSE

    

MozToot
à Londres
al nécessité rend bapue
ngleterre, pour ménager -

cieux coupons de rations, la mode
elle-même se fait économe. Il y a
un tricot, boutonnant par-dessus
un empiècement, qui a tout l'air
d'un chandail recouvert d’une
carmagnole, comme s’il s’agissait
d’un ecoquet ensemble deux-pièces.
Mais comme le tout né forme
qu’une pièce, on l'obtient avec un
seul coupon! Quelle joie aussi de
pouvoir laver ce chandail umique
dans ln mousse à tissus délicats
qui ne rétrécit pas les lainages, et
conserver bien propre et bien sou-
ple co qui a l'air de deux vête-
ments! v

Tissus à housses

Le petit ensemble de coton lava-
ble connaîtra une vogue sans pa-
reil, cet été. Sa belle simplicité fera
surtout l’affaire de ces dames et
demoiselles engagées dans les in-
dustries de guerre, qui ont très peu
de temps à leur disposition pour lui
redônner toute sa beauté. Si les
beaux tissus à rayures ou à rama-
ges dont on fabrique les housses
vous tentent — pourquoi résister
lus longtemps? S'ils sont assez

jolis pour vos meubles, ils le sont
sûrement pour vous! Ces tissus
lavables garderont toute leur frai-
cheur et leur éclat de neuf, e’ils
sont lavés dans1a mousse sûre
pour inge ne et pour les

couleurs aussi”. En plus d'être
chie, vous aurez là un vêtement
pratique. v

Aux artistes
—_—

Vanity Van Nest, fameuse par
ses oeuvres de sculpture et sympa
thisante du mouvement De Gaulle,
sculpte des animaux en savon
u'elle vend au bénéfice de Ia chuse
es Français libres. Ceux d’entre

vous qui pratiquent cet art manuel
intéressant et compliqué se ren-
dront compte qu’un pain de savon
“absolument pur” se travaille
mieux, car il s’écaille moins faci-
lement. Essayez ce petit truc, Des-
sinez l'objet sur une feuille de
papier mince; noircisses le dos de la
feuille au crayon mou, pour former
une espéce de papier carbone et
pressez le dessin sur le savon. Pour
assembler deux morceaux de savon
[in consolider les modèles sur leur

 

base, employez une solution de sili-
cate de sodium, substance que vous
pouvez vous procurer à 1a pharma-
cie,

y

      

Y a-t-il quelque chose de plus
ravissant pour passer les vacan-
ces, qu’une gentille cabane en
bois rond, sur le bord d’un lac,
dans les bois? Nos ancêtres
construisaient des cabanes de
bois rond parce que c'était, pour
eux, la meilleure façon et la plus
rapide, car les moyens de trans-
port n'étaient pas aussi commo-
den et rapides qu'à présent.

Si vous voulez vous faire cons-
truire une de ces habitations,
choisissez vos arbres dans les
bois et installez-la dans une clai-

Les New-Yorkais
ciment la nature

NEW-YORK, 20, — Il n'y a pas
de doute que les New-Yorkais sont
parmi les plus grands admirateurs
de la nature. Plus de 3,320,000 per-
sonnes ont visité le jardin zoologi-

 

que du Bronx tandis que l'Aqua-!
rium vient de publier un rapport
dans lequel on lit que plus de 84,-
000,000 de visiteurs y son: allés
depuis 1904, une moyenne de 2,- 150,000 vi«iteurs par année.
 

 

 
ELLE À ÉLEVÉUN CHAMPION!

PE  
GRAND CHAMPION | Mlle Asay ost fièrs de son jeune boeuf de
Hereford qui remporta les plus grands honneurs à l'Exposition

! Internationale de Bétail qui eut lieu récemment. Elle peut en être
fière, car ellel'a élevé. Mlle Asay se lève tôt, travaille dur À la ferme,

| mais elle trouve ausai le temps de se divertir. Tout commetant de
cons affairés, elle vante le “Déjeuner qui Fait Démarrer.” Elle

|: dit: J'aime un grand bol de Keliogg’s Corn Flakes, avec des fruits
} et du lait. C’est exquis et ça m'aide À tenir le coup.” Oui, un bol de

8 Coca Flakes, avec du lait et du sucre, vous fournit asses
d'énergie pour faire plus de 3/; milles A pied ou pour courir plus de
2 milles! Dans tout 1e Canada, les épouses des bommes qui travail-
lent dur disent que les Keilogg’s sont les favoris de leur famille,
Achotez-on aujourd'hulDeusformats. pratiques. Préparés ger
Kellogg. Fabrication

— OU

La cabarie en bois rond
TY

 
rière à proximité de l'vau. Mais
vous avez tout de méme meilley.
re composition de lu [aire cons
truire par des gens qui connais-
sent leur métier et qui vous fe.
ront du bel ouvrage solide.

Quantà l'intérieur, vous pour.
rezl’arranger de façon rustique,
mais commode tout de même. il
faudra ménager Vespace sans
nuire au confort. Faites établir
une espèce d’armoir« cn bas de
la fenêtre et mettez à côté, un
divan qui vous servira aussi de
lit. Arrangez-vous pour que les
meubles soient recousv«rts de tise
su peu fragile.

Pour vous éclairer, si vous
n'avez pas l'électricité, server.
vous de lampes à kérosène. Et
surtout, n'oubliez pas de munir
vos fenêtres et vos portes de soe
lides moustiquaires. Par ainsi,
vous passerez de bonnes vacan-
ces.

 

Dégage

les RENVOIS
BOUCHES

A Lessive Gillett décrasse

avec une telle efficacité

qu’elle est une véritable bénée

diction pour toute ménagère.

Gardez-en toujours à la maison

pour dégager vos renvois

d’éviers, pour nettoyer Vos

ustensiles et pour toutes sortes

d'autres usages.

 

°No faites jamais dissoudre la lessive

dans fon chaude. L'action de is

lessive elle-miéme réchauffe l'on

  
  



 

 

 

ME
COMNOMISER LE SUCRE

Par Mme JULES FOURNIER,
“La Revue

le sucre allait
L'annoncesuprovoqué diverses

être rationsns tout suite que
me des maîtresses de mai-
ha vu accepté cette sage mesure

one Gouvernement avec ie
desophie tranquille et insp
phi le gros bon sens rant

ont pourtant ma@-
aeve estchezellesune

Fie devant1 poe à leur
ê leur semblait

ui

tot prycelui de contrarierjon

bonnes è nutile, .

Mured'argumenter longuement

v rsonnes
men-

ité. Contentons-nous Je
oid

sque tou!

rappeler quePranada est importé
Antilles.

“ 4 aussi les personnes qui
y ,

veulent jouer au lus. fin avec

vient Dent et refusent de s'im-

y la moindre restriction rela-

tive 3 18 consommation du sucre

mous prétexte que les commerçants

n'ont pas d'objection à leur ven-

dre, Ne craigons pas de dire à ces

femmes qui font preuve d'un dé-

rable manque de jugement et

de patriotisme que ce sont elles

précisément qui forceront le Gou-

vemement à sévir, à imposer des

tartes de rationnement rigoureu-

vement contrôlées, à diminuer la

ité permise, à rendre plus

difficile Jemaintien du plafond du

prix de vente. ;

Chez moi, pour une famille

de quatre, nous ,mettons chaque
hndi 3 Ibs de sucre dans une
boîte et nous nous arrangeons,

sans difficulté, pour que cette
rovigion dure toute la semaine.
Ben entendu, aucune tricherie
n'est permise et il est formelle-

ment interdit de toucher à la pro-
vision de sucre réservée à la se-
maine suivante. ;
H y a deux manières d'économi-

ær le sucre, La première, qui est
aussi la moins méritoire et 1a moins
économique, est de se servir de
wccédanés. La deuxième, qui est
la plus raisonnable, est de sucrer
wn peu moins breuvages et ali-
ments. L'expérience à prouvé
qu'au bout de quelques semaines
*u même parfois de quelques jours
en ne s'aperçoit plua de cette di-
minution.
Rappelons après bien d’autres

que les meilleurs succédanés du
sucre blanc sont la mélasse, le su-
tre et le sirop d'érable, le sirop de
mais, le lait condensé et le miel.
C'est ainsi, pour ne citer que quel-
ques exemples, qu’on emploie avec
avantage le lait condensé pour les
tartes et les petits fours secs; le
sirop d'érable pour glacer les zû-
taux et donner aux crèmes un
pit délicat; le sirop de maïs pour
3Stequx, Jes meringues et les

i le miel pour les poudin
“ gâteaux, etc. ' “

est évident qu'en opérant ces
substitutions certains Shir sont
À éviter, car un succédanés n’est

as nécessairement un équivalent.
être tasse de sucre granulé peut
te remplacée par une tasse et
Mie de mélasse ou de sirop d’é-

Table, où par % de tasse de miel,
wu encore par deux tusses de si-
Top de mais. Il m'est arrivé l'autre
Jour de faire une crème au cara-
Tel ot demplayer de la cassonade
pautôt que du sucre pour faire le
eoamel, avec comme résultat un
Er sere trop prononcé. Il est

: a us prudent, pour éviter le
en ageet les désappointements,
par ne vir de recettes conseillées
péri personne qui les aura ex-
ent comme c'est le cas

=

   

    

       

NT REMPLACERet

ré-| valent à peu près à une livre, il

le|aucun malentendu :

 

 

ges féminines
opulaire”. 4 ’

pour celles que nous présentons ici
nos lecteurs.
Mais je devine l’allusion que

je viens de faire la cassonade a
tout de suite soulevé une objection
puisque la cassonade ne figure pas
sur la liste de succédanés permis
par la loi. Elle est rationnée au
même titre que le sucre et elle
coûte pour le moins aussi cher,
mais elle est quand même avanta-
geuse parce que plus légère. En
effet, si deux tasses de sucre égui-

faut deux tasses et 2-3 de casso-
nade pour atteindre le poids d'une
livre. Il peut done y’ avoir une
économie à l'employer dans la
confection de certains desserts, de
gâteaux ou de confitures. Elle est
excellente, pour ne citer qu'un ex-
emple, avec les pommes cuites au
four ou en compote. Cependant,
que ma remarque ne fasse naître

la cassonade
ue l’on dépense doit être comptée
rs la provision de sucre permise

par le vernement.
Pour économiser le sucre dont

on dispose, on conseille aussi: de
servir des desserts que l’on achète
préparés et sucrés à l’avance com-
me les gelées, les poudings à la
vanille, au chocolat ou au cura-
mel, les crèmes glacées; de sup-
primer les sauces riches et sucrées  qui accompagnent trop souvent les
poudings et les crèmes; de ne pas
Rlacer les gâteaux avec du sucre |
blanc, mais plutôt avec du choco-
lat ou du sucre d'érable et dans ce
cas de ne pas servir en même |
temps un autre plat sucré; de;
manger plus souvent du fromage !
et des fruits crus ou légèrement
cuits ce qui demande très peu de
sucre; de remplacer la marmelade
du déjeuner par des fruits secs!
tels que des pruneaux et des rai-!
sins qui se cuisent sans sucre; de
s'habituer à mettre chaque jour un

u moins de sucre sur ses céréa-
et de réduire aussi la quantité

qu'on prend avec le thé ou le café.
isons à ce propos qu’il arrive

souvent qu'on en ajoute parce que
l’on ne s’est pas donné la peine de
le brasser pour le faire fondre et
que le sucre est resté au fond de
là tasse, ce qui est un gaspillage
parfaitement stupide.
La diminution de la consomma-

tion du sucre sera assurément une
bénédiction pour les personnes qui
engraissent trop facilement et
pour les enfants qui perdront l’ha-
bitude de manger des friandises
tout le long du jour comme des!
animaux qu'on a mis au pâturage.|
Vous verrez que leurs dents seront
plus saines, leur appétit meilleur

l'heure des repas et que les in-
digestions seront chez eux moine
fréquentes. Si la restriction im-
posée par le Gouvernement cana-  dien n'avait pas d'autres résultats
que d'arrêter la fabrication des

  

inférieure et d'habituer nos en-
fants à se refuser quelque chose
dont ils ont envie, elle serait pour |
cela bienfaisante.
—_———————

Yr L'ingratitude est la porte par où ‘
sortent la plupart de ceux que la

    
   
   

  

  

    
EAU DE JAVELLE

Le retour de la bou-
teille vide à votre
marchand vous as-
sure du rembourse- 

bonbons et des biscuits de qualité |

{

reconnaissance embarrasse. Î
mr

  

 

Rn.”
Tout le monds aime le pou-

let et on remar qu'il n'est
jamais ni bon qu'à ce temps-ci
quand il y a, pour l’accompa-
mner, beaucoup de petits légu-
mes nouveaux. Voici une excel-
lente recette de chicken pot pie.
Pour 6 à 8 raonnes, tl vous
faut: un demt poulet ou un petit
poulet, quelques tranches de lard
salé, de l'eau ou du bouillon, sel
et poivre et de la pâte. Coupez
le poulet en petits morceaux de
même que le lard. Les mettre
ensemble dans une casserole et
les couvrir avec de l'eau ou du
bouillon et amener au point
d'ébullition. Couvrir hermétique-
ment et laisser mijoter pendant
deux heures. Ajoutez des légu-
mes frais et des petits oignons
et garnir de pite de petits plata
individuels. Mettre sauce au
poulet au centre, recouvrir de
pâte et laisser cuire au four,
jusqu'à ce que la pâte soit dorée.

V-
SAUCE AU CITRON

EPICEE
's tasse de sucre.

1 cuil. à soupe de fécule de
mais (cornstarch).

1 tasse de jus de fruits.
2 cuil. à soupe de beurre.
1x cuil. à soupe de jus de

citron,
15 cuil. à thé de muxeade.

là exil. à thé de sel.
Mélangez le sucre et la fécule de

mais. Àjoutez graduellement le jus
de fruits et faites cuire, en re-
muant constamment, jusqu'à ce
que la sauce soit claire et un peu

; paisse. Ajoutez le beurre, le jus
de citron, la muscade et le sel.
Servez sur les fruits cuits au four.

Recette pour 6 portions.  
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CARRES A LA PATE DE GUIMAUVE ET AUX CEREALES
1-3 tasse de beurre.

% livre de bonbons à la pâte
de guimauve (env, 2% dou).
% cuillerée à thé de vani

(si vous le désirez)
1 paquet de 5'à onces de céréales

de riz éclaté au four.
Faites fondre le beurre et les

bonbons à la guimauve dans un
bain-marie. Ajoutez la vanille;
battez bien pour mélanger à fond.
Mettez la céréale dans un grand

POUDING AU PAIN
A L’ERABLE

2 tasses de mie de pain pressée
1 tasse de sucre d'érable ou sirop

1 tasse de lait.
£ oeufs.

Faire chauffer le lait et le ver-
ser sur le pain. Ajouter le sucre
ou le sirop ainsi que les oeufs
légèrement battus. Verser le mé-
lange dans un plat à pouding bien
beurré et cuire au four de 350°
F. Le pouding devrait être mis
dans une lèchefrite remplie d'eau
À la moitié. Si l’on ne prend pas
cette précaution, le pouding se
séparera et on aura l'ennui de
voir de l'eau au fond. La chaleur
humide convient mieux pour la
cuisson des poudings où il entre
des oeufs.

 

bol beurré et versez-y le mélange à
Ja guimauve en remuant vigoureu-
sement. Pressez dans un moule
beurré profond. Coupez en
carrés lorsque c’est froid.

Recette pour 16 carrés de 2%
pouces de côté (moule de 10 x 10
pouces).

VOTRE ELEGANCE,
MADAME

dépend du choix de votre
corsetière.
CORSETS

“LE GANT”

‘Nature‘$ Rivel’

 

BRASSIERES
“ALURE”

ta “Alphabet”

Mme J. A. Bouré
Experte c@rsetière diplômée

7168 BT-DENIR TA. 2717

 

   amie Jean-Talen Montréal

 

ACCLAMÉE—
PAR 4 GENÉRATIONS

vitemines du comploxe B. 

 

Vous pouvez fonjowrs compter que la Levure Fleisch-
mann fraiche vexs donnera du pain que vous serez
fière de servir! C’est la préférée des ménagères
canadiennes depuis plus de 70 ans. Servez-vous-en
si veus cuisez à la maison—vous verrez qu'elle vous
donnera un pain plus savoureux, à mie plus fine!
Commandez-en dès aujourd'hui chez votre épicier!

POUR AVOIR PLUS DE VITAMINES— PLUS D'ENTRAINI
Mangez chaque jour 2 gâteaux de Lovure FLEISCHMANN
fraiche. Cette levure est une excellente source neturellu des

FABRICATION CANADIENNE  
 

 

  

 

MAXWELL HOUSE
VOUS DONNE

TOUTE LA SAVEUR
Le procédé spécial de torréfaction du Café
Maxwell House fait ressortir toute la saveur riche
de chaque grain—grillé uniformément et bien à
fond. Voyez ce que vous obtenez dans la fameuse
boîte bleue Maxwell House...

© Encore plus do savour. Le mélange Maxwell House contient

des cafés cultivés our les hauts plateaux—cefés extre savoureux,

© La saveur ne peut s'en échapper
=i gotseallé, ou sortir du tecréfes

7 dase ln famouse boîte supers
vacuum.

© Pas besoin d'attendre—le Mex-
well House ont moulu enactement
pour les deux méthodes: “Drip” et
“Regular,

BONJUSQU'À LADERMIÈREGOUTTE
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LES NOUVEAUX FILMS  
Juke Girl minette hoe dk pete x

APITOL— id” - roma! pecsonial
€ EE avec enDt"te"Fines .

“, Girls” sont ces filles qui, pour quelques sous, acceptent| sons. Elle est de Uns

dedrrn qui dons les bottes vaai tonnes. Bion QUAnN

|

Boek oak phos
Sheridan jous ici le rôle de l'une d'elles, lo film quo nous présentele MEPasmanquer

Je

puméeemito

Capitol, catte semaine, ne tourne pas dans cette aimosphère, C'est sim-| qui t 16 resto Ge le revue QU

Phistoire de la vente des récoltes, en Floride. Un fermier s’est

|

cabaret Chez Maurice. ova, dan

engagé par contrat à vendre so récolte

à

un industriel, et oelui-ci en| Onadmirer leeosork,

profite pour la lui acheter à des pris très bas. Un jeune vagabond

|

ainsieenanas

1s

prend la part du fermier et finit par le faire triom aur son re-

|

maitre de cérémonies, George Beattg.

doutable adversaire. La “Juke Girl”, elle, travaille en leur faveurgrâce —

 

    
 

inline lySarserreLiguees Joanne-d'Arc Charlebois —
{ quitedosome ferais ot Fouatrisl, rivabitd qui. fait. se rap-jet Roger Doucet au GEORGIEOWEN et TONY PARKER,les deus chibres on

y | procherlojeune File

et

Le jomepagatons Enpie dwnpheridar Stade Exchange ce soir rpactaciss

de

Pudy Valléequicontinuent loue

‘ Tobias st Alan Hale. L'autre production à l'affiche est: “This fs Paria”. Ll disotion ausede

|

Enchanee a RE somsine _—

ORPHEUM — “Twin Beds” | usje Soirée de VariesThéttrales que . Au Parc Belmont

Ce film est Dhistoire de deux jeunes mariés que les circonstances ogyrefedutCutcontremandéeB us = _

ot les raseurs empêchent de s'unir. II LS aussi un peu de leur faute: présentée ce soir at que le même pro-

. l'épouse, Joan Bennett, à mis su célébrité au service d'une oeuvre de

|

gramme sor à l'affiche.

‘ea qui Péloigne constamment de son mari. Ce dernier, George| Le programme tel qu'annoncé la se-

Brent, fait preuve d'une patience sans borne; mai, est hanté par miéros choisls ainsi qu'une Îlete d'ar-

toutes sortes de soupçons, car un chanteur russe s’est initié dans 868

|

tietes Invités dont la réputation g'ost

affaires conjugales avec un sans-gêne extraordinaire, C'est Micha Auer

|

plus à faire.

qu pero Pintrus et à le fait aveo l'art d'un comédien achevé.| Au nombre de oss artistes Invide

   

  

raffiné de Joan Bexnett ravit le public. Cette maîtrise avec ERARLEBO!aos,riau

- laquelle jou rôle, combiné à son charme physi en fait une! poste C.K.A.C. Mile Chartebois est une

vedette dont la popularité ne fait que s'accroître. "Giant à George desnôtres qui poséeusréritmide

:

ta

Brent, le rôle d'homme du monde lui sied de plus en plus; on ne vou- elPoccaston de l'entendre dans des
ont

dre bientôt le voir que dans ce genre de films. pr mes des plus intéremants à le

PALACE — “Moontide”, BE GiaWE
iim de Gabi de l'Oncle S déçoit dens Sentations de NamsireotBars

Ce premier film de ix ax pays am ne décoi , 208 ons re -

même si l'on sait qu'il est une adaptation éloignée de “Quai des Bra rrrRCTgrrrierger
| mes”, chef-d'oeuvre de l'écran français qui met également Jean Gabin culier an parfaite Imitation de le re-

æ en vedette, Comme dans “Quai des Brumes”, l'atmosphère y est lourde, Eee artiste de la radio, Mme Ext.

déprimante. On fait connaissance avec des gens malheureux, des gens in répertoire qui plaira surement aux

1 ne savent pas lutter avec la vie, cette marâtre ai difficile à mater. personnes qui se rendront au stade
'n beau roman d'amour met cependant un peu de soleil dans ce ciel x ange co soir pourI entendre.En

brumeux. Gabin, qui parle l'anglais conramment, est superbe, Puissant, |Brogremmes entre auvres denombreux
dynamique, il hypmotise les femmes et terrorise ses ennemis, Ids Lupino ine, et tout récemment "Le Veillée du
de seconde à merveille. Elle campe aveo maîtrise son rôle de petite Samed!Soir”,Mile Charebolsestune

femme malheureuse à qui Gabin sauve la vie, de petite femme qui veut AS du MAT. Tin Has Revue,

' fuir, après son suicide raté, mais qui revient à son sauveur, à ce seul |deux revues dont le ‘but principe est

: ot unique ami, qui en fera sa femme. Thomas Mitchell, dans son rôle d'apporter la joie chez nos militaires en

: d'ivrogne et de maître chanteur, réussit l'une de ses meilleures compo- euprovincether mili

©
p
r
i
n
t
f
r

m
m

; 4 sitions. Les rôles secondaires sont tous bien tenus. “Moontide” devrait|  ROGKR DOUCET, le jeune ténor à le Le fameux numéro d'acrobatie “Hollyicood Sky Ballet”, mat-
: remporter un beau succès à Montréal. voix d'or que bon nombre d'auditeurs tant en vedette un athiète et quatre délicieuses jeunes filles,

1 RETENUS A L'AFFICHE qurent loccuriendeee SadIpSon reste au Pare Belmont une deuxième zemtine, On voit, ci-haut,
“ an ve niques et dans les bores les plus ces artistes avec quelques enfants infirmes qui sont allés es

LOEW'S — My Gal Sel Achalandésdenotreailemu sutre pique-nique au Pare Belmont, cette semaine.; os aden:
 

ARTE feRAISFEE
nineties” ot lowr vaudeville désormais célebre, C'est l’histoire de Paul oe Jo chanson francatsn. - soirs Jes auditeurs des Variétés Thébtu- sirent de bons billes feraien: bienls.
Dresser, compositeur de chansons dont la réputation dure encore. Il est| En plus d'être un Table interprète de aedoccenpagnateur Sale HeenssignaaltPRONTENACÀ
incarné par Victor Mature qui semble quelquefois mai à l'aise dans un 12SDecass,nelsDore peucome populaire pianiste de MAC. ALBERT Le contrôle des blleia sera suratme

Voilà une amusante comédie musicale qui nous rappells les “gay ter de cé soir et à tous les dimanches plus agréables et les personnes qui

rots rôle qui wa été préparé pour lui. Rita Hayworth est la véritable mune les plus grande succès américains. . medi de midi à 7 heures pm. et dimate

T vedette et elle est dans note tout le long del'intrigue. Dresser quitte, Roger DOUCET. fait maintenant pareerheaPre,ooeea!phTTIAv eT

le foyer paternel afin de consacrer à la . Des artistes remar-|tie de notre ARMEE AOTIVE CANA-|22"rendront eu slade Enchange parte-| DK EXCHANGE POUR ASSISTER & OB
quent son talent alors qu'il fait une tournée avec un vendeur de |DIFMNE©c'estparpermission spéciale rat sans aucun doute une soirée des! PROGRAMME DE GALA
remèdespropre à guérir tous les maux. Une comédienne lui volemême interpréter les chansons ae.>on reper.
une ie aur laquelle elle éerit ses propres mots. jeune homme . Done qu'on se le u'on
finit par faire reconnaître ses droits, et il épouse celle-là même qu’il D Tevniiee M'entendrenote pos
avait appris à détester. Les couleurs de cette bande cinématographique ténor canedien français ce soir au STA-
sont merveilleuses et l'entrain ne manque pas. Les autres artistes qui DE EXCHANGE.
font partie de la distribution sont John Sutton et Carole Landis, PRrRfrre Let au wanjo, op

PRINCESS — “Torsen'sYorkAdventure” SUITEun despie’IntimatePrès
Ce film est Pun des meilleurs de la série de Tarzan. Que l'on meeeRTEQUImitsvous

imagine un peu un homme complètement ignorant de la vis que l’on intéressertant par m versatilité que
mène dans les grandes villes du monde civilisé, un homme qui a vécu voLAUDETTE ST-ONGE, o ta
et qui a grandi dans la jungle, transporté tout à coup dans le grand |lentueuse chanteuss de Jeuneee
New-York, au coeur même de la métropole américaine, la Manhattan. pour vous les chansons que vous aimez.
Des chasseurs des pâtes Féroces Jui ont ravi son file dansls jungle Bad guarquersL'entrée|qu Stade
africaine, et il part sa recherche. apprend qu'il est Vew-York. EXC u pou oom e
Alors, il ira dans cette grande ville, avec sa femme et son chimpanzé. ais de MeMARIE JEANNE
Cette amusante aventure, qui ne prétend pas étre vraisemblable, mé- BELANGER présentera des comédies
rite d'être suivie sur l'écran. Elle est captivante. Le second film, QU! ssuront vous taire rire aux larmes.
“Grand Central Murder”, aves Van Heflin, complète um excellent Latrudiophieset lee amateum de
programme double. comédien de talent qui en plus de s'é-

po = tre Hustedsura Scene est maintenant
reason sera secon son compères ue des vede es os -BobFerguson ou de ‘près de "Ox ana: MixCole 219 viata radtophoniquee db CEA,

. amateurs do vaudeville ont certainement Jean Emond, Jeune danseur & ola-
théâtre Gayety on parier de Ia danseuse “dynamic quecies. Mickey Mitchell Jeune cham
— que” Pélicie Shore. Cette artiste de pre |teuse qui s'accompagne sur son accor-

Landi, en matinée, le public tmonéréelals mier plan est très belle artiste, belle fem-|déon et Marseille, jeune accordéoniste
fers connaissance aves le comédien Bob me, ce qui ne gâte rien et ses numéros qui « remporté de brillante succés à la

5

Ferguson, l'un des artistes les plus popu- sont présentés avec le plus grand 3
Jaires du veudeville américain, à raison du Parmi les sutres reciètes = 230thGen- Perou oecottevotre, une»ree es À * * * À * *% x Ww x *

+ x etyls inédit de ses sketches, et de la pré-

|

tury Maids" signalons is sence de Toni

|

plus inté te , . |

Lg meilleure revue professionnelle $
Ï

Georgie OWEN et Tony PARKER A
je s'intitule “30th Century

|

Une comédienne qui ne passe! ina-

|

rémonies des Vari ‘Théétraies sers à

Vedettes des représentations de Rudy Vallée '

ayool, déjà tout un programme, Pérçue; Franklin Hopkins, dont Trent ls son posts pour présenter ces artistes

CAROLYN MARSH *#

Bi Bob Pergusoh est passé maltre dans |Première visité à Montréal où elle arrivera |avec le verve qui lui est coutumière,

Tartdo servic la blague | ert sum ro-

|

récerée d'une grande réputation, ATTENTION

|

ATTENTION | A comp-

La ohantouss sensationnelle do “I'd rather be right” *

CORDAN ot SAWYER '

Pour ses trouvailles vestimentelres, f=

Boaz gewtiles domoisclicn aux Prepes renversants-

R fout le voir en scène Ja redingote,

CHESTER DOLPHIN

l'instant d'après les oripésux les plus

Le ponilibomme de l'équilibre.

lites, Bien entendu Ferguson tire

LES DANSEUSES “MILLRAY GIRLS” «

<a tout celm des effets comiques tout à

JACK DENNY

sait erjants.

ainsi que le charmante Besanne.

SPECIAL ,
Mile Olive askott, gagnante da consours local do chants “My Gel Sof”

Deux spectacles choque soir à 9 à, 30 ot 13 b. 30.
Pines de luse $1.50. Pos do frale do convert:
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  CE SOIR ! Et tous les dimanches soirs

Stade Exchange
angle Iberville et Mont-Royal

‘VARIETES THEATRALES
ARTISTES INVITES:

JEANNE-D’ARC CHARLEBOIS,
. Imitatrice du Regte CK.AL.

© ROGER DOUCET, le ténor à Jo voix dor.
© HARRY MOSCOE,le roi du bonje.
e CLAUDETTE ST-ONGE, chanteuse de genra
© TEDDY BURNS ot so troupe et 15 autres numéros.

LEO RIVEST, maître de oécémonies.- mu
Admission 254ot 3B4 — Inf.: FR, 0384 -

  

xMaintenant
LE BENSATIONNEL

HOLLYWOOD

L MORUCO
PTSa MA 77289 x*à*ŸxŸkX      > 
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INEMA Au Capitol ~ .
 

AU CAPITOL
  
 

«Abn Sheridan eet Ia vedette du film
Juke Girl”, Ann Sheridan, qu! vient

de remporter un tel succés dans “King's
Row njoute une autre excellente in-
tery: tation & la liste déjà longue de

La distribution de “Juke Gin" ge
également Richard Whore, ty

Sroyer, George Tobias, Gene Lockhart
Hale.

Le film a été dirigé par Curtis Berne
hardt d'après une pièce IL -bard: d'ap ui Pièce de Al. Bease

Le second film & l'affiche est “This
Was Paria” avec Ann Dvorak, Bea Lyon
ee cities Jones, L'actioncommence

, se t *
la chute de rence. Juequ'à

 

AU LOEW'S
  
 

Il y a trente ans, Paul Dresser était
<onnu comme un des meilleurs com-
positeurs de chansons populaires, Plu-
wieurs de ses chansons sont en fait on-

iade peeveu àx vie ce col teur que re- . a

contelofim"My Onl Bal’qui donee Une scène de “Juke Girl”. cinéma Capitol, film don: . l'afti- e u rl”. au cinéma Capitol, film t les
che du Loew's. Le rôle de Dresse: i ; ùou par Victor Mature. le Tr est protagonistes sont Ronald Reagan et Ann Sheridan.

A ses , oo retrouve Rita Haye
worth, John Stutton, Oaroie Landis,
James Gleason, Phil Sfivers, Walter
Catrett et Frank Orth. Plus
Le speciateur reverra également dans

ce film plusieurs fi très connues 5 que

  
  
  
 

   

Retenu à l'affiche
N y @ trente ans: le Porter, compo- .
siteur; Booth Ta . auteur de y musical... une 2idme
“Penrod” et autres. tionnons aus- .

ols ce d'un personnage qui a semaine

 

AU PALACE

Les cinéphiles attendent avec impa-
tience le premier film américain de

à À in.
“ A Leur désir est enfin ocomblé car

Rite Hayworth, en vedette une deuxième semaine au Loeu's “Moontide, oQ le aoteur français
“My Gal Sal”, aves Victor Mature, Carole Landis et tent le premier Te est à l'affiche au HAYWORTH $ MATURE

John Sutton. La distribution groupe autour de Jui JOHN SUTTON - CARGLE LANDIS
Ida Lupino, Thomas Mitchell et Claude

-Al'Impérial Au Princess Rainstide" est baw sur Un roman

  
  LL)

 

NEWYORK
WEISSMULLER
Maureen O'SULLIVAN

du même nom de Willard Robertson.
Depuis longtemps Jean Gabin est re-

connu comme un des meilleurs acteurs
de l'écran françeis. Son premier film en
a s Jul conserve ea permonnelité
pulssante. I est hors de doute que
‘Moontide retiendra l'attention de |

    

 

 

   moyens.
 

AU PRINCESS

Le nouveau film d'aventures de la
série Tarzan, intitulé ‘Tarean’s New
York Adventure” restera une seconde
semaine à l'affiche du Princess.
Tarzan et sa compagne sortent cette

fois de la jungle, à & poursuite d'un
propriétaire de clique qui a enlevé leur

file adoptif et l’a amené à New-York.
La distribution groupe Johnny Welss-

muller, Maureen O'Sullivan. Johnny
Sheffield. Vorginia Orey. Charles Bick-

!

|

rord. Paul Kelly, ChiM  Wills, Russell
Hicks, Howard man, Obaries Lanes
ot Miles Mander,

S Le second film au programme ne
manque pas non plus d'intérêt. Sous le
titre “Grand Central Murder”, 11 racon-
te une histoire paliciére qui captive les
amateurs de ce genre de scénarios.

  
semaine

 

 

      
 

 

Facile & rencontrer;
difficile & oublier !   

4 = + V-

Hickey Roone dette à La dernier sucels de. Johnny “Celebrity Parade”
Rooney, en vedette eissmuller, “Tarzan” ew

Fimpérisl on fin de semaine | York Adventure” reste à l'af. |Tepporte $100,000
| Sans “The 1urtohip of Andy fiche une deuxième semaine |à Toronto

ardy". rincess. ——

— ox Princess TORONTO, 20. — Le spectacle
théâtral de la “Celebrity Parade”

Au Palace présenté à Toronto au début de 1
semaine, au profit de la Ligue des
Cadets de l’Air, sous la direction
d'Herbert Wilcox, a rapporté la
somme de $100,000 en néfices
bruts.
On sait que les vedettes de la!=

“Celebrity Parade”dont les princi-| =
pales sont Anna Neagle, C.-Aubrey| 2
Smith, Colin Keith-Johnson, Lady |=
Hardwicke, Robert Coote et Ri-|5
chard Gaines font actuellement
une tournée à travers le Canada,
toujours au profit de la ligue des
Cadets de l'Air.
A Montréal, au théâtre His Ma-

jesty's, il

y

a ou record d’assistan-
ve vendredi soir, au spectacle de la
“Celebrity Parade’.
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Aujourd’hui
Mickey Rooney dans

“THE COURTSHIP
OF ANDY HARDY”

2ième film

“NAZI AGENT”
Commençant lundi

“TO THE SHORES
OF TRIPOLI”
avec John Payne et
Maureen O'Hara

Aussi su programme      
    LE “ON THE SUNNY

2e SIDE”
J ;

EE | IMPERIALvies
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dirigera l'orchestre.
C'est la Canadian
Entertainments

présenters
oes deux artistes
que l'on reconnaît
comme le pue
'ameux cou

du monde musical
d'aujourd'hui

  L HURAIRE DES
SPECTACLES

» 4°N, 7 h. 10 h. “This Was Pu-
TA20ER ME

LOEW'S — * x Gal se, 12 h. 10,
1h. 45, € h. 25, 7 k,, h. JS.

PALACE — “Moontide”, 11 k. 38, 1
h, 56, 4 h, 35, 7 h. 18, 8 N. 85,

PRINCESS — “Tarsgn’e New York
Adveni » 41 M 35, 2h. 15, 4 A.
45, 7 h. 36, 16 A. 10. “Grand Con-

Murder”, 10 A, 10, 12 N. 4, 3
N. 25, 6h, 05, 8h48.

SAINT-DENIS — “Port Arthur”, d 1
, 13, € N, 09, € h. 45, 9 N, 41. "4

Heures du Matin”, à 12 k., 2 h. 56,
sn 2e.

     
  
  
      
          

      

         
       

 

{sean Hemond,
! Rolande DesOrmeaux
‘et Billy Munro
auCafé Astor
A la demande générale. je jeune dan-

gé pour une autre semaine au Café
Astor. Cette jeune étoile a remporté
un grand uu ‘cours de la semaine
dernidre et la direction du Oafé Astor,

: toujours désireuse de plaire à sa nom-
!breues cifeutéle, a réuæi à retenir les
‘services de Jean Memond pour une au-
‘tre semaine.
| Son style est poll,
. font l'admtrativa de

chansons
ceux qui

ot sas
tous

‘ seur versatile Joan Memond est réenga- |-

OneryPLTe

Belle soirée en
perspective au Luxor
Ne manquez pas de vous rendre di-

manche solr, Is 31 Juin, la salle
* 

 

-  Swifty, i sera en vedette à la salle Luror, dimanche soir,
dans “Chambre 44”, comédia qui veus fera rire aux larmes,
ot Manda que l'on verre avecPic Pie dans “Les mauvais

rie

 

 

t BILLY MUNRO et son orchestre
. que l'on entemd tous les fours au

Café Actor,

l'ont entendu et qui le rappellent sans
cost.

cunement A Esmond est sans
Rolande

 

res étoiles de la e. -

But pour plaire sme au ie 1s. mipius diffioue, pu
Vous rires aux larmes lorsque vous

verres à l'oeuvre les deux oapains Pat
 

Danielle Dorrieux
au Saint-Denis
—

Un film de Danielle Darrieux: “Port-

I y a longtemps que le publie déai-
fait voir la premiêre vedette française
dane un flim français. Pour af ter
encore notre plaisir, Danieile rrieux
nous apparait dans ce flim sous les
traits de Youki, jolle petite Japonaise
Jetée. dans la tourmente de la guerre
rueso-japonaise, lors du siège de la for-
terse de Port-Arthur.
Film d'amour, d'espionnage et docu-

ment d'actualité en marge de Is pré-
seats guerre aino-japonslse — “Port.
Arthur” aura une grande réperoussion
auprès du public.

scénario est tiré du roman de
Pierre Frondaie qui @ fait de son hé-
Toine Youk! l'épouse d'un capitaine de
l'armée du tner nt q
re sert dans les armées japonaises. Le
frére de Youki est en ou chef du
service d'esplonnage et compte aur aa
soeur pour l’aider dans = tâche. Youki
prise eutre le devoir envers les siens st
amour envers son mari hésite un mo-~

ment. Que fers-t-elle ? C'est le dénoue-
ment du film que nous nous gardons

révéler.bien de
Da Darrieux ost secondée par

Charles Vanel, Jean Worms st Adolphe
Wholbruck, artistes dont la réputation
n'est plus & faire.
Le second film à l'affiche est “4 heu-

Tes du matin”, mettant en vedette les
deux comédiens Lucien Berroux et An-
dré Lefaur, avec Marguerite ot
Lyas Clevers.

jue son fré-

 v
Pas de prises de
vues sur 18 céte
du Pacifique le soir
HOLLYWOOD, 20. — Le gou-

vernement vient d'interdire aux
studios de tourner des scènes le
soir, avec des projecteurs puis-
sants. Il est particulièrement dé-
fendu de lancer le feu des projec-
teurs dans les nuages, parce que
l'on pourrait voir cette lumière de
l'océan, étant donné que les studios
sent tous sur la côte californienne.

inser des ex-

 

montagnes barrent
lumière que l’on pourrait voie de

mer.

 

terres où les
In route à toute (2

et Patsy. Auoun obatacie les
de se lancer dans les airs, comme s'il

. s'agissait que simples ballons.
Vichy Lawson, la maîtresse de oéré-

menie monies. n'a pas an pareille pour y mot-
ua tel

Trois films sur la
bataille de

 

— *

HOLLYWOOD, 20, — Les stu-larammescn metre à peo
dios d'Hollywood, habiles à faire Les pombreux habituée ne manque-
eu de tout bois et à exploiter les sontpasd'apprécier musique de
événements mondiaux pour en tirer
des films d’un puissant réalisme,
ont réalisé trois productions en
marge de la guerre de Birmanie.
Ce sont “. ank on the Burma
Road”, tourné aux studios de la!
Metro et déjà en circulation;
“Flying Tigers”, réalisé aux stu-|
dios de Ia Republic mais non encore |
lancé; et “China Pass”, pellicule
actuellement en chantieraux stu-'
dios de la Paramount. |

 

Café. U y a deux représentations per
soir et danser au son de l'orchestre de
Ourf Mershall ost tout & fait entre!-
nant. Qu'on se ie dise.

 

Diner, dans un

merveilleux

décor hawaien

 -——————v a 2 repréoemtations

Au Palm Café wyoir

Le CAPR PALM, situé su No.
rue Blsury, coin Ontario fut fol 1

et een erchestre

J & quatorze ans par M. J.-E. Latonde.
Tous le nom de Mother's Cats et € tour: Cuisine excellente
jours BIKRE — VINté dfous en opération depuis os

M Lalonde I's is nommé Palm |
Café et H vient de ut faire eublr une
transformation oompléte qui em fait
aujourd'hui une des belles de
Montréal. Un décor hawalen et une sal-
le bien ventillée; une cuisine excellente |
et des liqueurs fines sont certainement
dec choses que le public iers. À
remarquer qu'il n'y & jamais de frais de
couvert nl de prix minimum su Palm

 

mi frais de convert

Palm Calé

 

 
ENTIBREMENT REMIS À NEUF

Air conditiennée
PAS DE FRAIS DK COUVERT

ce O., STE-CATHERINE, (LA. 4096)
VIS-A-VIS BATON

2 GRANDS SPECTACLES LB SOR
© JOLIRS FILLES AU PROGRAMME

Dilly Mesres of son orchestre, —
Bance de $ bron jusqu'à la fermeture.

bronvages. -— Déficieuz alimente,
ouvert Jour of na.

AU RESTAURANT AS
Benne somplets teas Noe Jeune & 38¢ of plus. — Thé d'apeie-miéi avec

Tie on thé, cartemancio, Chiromencis en frençois. 

Une sutre artists qui ne le céde au-
p contredit |le 8 octobre 1941, si

“| Morgan arrivent à bonne fin. C'est

 

Luxor, coln Mont-Royal A
où M. Aurel Dumont, directeur Vea-
riétés Luxor, tare un grand spec-

ParoisHeures decomédie. chant. da, . danse
lee musique avecae dont” les
trois as de la comédie, Bwifty, Manda,
, Pie Pic, Marte-Jeanne Bélanger, (Pame-
la) Arthur Boudreauit, Helen Taylor.
{10 grande numéros de vaudeville, Del-
| rio, Larry Cummings. Le Quatuor Beau-
champ. Black et ack, ete.
Comme artistes invités, Pst et Quer-

tie, des numêtos de chant. danse, mu-
sigue, magle, acrobatie.

 

olou du programme sera sans con-
tredit 1s Trane comédie d’Aurdl Du-
mont, avec Manda et Ple Pic, “Les
mauvais riches”, cette comédie vous
fera rtre aux larmes.
A la demande générale, Maurice

Meerté st ws :0 musiciens date un
grand numéro.
—_—

. >Film sur la vie
’d'Helen Morgan
—

HOLLYWOOD, 20. — La Warner
Brothers adaptera à l’éeran la bio-
raphie de fa fameuse chanteuse
je cabaret Helen Morgan, décédée

es négocia-
avec Mme Lulutions en cours

{Ann Sheridan qui
: Helen Morgan.

ST. DENIS |
A L'AFFICHE CETTE SEMAINE

personnifiera

 

  CALE VR

Lucian BAROUX +
ANDRE LEFAUR
sont tA BOIL ITI

HEURES
duMATIN

  
  

  

 

   

CT——

elle Dartieux œu St-Denis

 

Anton Wohlbruck ot Danielle Darrieux, dans une scène du
film “Pert-Arthur”, au Saint-Denis.

Julien Duvivier,
metteur en scène d'un
film de Charles Boyer
HOLLYWOOD, 20. — Le gran

cinéaste anglais Gabriel Pascal
éerit netuellement, aux studios de
la Universal, un scénario destiné à
mettre Charles Boyer en vedette,
C’est le célèbre metteur en scène
français Julien Duvivier qui diris
gera les prises de vues de ce film,

—_—

CE

lim

LA PLUS GRANDE
ATTRACTION DU MONDE
MUSICAL AUJOURD'HUI
ACHETEZ VOS BILLETS OU
RESERVEZ VOS PLACES

MAINTENANT

LILY

PONS
ANDRE

KOSTELANETZ
Chef d'orchestre invité

et Orchestre Symphonique

FORUM
Mardi soir, 7 juillet

UNE REPRESENTATION
SEULEMENT

ADMIESION: 2,000 sièges à 606
Aussi $1.00, $1.25. $1.50.

$1.78, $2.00. $2.50. $3.00
et 54.00

Toutes taxes comprisss.
BILLETS kT RESERVES DEPLACES

an u seslement:
CANADIAN ENTERTAINMENT

COMPANY Lud.
514, lmmeruble Dominion Square

Téléphone Harbour 5513
Billets en vente au contrils du
Forum le 27 juin 1942.
Impresario—Armand Vincent.
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AVEC LES TROIS AS DE LA

par À
10 numiéres do vaudeville

Dolrie ot ua trompette k of
maitre on

3e Festival du théâtre Chrétien

LE JEU DE BAINT LAURENT
de Henri Ghion

STADE DE L'UNIVERSITE McGILL
(Avenue des

23 - 25 - 27 JUIN À 9 H. P.M.
personnes sème — C de la Moitrise d'Art

- ‘Amplification reRelairage élaborés,

BILLETS: 50¢ - 75¢c - $1.00
Location: Permanence des
Cite des Neiges

En
lendemain. Cetle du 27

 

VARIETES LUXOR
DIMANCHESOIR, LE 21 JUIN A 8.30 HEURFS

Coin Mont-Royal et Papineau — AMherst 7651

UN GRAND SPECTACLE: “UN PEU DE TOUT” —
EXTRA ! — EXTRA !

PIC-PIC — 3 GRANDES COMEDIES — BWIFTY »
4” — PIC-PIC, MANDA DANS “LES MAUVAIS RICHES

. Dumont.

, Bl
cérémonies, le quatuer Beauchamp.

COMME ARTISTES INVITES: PAT et GUERTIF de NEW
Chant, danse, musique, acrobatie, magie et leur chien inte he

MAURICE MEERTE DANS UN GRAND NUMERO SPE
AVEC SES 10 MUSICIENS

"NOUVEAU SYSTEME — LA

ENVI sansnanas POUR RESERVATIONS: TEL.: AMberst 70814

  
En plein air

Pina ot Université)

Compagnons, 2576Ke
(WR sis1 - Fi. 6600
Archambanlt,

pluie, le représentation  est remise 19
5 échéant, reper

   tée a

, . MANDA,COMEDIE: SWIFTY.M/Men

de l'agence Fred Norman

Black, Larry Commings, fameux

FRAICHESALLE LA PLUS
LLE.

Cnt



    

 
MARY JANE, la célèbre dan-

seuse acrobatique qui fera partie

| de la grande revue intitulée

“Mankatton On Parade” que
| présente le café Américain cette

amaeine. Plusieurs autres bons
artistes tel que lea cing “Abdalla
Girl", John Sanna, comédien
international, Jay Howerd,
Thomme aur mille figures, Stan
Cerruthers ot plusieurs autres

~ artistes de New-York sont aussi
eu programmes.

DANS LES
CINÉMAS

“Song of the Island”,
| Betty Grable: “Primrose Pah”, Ginger

MoOres.

 

    

, Joel .
: Duchesne st Claude

Da “Le tremblera”; Jo-

FEET
: x , sus Vo-roid Bulifientefrire”Lake, .

BELMONT et RIVOLI: “Bon of Fu-

BE wiBob es avy”.
ca OL: “Juke Girl”, “This” Was

Paris”.

  

y Horse-
t Town”

CHATEAU et CARTIER: Judy Cano-
Time Osi"
RANADA: “Bong of the
Grable; “Kid e Kile

ler” Van Heflin.
CRYSTAL PALACE: “Babes oni Broad-

Rooney; “West of Oimar-
jetalres.
SONNEUVE: Joan

Blondel! et John Wayne dans “Lady for
A ne

: Dead nd Kids, ‘Mob
Town", “Swing it Soldier”. “Code of
the Outlaw”. »
FAIRYLAND: “Vanishing Vire

Frank Morn.1a Kath: ;

Marjorie Woodsworth.
CAIB: “Ride ‘em ",

; “Tbe Ghost of
: “The Little Foxes”,

Be Davis; “The Lady Has Plans”,
Paulette Goddard et Ray Milland.
IMPERIAL: “The Courtship of Andy

HardEBT: ia”,
the Nig! ump! Bogart.
LAVAL: “Hell2apoppin", et John=

son, Marthe Raye. “Meet Boston Blac

Man”, Ricardo

  

  

LORD N:
Rogers et Dolores Del Rio dans “Flying

| Down to Rio". Anna Neagle dans ‘’Nur-
ja Edith Cavell”.

MIDWAY: “Remember Pearl Harbor”
Don Barry. “Riders of Black River”,
Chas. Starrett.
M ot REGENT: "Ball of

ot Barbara Ban-
wyck; * valley of the Bun", Lucille Bsll,
MONT-ROYAL: “The Fests In", Do-

rothy Lamour et William Holden;
“Dangerously They Live”.
NATIONAL: “Le Danube Bleu“. avec

Madeleine Sologne; “Son Autre Amour”.
ORLEANS: James Cagney et Brenda

Marshall dans “Captains of the Clouds”,
Ruby Keeler dans “Sweetheart of the
oa ‘,

©Shp: “Twin Beds", “Ferry Pi-

OUTREMONT ¢t EMPRESS: Ourole
Lombard et Jack Benny dans “To Be
Or Not To Be”. -
PALACE: “Moontide”.
PAPINEAU et SEVILLE: “Woman of

the Year”, Spencer Tracy et Katharine
Hepburn.

ARK: “The Adventures of Martin
Ren”, Glenn Ford: “Blondie Wm Socle-y, PASSE-TEMPS: “Swamp Water” avec

En vedette au Gayety

 Mitche ved ; = =
Near ulpremierning Su.euFees

—

 
- “a a=

“All Theu |® Lana

en vedette auAlice Faye,
System avec Jack Oakie, dans

Great Americain Broad-
cast”.

he

 

Walter Brennan, Waiter Huston, “Trail
of Silver Spur”, ‘Busters,
“Tourbillon de Paris”, Ray Venture.

Tia“pupermant Ray mines
“ lady bas Plans”. > ‘
PLAZA ot ROSEMONT: “49th Paral-

lel”, Laurence Olivier,
PRINCESS: “Tarzan's New-York Ad=

4e Eager”, Robert Tayi: “Johnny " 4 Taylor
Turner; “Sun Vi Serenade”.

: “A YankRIALTO et WESTMO
on the Burma Road”, larsine Day et
Ba Nelson; “Shut My Big Mouth”,

JROALY internat .: roational juadron
Ronald Reagan: “Six Mas
dame Ls Zonga”, Lupe Veles.
ROXY: “Aloma of the South Beas”,

hy Lamour; “The Great American

heures du matin”.
SAVOY: Ann Bheridan et Robert

Oumm! dans “King's Row".
SNOWDON: “Kings Row", Aon Sheri-

den.
STELLA: “Tradition de Minuit”, Vi-

vianne Romance et Larquey: ‘“Prançois

EAR: RainierShir Tempi: “Kathleen”, 24 je;
“Roaring Frontiers”, Bfll Eliott.

ST. D: “North of the Lonesome
Star”, Bill Kllott; “Chad Hanna", Do-
rothy Lanrour et Henry Fonda.
STRAND: “Becrets of the Lone Wolf”,

Warren William.
SYSTEM: “The American

Broadcast".
VILLERAY: "Johnny r”, Robert

Taylor et Lana Turner, Shirley Temple
dans “Kathleen”.
YORK: “Ride ‘em Oow Boy". Abbott

et Costello, “Joan of Paris’.

Great

 

“Au Coin Français”
ouvrira bientôt
Chez Maurice

——
On inaugurems. au chic cabaret de

l'ouest Chez Maurice, le ler Juillet pro-
ohaln, Jos apectacies français, dans un
décor que l'on appellera sentir
ment ‘Au Coin Français”, sous la direc-
tion d'Hector Pellerin. On donnera à

 

M. Hector Pellerin, à qui la direc-
tion de "Ches Maurice” a confié is
pérance du cabaret “Au Coin Fran-
gals”, dont l'ouverture aura Meu le

ler fuillet.

068 spectacles un caractère absolument
français: décoration et atmosphère
s'inapirerant des boites de de
Paris. Beuls, les meilleurs talents fran-
çais de New-York et de Montrée! flgu-

. L'orchestre pore
tera le nom de “Bal Musette” et sers
sous la direction d'Edouand té.

  

MARDI
“THE GREAT AMERICAN

BROADCAST “
Alice Faye, Joba Payne, :

“THE SEA WOLF
Bdw.-G. Robinson, Ida
SAMEDI ET DIMANCHE SOIRS

“Mutiny on the Boun
Mercredi, Jeudi, Ve

“How Green Was My Valley”
Walter Pidgess, Mssrern O'Hare

* BEHIND THE NEWS”

IERvitaLESOIR ~ a -om Sight2rie  

‘
w

Mariage
“Moontide”

Jeudi, le 18
mai, le lieute-
nant de section
Gérard Mulli-
an, aumônier
l’école de té-

Légra hie sans
fi 0 de la
R.C.A.F, bi
nissait le ma-
riage de Mlle
Lucille  Robi-
taille avec le
caporal  Mar-

des - Neiges. A
cause de cir-
constances par-
tieulières, on à
appelé “Moon-
tsde” ce maria-
ge. En effet,
c'estaprès
avoir assisté à
une avant-
première du
film de Jean
Gabin, “Moon-

riage avait d'abord é

 

LE PETIT JOURNAL, 21 fuln 1942 28

tide", que ce jeune couple décida de se marier tout de suite. Le ma-
Projeté pour septembre. M. et Mme Lacasss

feront leur voyage de noces aux Chutes Niagara.
 

teront les Compagnons

 

Les dates approchent du “Jeu de saint Laurent” que présen-
e de saint Laurent au stade de l’univer-

aité McGill, avenue des Pins. Le spectacle a été placé sous les
auspices de la Commission du Troisième Centenaire et le haut
patronage de S. E. Mgr L'Archevêque et de S. H. le maire

de Montréal. Représentations les 23, 25 et 27 juin.
 

La vie de Bernadette
Soubirous à l'écran
HOLLYWOOD,20. — La compa-

gnie 20th Century-Fox vient de se
rocurer les droits d'auteur, pour,
e montant de $75,000, de “The
Song of Bernadette”, roman de
Frank Werfel qui raconte la vie
extraordinaire de sainte Bernadet-
te de Lourdes. La RKO devait por-
ter la vie de Ja petite Bernadette
|à l'écran, alors que le directeur
William’ Dieterle faisait encore
partie de cette compagnie, mais il
est actuellement sous contrat à la

 
à : Metre

BARRY GELFAND
ot von orchestre

Vadette: SONNY RATER

suVEE $1.50
ovavert _

 
 

 

“Thin Man's Rival”
continuera la série
HOLLYWOOD, 20. — Le pro-

chain film de la série Thin Man,
avec William Powell et Myrna Loy,
aura pour titre “The Thin Man’s
Rival”.

APPRENEZ A DANSER 28€
10 leçons sur Is Valse ot Fox-
Trot avec le livre anglais de 16
Pages illustrées de 30 photegrs-
phies. Envoyez argent ou tim-
bres do peste. Adresses:

Prof. Vachonpez: vo 3
Boîte 164, Station “G”, Montréal

Leçons privéen avec le professeur.
2873 Ontario (près Frontenac), FA. 0014

GARDE A L'AFFICHE !
L'éteile de l'écran ot de la comédie

musicale du Broadway

ITZIGREEN
fi M, C. de réputation

Le menternstionsie

GEORGEBEATTY
LES SOEURS NOVAK

"Agre-Bensatione”

TE &BARRYCOUETT SN 

-

83
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Au Stade Exchange, dimanche soir
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Jeanne-d'Are Charlebois et Roger Doucet, que l'on entendre 3 i y
08 soir dimanche, su programme des Variétés.Théétraiss, an

Stade Exchange. La chanteuse Mitsi Green, vedette de l'écran, de la radio et du théâtre, prolonge son + nyoyement
une deuxième semaine eu chio osbarst Ches Maurice. On le veit, oi-haut, à droite, photoyraphiée

 

 

  

| avec la chanteuss Sonny Raye, le chef d'erohestre Harry Golfend et ses musiciens au second plan,

°, premier rôle féminin. Les

| AUX ECOUTES axe boxerJimCorbett [ENSares en) x wley, Rhy
Le dimanche, 21 juin 1942 rats = Williams ot Arthur Shields, Bond

en sea pAQUETMOOD,2-7LaMore prenJeSois
a0é—"ouvectarxro $i. ds fanfare. Mde Jim Corbett, célèbre boxewr| Corbett a enjevéletitre. wi lim

i La 826—"L'art voont”. 3 a A} poids lourd qui fut champion de 3a BIGNATISE
a 2.00—Le quart-d'héure de l'oratoire. 40 hourdee TAree. d catégorie, de 1892 à 1897. Le film! LA SIGNATURE ausdé à

TER neta porteedeeteentSraY Service. 4. vis de 0! avee Errol Flynn dans le us Stredi
; 1xDiranche musical. 451—Horsire des progres, rôle titre et Elexis Smith dans le le fameux fabricant de violons

1105What's new st the moo. 3.00—Varittés Langworth.

i 11.30Musicals ot Bulletin aTaforme-

|

SasExtrait 4° Ea

$ 6.06—Lee

 

    

 

  
    

  

 11,45—Méta
; = Enns CAFE AMERICAN
HY iaEdeal €30—Causerie aportive Ge Maurice |:

i 1.00—Le bon parier français eu Drapeaux 92, rue Ste-Catherine Est, présente
; 48Rie! lolon. ©| 113—Badioconenct 1M—omca ofJosette Marien WHITTON

230—The World's Most Monoursé Mu- 720—Le Concert-Mall Marourr. Stan Le revue ‘’Menhatten Parode”    

    
 

743—Orohsstre de concert lu Ohâteau | $ à i Mottsmt an vedette

tes 5 “Abdalla Girls” +
À
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du réseau Columbia. Prontenae.
verge musicales. mS] s00Radio thébtre Mastin. maître de
puY Hour. ape violoniste. cérémonies Les moillears densours acrebates an monde
6.00—"A l'opéra‘ ns jottes de quatre.
€45—Les nouvelles de chez-nouf, 13—Plano.
100-110 bood qui chante . 320 jeans aymphoaique.

730—Joson et Josette. adu repos
45—Presentation Worid. 10.30—Le omne. © MYRA JANE, célèbre danseuse acrobatique.

Fy 313—Eonag Bédard et ses chansons. 1045—8ousTee ita, © JAY HOWARO, l'homme aux mille figures.
.23-—Nou velles. 40-—Radio-journal.

- Lee canons de Otaire Gaguier.

|

L118-Le musique que vous aimes em- © JON

S

SANNA,le comédien international

TredAUS. peers. tendse 2 REPRESENTATIONSTOUS LES BOIRS 11 1-810.001, a —_—— A =
3 10.15—Ptano . Ouvert le dimanche à 1 heure -- Amateurs à 3 hres PH,

‘ 1905-15arpa Un spectacle inoubliable REVUE PROFESSIONNELLE, 5 ET 9 HRS iV.
1.06-—Bansoir jes sportifs.

-

it13Musique de danse. ou Val d'Or_
12.00—Nouvelles. Port Nine Mae ©

550 Cans on Ire un succes sansJoin, op=

ETa etinte 3. S00—Panteisies instrumea ments ot son appréciation pour 886.2
T2—miasionau studio peri) nombreux Dumoe de chant a
45—! rm mt =T lent svol - ;(gemmanaité par Harold P. BK- meus 430 io" ob: 5eouHoge 2:

00—Yariétés ommandt ‘écran, particu t 4 -
® Tarliiae—(Co té par F. ders of the River”, Savoix merveilloues
6.15—Chansons {rangalses—(Comman- ®t sa personnalité a'tirent immédinte-

dité par Charles Laforos & Ole Ment Yau tonde louset un profond
030-220 Care. (Pianiste), DeDu de tor."| NINA MAE McKINNEY of
648-L'archostre Dave Rose ° Une autre artiste qui se fait fort ap-| lêbre artiste de Metro-Goldwyr
Rls boite à Musique. plaudir est Alelthia Philabla, dans son vedatt tte semai ex

ERE précise — Fa £e l'émis- Bermve fait Parque oausm dane - y VALD rid
Ë ua choix varié de chansons. Les hom- CAFE OR.

caP mes sont sums! à la bauteur de la ol] -
î 8.00—Intermède. SeTah TT pie“| HOLLYWOOD, 20, — La dill-

ae. mans et afin ds démontror dus cms |Cieuse Ruth Terry, brunette aux
855—Bulietin de nouvelles. exercices ne je fatiguent nullement, ‘yeux bleus que l’on voit souvent
310—Chsnsounettss. ShA0te niétoment aprés,ot GiT dans des filme ds cow-boy, sorsla
20 Armand Blutes orchestre partenaire de Gene Autry
ones!aomiatost. = frais de ia Esra. font “Call of the Canyon”.
17%Ruapesdy of the Rockies”,
1130—"Revus en at.
12.00—Las services de l'armée.

; Firmmie de nouvelles où inder-
sd méde.

123000 mualc-hall do Radio-City.
1.39—"Modern music”.

* 2.00—L'orchestre deSammy Kape,
IProgramme musical.

adeMatKaas. MAINTENANT REOUVERT
845—Chansonnettes. - ¢ PRESENTE

 

 

    

} 3.135-—Lee chefs-d'oouvre de la m! : usique

: À Shei maitresde la musique, Café

ENE,TEgonp00

jsBedepus families. LOWA MAY FOO3% "3csoBOYTAYLOR
| Îroé-Musique variée. Artiste exotique

H-13—L'orchestre de GlennGey. ROSALIE PEETS ; ATHELIA FRILIABIA

i HRT THOMPSON & PINKY HoneyBoy Thompson
Comédions de cérémonies

et - 1}wuLiaBeir Nearriture suceulente — Grillés
11.45-—Béance de nouvelles.

220-Leevotetisedu disque. i Pas de charge de couvert — Pas do charge minimum 1

Imma ’ 1 roprisontations Mies ar 3 reprissntations
LEBectial de violon. nd Bleises par wie

ur 1417 ST-LAURENT, (aunord de Ste-Cathesing), LA, 3520
20—Balu ste. « 
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er les ouvriers de guerre
log |
potUnisy doivent

à l'emploi d'usines
fis, Lo “Federal

salles

de

On noubliers pas,

install? un cafeteris;
rer

Toutes les

        

  

   

       

    
  
  

   

 

  

se trou

éloignées des

Ps, Elle e
probléms Les futurs occupants de ces habitations pour-

nose, une
ions qui sereient plocés & ld disposition
r——

but de la disette de logements, on

rail Jos maisons ta avait ainsi construit des maisons en
à ce que l'ou-| série: mais ls plus part du lemps 1l

de récréoti
roupe d'ouvriers.

 

paix. Car
logis ce sers

cette fois,
car, au dé-

20. — Des milliers d'ouvriers de guerre, aux

ver un toit pour s'abriter depuis qu'ils sont

des villes ou situées dans des villages peu
Authority” croit avoir trouvé une
de construire en série des petites

infirmerie, une bibliothèque

fallait marcher deux milles pour se
procurer un “chien-chaud”,
Chaque groupe de maisons pour-

rait offrir un abri à environ 1,000
à ouvriers. On aura besoin d'accom-

pagner ce quartier d'un am-

phithédtre afin que les gens n'aient
de raisons pour chercher à se

récréer ailleurs
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commodités sont contenues dans cette maison à une plèce,

telle que veut en construire le gouvernement américain pour loger les

ouvriers de guerre. Un Lit, un fautewil, wn bane, wne armoire, des

rayons pour les livres et même un pupitre; tout y est.

BOURSE DE
MONTRÉAL
Bel Telephone — 5 à148%: 1 à

148%: 5 A 18875: 10 & 140%; 10 & 1485;
Shan; Sa 2e

Brasilien — 25 à05: 5 à 0%; 25 à
: 5 à 072: 5 à 9e.

. Steamship — 25 à 7: 25 à 7: 16

Candn. Alcohol — 26 à 3%.
Caïn. Celanese — 100 &25%; 50 à

2515. 20 à 25!2; 5 à 2873.
Cando. Locomotive — 10 à 8.
Candn. Pacific Ry — 28 à 5's; TS à
sa 100 à 5'e.

. Smeiters — 16 & 9715: 25 à 3712:
25 à 37,

Dist. Beagrams — 20 à 2215: 50 à

Ban na

 

  

25 à 5%

8
& 10; 25 à 10

ria} le.
Int, Nickel of Can — 25 à 3112: 25 à

Mia: 75 à 31: 25 à 31: 96 à 31; FA 31:
min: 28 à 31.
Mont. Power — 10 à 22; 10 à 28: 10 à
TA Ze: 30 à 2214: 28 à Mle: 28 à

25: 100 à 32: 100 & 23;50 à 2116.
Nat. Stes] Car — 15 à29'5.
Noranda — 20 à sie: 4 & dig.
Optivi Flour Mine — 140 & 2006: 40

à 2015: 30 à 2014.
ai Corp. — 50 & 4%; 30 à 41h; 95

, Shawniesn — 2 6 13%: 8 à 19%: 100

Btesi of Canada — 15 à 601; 10 à
syinnipes ‘A! — 9 à 118; 86 à 115;
«à LI.
Yeilors Ltd. — 26 à 19; 15 à 18.

PRIVILEGIEES
Angio Canadian — 5 à 42.
Oan. Steamship 26 à 274; 1008

v

"CURB DE
MONTRÉAL
Alumintum. — 10 à 88.

. Bug. —— 5 6 17%; 5 à

  

5 1998 100

Pleat Airoraït — 25 À 3%.
Ford — 60 à 18: 30 à 18; 10 à 18.
Framer — 10 à 10121 15 À 14.
Fraser Voi! . — 28 à 10%:

3,8 10%: 26 à 10%; 20 6 1000: 26 À 100
Int. Uhlietor B — 100 & 10; 100 & 10;

 

0 à 4%
PRIVILECIEES
Abitibi -- 6%:
Can. Pow. & — 135.

— 3 à 560; 6 à 360:h. 

: [revenu commence à courir plus

es maisoñis à une pièce pour

Les petites habitations seraient
installées par groupes. On voit, en
bas à droite, des bâtiments de
Plus grande dimension qui ses-
viraient de gymnase, d'amphi-
théâtre, d’infirmerie et de biblie-

thèque.
>

Distribution de
rentes viagéres
a 50,000 rentiers

La Caisse nationale d'Economie
vient de faire sa 24ième distribu-
tion de rentes viagères; la première
eut lieu à la mi-juin de 1919. Elle
met ainsi en circulation une somme
de plus de $658,000.00. Les parti-
cipants, au nombre de 51,269, sont
surtout disséminés à travers le
Québec; il s’en trouve aussi dans
d'autres provinces du Canada ainsi
que parmi les 2,000,000 de Franco-
Américains.

| Le président de cette société de
rentes viagères, M. V.-E. Beaupre!
a profité de cette circonstance pour
rappeler l'opportunité du place-
ment en viager.
“Nous traversons, a-t-il dit, une

période d'activité anormale; néan-

moins l'argent cireule car tout le
monde travaille, même les quelque
48,000 chômeurs que comptait la

métropole en 1943, c’est-à-dire au

plus fort de la crise, Si nous vou-

lons préparer l'après-guerre en

aux placements du père de famille.‘

“Le placement le plus avanta
geux sous ce rapport, c'est sans

contredit celui du placement en

viager. La Caisse ne l'a certaine-

  

roe

 

hommes prudents ayons recours | h
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Le pain à lo vitamine “B”’ ne se vend
pas comme on le prévoyait

Pernonne, à date, ne s'est tué dans “la course à la fari
de la vitamine “B”; ‘c'est ce que disent les meuniers quiont|Taner
nouveau produit il y æ quelques semaines croyant le faire adopter par
inJrrandsombre de gens.Les meuniers ont pourtant coopéré sur une

e avec les iciJorgeéchellex ulangers pour la publicité et la vente de Ia

On a organisé pour les dames des assemblées où l’on vantait }
mérites de l'aliment. Le publie n'a pas répond: I" Pon eraint
d'avoir des difficultés à lui faire apasripondaa sppel et l'on craint

‘outefois, il ne’ faut pes oublier que le gouvernement exi
+ ge la

vitamine “B* dans le pain qu’il achète pour les forces armées et cer-
taines usines de guerre, ce qui peut contribuer à répandre la farine
A question.

 ment pas préché dans le désert,

d'hui un actif de plus de $14,300.-

60000, qui continue d'assurer le:

développement de nos institutions

nationales. C'est ainsi que, depuis

1919, nous avons pu partager entre!
les nôtres une somme de plus «de

$7,000,000. Si vous désirez Sue votre

tard, une rente différe vous sera
payée au temps que vous aurez,

choisi vous-mêmes. La rente viagé-

-re vous permet de jouir de vos
, économies de votre vivant.”

—V

 
 

Autres articles

de fer interdits
—_—

WASHINGTON, 20. — 11 me
‘sera plus permis de manufseturer
des briquets, des assiettes à tartes.

des mélangeurs de cocktails et

même des baignoires d'ici à la fin

de la guerre, s'ils contiennent du

fer ou de l'acier. i

Le Bureau de la Production vient:
en effet de défendre l'usage du fer

et de l'acier dans la fabrication
d'objets destinés à la consomma-
tion civile. Cet ordonnance entrera
en vigueur dans 90 jours. Après
cette date, à dit le Bureau de la
Production, les manufacturiers de-|

vront choisir entre: obtenir des:
contrats de guerre, inventer des
produits plastiques pouvant rem-
Jacer l’acier et le fer ou bien
lermer leurs usines jusqu'à la fin
de in guerre.

  

La Russie reste un
mystère économique

WASHINGTON, 20. — Nour
n'avons pas de données sur la pro-

duction de I'LR.B.8., mais nous

savons qu'elle est énorme. Les Al-
liés connaissent mieux in produe-

dès 1899; ear elle possède roe. 7

  tion de l'ennemi que eelle de le
Russie. LA BRB QUE VOTRE ABRIERE-GRAND-PERR BUVAIT)

|
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ONCES CLASSÉES
 
 

© Agents demandés

DETECTIVES. Agents-secrets. Lomme
ambitieus de 13 ans et plus demandés

pour devenir détecti-
ves. Ecrives immédiatement à M. L Julien
Boîte 25. Sureau T.. Montréal

© Clubs de correspondance

—
—

re

E
E

CERCLE LITTERAIRE UNIVERSEL
Pou 4 vous ennuyer, restes seul

rches votre idéal per cor

soit

po
ur

passetem ou pour intention
-a Succès asauré, correspon.

dants partout. D des r ignements.

— Cercie Littéraire Universel. casier pos-
tal 2784, Montréal, (Place d'Armes. !n-

timbre pour réponse

Nouvelles
sure timbre pour réponse Echange esns
dien, Marieville, Qué

ATTENTION: Devenez membres de notre
club. Faites-vous des amis choisis, siB-

Liste de 76 noms, corres

rmeurs,
10 sous. Comptoir Postal Luxor. LPJ.. 18
Station N., Montréal
eee
POUR GRANDIR, rester jeune, on santé,

améliore: “ue et débarrasser lunettes,
maigrir, culture physique, peyehologie. ge-
gner amour, réussir. Envoyes 10. LOAD-
STONE, 168 Demontigny est, Montréal.

NE PERDEZ PAS espérance, je vom fe
Tai avoir la personne que vous nimes,

Féloignerai les rivales, je vous enlèveral
vos mauvais sorts, j'améliorerai votre ave
air. Inclure 10 cents pour frais d'écriture
at enveloppe affranchie. M. P. Ricardo. Ce-
cier postal 114, Station C… Montréel.

2 Agrandissements Gratis
Avec choque film développé ou avec 19
réimpressions, lo teut seulement 25e
(plug be pour poste)

Photographie
Loboratories
Beits Petals ss, Sherbrooke

 

Ne 1

8 AGRANDISSEMENTS
Huvoyes-Beus vos films ou dix négn-
tifs pour obtenir non seulement nm on

 

PHOTO POSTALE
Bolte sit, Sherbrecke,

Ne, 3

r= |position,

ATTENTION: Toutes maladies ot mau-
vaisen habitudes guéries sans

par suggestion et nutosuggestion, tel que
vrognerie, cigarettes, gène, timidité, ete.
Mlle G. Ouellette, 3424 Des Erables, élève
du Prof. Fortier. Lundi, mercredi, vendre-
di, 3h 30 A6 h 30 et de Th Ah
MADA! ENAUI
comme d'habitude

4304 Delaroche.

e Éducation
CULTURE PHYSIQUE, bain ture, friction,

ces traitements réveillent l'aetivité Qa-
dormie at produisent une vie nouvelle
3642 Henri-Julien. LAnesster 1368.

recovers elien
de 1 à 9% du ook.

FEMMES DEMANDEES!
faire de l'argent em sopcorislionnant Lee

cousommateurs de Produits Rawleigh bles
connus. Nous fournissons produits et égal

à (rédit: nous vous dirigeons. Ame
eune expérience requise pour commencer.
Plus de 200 nécessités domestiques faciles
à vendre. Fortes commandes répétées. Em-
ploi permanent, indépendant. digne. De
nombreuses femmes font maintenant d'ex-
cellents revenus. Emploi réguller où par-
tiel. Ecrivez: Tha W.-T. Rawleigh Ce,
Lud. Dépt. ML-580-144-F, Montréal, Can.

Vows pouves

 

© Hypnotisme-Mognétisme

SUGGESTION AUTOSUGGESTION æn-
seignées par un professeur de 55 année

d'expérience. Venez me-voir où éerives
avant de vous décider d'aller ailleurs et
vous pourrez juger per vous-même Ms
nouvelle méthode est infaillible. Voules-
vous améliorer votre avenir, obtenir oe
que vous désires, faire penser et agir les
autres comme vous le voulez, obtenir une

une augmentation de salaire
avoir le tour de faire acheter facilement
ce que vous aves à vendre, arriver au sue-

malsdie,
gine, timidité, ste., œuéris
PROF. FORTIER, 1926 Delorkmier, Mont
réal, (près du Stadium).

© Photographie

FILMS DEVELOPPES, be la bobine
Portraits 127 ou 120, Ze ehacusm, 114, 8

pour Be. Ajoutes 4 sous pour frais de mal
le Agrandissement aves commands
de 40e ou plus. Montrés) Photo Service,
1428 Seanne-Mance, Montréal.

Iai i Je |Ne faites plus gaspiller vos portrait. sa de conseillers,
tes-nous-les finir, vous verres

08s. Développement gratis: finition garan-
tie toujours parfaite. GRATIS: agrandis-
sement 19 pouces. Service très prompt. Es-
sayez-nous, STUDIO LAVOIE RG.
Hébertrille,
A PHOTOGRAPHES AMATEURS,

filme développés gratuitement, impres-
sion toutes grandeurs Be. Gratis: agran-
diseemsent carte postale avec commande de
24s. Commande payable d'avance, ajoutes
3e. frais postaux. Jean Bt-Jacques, Case
146, Station Delorimier, Montréal,

OMASSAGE   
 

0 HOMMES ET FEMMES

Notre eircuiaire

 

DEMANDES
“Comment obtenir une

position du Gouvernement” vous dira
€e que vous devez faire et étudier pour être
éligible à un emploi aux Postes. l'Assu-

rance-Chômage, ete. Demandez-la
À l'aide du coupon ci-dessous. PJ.

NOM Le... 20000000 0ovsr00u 0000

4
/

su... con

 

Adresse

À. W.
197 Ste!

sanvscacsnece men uen came

TENAUDE, ENR.
0. Meatréal  

 

LES CHEMINS DE FER EN TEMPS DE GUERRE  . Par Thurstan Topham
 

 

un grand rok

‘ont

  
Le*Lady Somers” affecté
transport de querre à été
coulepar (ensemu le 15 juillet
dans là Méditérannée alors
quil servait de croiseur auxiliare.

équipage,
rude traversee. le

Ces survivants. 

Les navires que possèdent les réseaux
Sle dansl'effort de querre des Nations Unies.

_

A
RYE mor EE ;

Deuxdes luneBees Occidentaies | = ;s au service ( | N
ont

été

victimes de fone l'ennemi. Leeaenplotieoutre
_ posfinandas,

La Al 4

AE saisis par l'Etat. Cte,
VIT oliea ransporté des

ne| liS500
N Rc oxdiverses;
° a zônesde querre. > ’

a Le*indy Hautinsdut Roe

Le premier officier, P.A.Keur,
prit ladirection d'un bateau,
sauveteur du y Hawkins

' i oaduigit celui-ci À
S Conmo à rescape ;

ferroviaires canadiens jouent

   
    =” |

Le premierofficier Kelly put
direction du batexuPa

rotionna les surzvants de
monièreà faireer
nourriture le pus
possible. Le lait pt
€ pitservi dans te cous
verc une amr de

<— poche que, jes ns. tra
appeladent “le goblet

~~, dargent”,.

janvier
r

em =.
  
   
  

  
  

\ne avis une]FR

 

mec

bonport Aprèscing joure ‘  
 

 

On suggère le nom
de gare Bonaventure
Une requête de l'Association his-

torique des Chemins de fer circule
actuellement entre les conseillers
de la ville de Montréal, demandant
aux officiers supérieurs du Cana-
dien National que l'on donne à la
nouvelle gare centrale de Ia rue
Dorchester le nom de “Bonaven-
ture”, intimement lié avec l’his-
toire Qu développement de la ville
de Montréal,
Le maire a déjà apposé sa signa-

ture à cette requête ainsi que les
six membres du comité exécutif, le
leader du conseil et une douzaine

“ANGLAIS,
ANGLAIS”

Pour personnes sérieuses qui veulent
étudier l'anglais. 100 Séries de Con-
versailons Françoises - Angleises, 334

$1.40
40 vérien polycopiées. compromant cou-
versations, veeabulaire, expressions,
urammaire, textes bilinguss, ote., tris

Prof. A. LEBEL,
1154 Ste-Cécile, Trois-Rivières

(ONSTIPATIH 
 

On endort ceux qui sont

blessés dans les tanks
LE CAIRE, 20. — (Service spécial au “Petit Journef"l}

— L'unique stratégie nouvelle, dans la bataille de Libye, ¢'
que les Alliés concentrent leur puissance aérienne contre ie

armements terrestres. L'avion est employé surtout à détruiré
le tank et le ravitaillement. Les chosseurs ropides tels que 4

Spitfire, Kittyhewk et Hurricane volent la pluport du temps
moins de 50 pieds du soi. Quand Je Kittyhawk a lâché ses bome

bes, il devient chasseur. Les Douglas Boston à deux moteur

bombardent 24 heures par jour. En vertu de cette toctiqué
adoptée délibérément, le R.A.F. subit de lourdes pertes, mois
ses résultats justifient les risques courus,

Les tanks continuent leurs ma-
noeuvres de flanc, mais le sable
nuit beaucoup aux moteurs des
tanks et les pannes sont mortelles.
Les réparations internes ne peuvent
se fuire dans le désert, parce que
In poussière s'y accumule toujours
avant le remplacement des pièces.
C’est très dur pour les deux camps.
Si les tanks parsiysés ne sont pas
retirés en<dedans d'une couple
d'heures, ils sont démolis par les
canons, Yes tanks ow les avions de
l'ennemi.
L'homme dure plus longtem

que la machine, as il ut
bien plus.

L'équipage du tank est le plus à
plaindre, p que le tank ne se
refroidit même quand il est
stationna Pour atténuer les
souffrances des blessés dans les
tanks, les Britanniques font usage
d'un anesthésique très rapide,
transporté dans chaque tank. Si un
membre de l'équipage est blessé,
ses copains lui appliquent un mas-
que et ouvrent une soupape qui
égage suffisamment d’éther pour

engourdir les douleurs du blessé
jusqu'à ee qu’il soit sorti du tank,
une manoeuvre ordinairement com-
pliquée,

arce que l’homme est aussi
durant, la victoire dans cette
re du désert dépend de le

1

 

sera le pordant, Et lea Alliés
convaincus que le camp entemi
le premier

&

perdre.
v

35 NOUVELLES
LOCOMOTIVES
La première des 36 noure |

locomotives, construites pour

compte du réseau d'Etat, vient

sortir des usines de la “M

Locomotive Works”. Ces 7 por

locomotives font partie de Ia ¢

6200. Le tender possède une

cité de 11,000 gallons d'eau e

18 tonnes de charbon. Les eyli >

mesurent 28 pouces et dernie:

roues motrices, 73 pouces de

tre, et la puissance de tract

de 57,000 livres. Avee son -

la locomotive mesure 94 i

4 pouces de longueur et elle

tirer, à grande vitesse

chargés. | iver

nouvelles locomo

tesplus du genre en

ce sur le continent nord-ani

et elles seront affectées à wi

tion des trains de voysfeuns

marchandises dans Is reg

trale du Canadien National.

 

 

 

  
  

100 wi

 

er-

lurée
des machines. Loesque les machi-
nes d'un onmp manqueront les
premières, surtout à cause d'un
défaut de ravitaillement, ce camp  



 

  

ison dans Îa Have
pa de varie ere Mamreck ot le
lo ew co soir à rte com
goede ieclub Irisndais et trie SORLadies ins Je Conadion pour 130
got de ae que To Bien Blanc Rengy (070oepbs pour reprendre
Lad
PE Lise
so prochaine 0
doin airs
pin die,| anrck, fo

ot Lait 52 dernières
Ja dom bo

JON 600 CYCLISTES

DTERONT SAINT-JEAN
—__

lette aontlas jervents dela eveide oz.
Tous dre pertvités à prendre 21 juin courant,

caen epcitste e cycliste Metropo-
apr, avec is J.0.C. Com-

solaborstio s'attend à ce qu'un

SMbLSTe de cyclistes y prennent
ue des centaines d'autres

' nigront. Les directepro

1 pr

Metropolevariée: T1 y aura des

à la nage, à pied ét en bicy-

que des eux divers, ef des

res etacteMetropole. Detes >

a gn seront offerts aux
de ces différents concours.

t du club cycitste Met
les cyclistes de bien vouloir

chemise blanche, d'emporter
1 souper, ainsi que leur cos-

in, Comme par le passé, la

7 listes sera escortée par

1:

4

élocyclistes de la part de
tion provinciale, quelqued

membres de l'Association embulancière

on
e

À
=
e i

“
S
t
é

A
R

goint-sean suivront les cyclistes tout

» 4
à

et un camion era
. ondet cyclistes, La fan/s-

    

  

’

plupart jowours nari sent les
Joue renom au . y 8 en

off Frankie Eddells, avec lo Pittsburgh
Charlie Phillips ot Mee White

champion des Mariti-
mes, Frank Currie ot Bill Dovies avec le
Royal, Jack Esgan aver lea Pate et Mel
Bnewden avec ie Canadien.
Dons les ux dernières ve

était -du Bhamreck, uescore
moment ou l'autre de la
Las Irlandais sont de à vainere Je
Canadien ce soir. Bill Archer of Tommy
Angle govdereat la mime équipe qui » fait
partis nulle aves is Lachine.

LE NATIONAL JUNIOR
Le Natiemal jumier copère de peuveir

Ju première partie de crosse dans
de la ville, cotte saisem, cet ès

   

   
pare Préfentaine, coim Rouen Ay

r contre los

 

 

mercredi oma

ol lo Lachine dans ln lire partie et le
Vike St-Pierre leCanadien dans Is 20.

PRIX POUR LA RANDONNEE
EN BICYCLETTE

On vient d'ennoncer les prix pour les
randonnées en Mioyclette orçenisées par
l'Association sportive de la Mauricie, eu
cours de l'été. On salt que la première
randonnée sera des Trois-Rivières à
Victoriaville et quelle aura lieu le 5
juillet, Dans la catégorie A, les
seront comme suit: 82000,
410.00, $5.00. Dans le classe B, ils seront

 

st, de par les rues de € lcomme suit: $12.00, 88.00, 5600. $5.00.
pyclutes tront saluer les œuto- [7 aura des coupes et cadeaux.

uses ainsi que le maire de es à se termineront le 3
a cette cérémonie, 4 91 suillet,

7 champêtre surlexDords ue Pour informations et vr formules
mifique rivière ‘tnscription, s'adresser 'Assce: L]

ontrere à le dt lon det € reay la Mauricis Enry., 447 Des-
jociste, 1037 quel orges, Trois-Rivières.

dieaeptré en Aux amateurs de sacs de sable
précises, —

départ de Saint-Jean est fixé &| Le rendes-voun pour le 28 juin au soir

 

 

… Gt les cyclistes seront de re-
dans la Métropoie vers & h. 30.

les cyclistes désirant revenir par
priés de prendre note qu'il

n départ & Saint-Jean à §
riz du passage
le transport de

 

sere
la bi-

ane
L& pm. Le

eh‘eu qui aimeraient revenir
sont 's de payer leur pas-

FO membrede comité avant le

ses de pluie, cette promenade te-
se contremandée. in and Morin,

 

dans la province de

10 ONCES,

aIT

 

est bel ot bien su local du Bilodeau. & 18618
Valois. Que tous soient présents su plus
tard à 8 hres précises. Ceux qui ent fait
leur demande d'inscriptions par lettre ou

de Pr téléphone doivent se rendre lundi soir
au loeal. Comme il y a actuellement de 15
à 18 faxeriptions, on sera peut-être obligé
de faire 2 classes nu lieu de 3. Où sont-
Île Les vrais amateurs de sacs de sable? Le
æagnant de ce tournoi aura droit eu titre
de champion des saen de sable 4 once et
aura droit de défendre le titre contre qui
aura des prétentions? Donc chers amis ne

 

 

26 ONCES,

105 ‘2.40
ACHETER 95 CENTIMCATS D'ÉPARONÉ DE GUERRE”

vous eublies pas, lundi soir le 22 juin à
1516 Valois; c'est le rendes-vous !

 

Quebec.

 

40 ONCES, 0-0

345
SW nt emhoutiilé où Cansée sout la vorvelitence directe de

Jotn deKeyper & Sen, Bieiliniours, Rotterdom, Notlande.
victoms

  

 

SHERBROOKE, 30. — Nous recevions
088 fours derniers una lettre de M. J.-R.Girardeau président du district de la

ince de bec pour le Canadian
tion, accordent la,

oclstion pour la course
de bicyclettes qui sore tenue le 24 juin
four la S{-Jean-Baptiste, sous les

“La Tribune” de Sherbroo-
onvlile et retour,

Bras x avise que la course et
sanctionnée et que les gagnants des
deus classes des amateurs = ruiepcieites
de courses — et celle des 3
bieyclettes ordinaires seront reconnus
comme champions des Cantons de l'Est
dans leur classe respective.
De plus nous venons de recevoir un

magnifique trophée de la Canada Cy-
cle & Motor Co Lid, qui sera décerné
eu vainqueur de la classe des novices.
Le gagnant chez les amateurs, c'est-à-
dire les bicyclettes de courses recevra
le trophée “La Tribune”, trophée re-
présentant le championnat amateur des
Cantons de l'Est, qui sere mis en jeu
tous Le ans. ceaOPhle (Seviendra ls
propr u cycliste qu remporters
trois années consécutives.
Une vingtaine de cpclistes ont déjà

Jeit leur inscription ne cette course
qui suscite un immense intérét dans le
monde du eyclisme des Cantons de
l'Est. Une dizaine ont signé dans la
classe des novices et plusieurs autres

né comme amateurs. Plusieurs
autres ont également commencé leur
entrainement et on peut les voir tous
les jours sur le chemin de Brompton,
pratiquant ferme pour se meitre en
forme pour cette course.
Cette course est ouverte à tous les
ctistes des Canfons de l'Est, à condi-

toutefois qu'ils soient atrictementj
amateurs. Aucun Professionnel ne sera
admis dans is course. Vu que la course
est sanctionnée comme course de cham-

  

  

 

   

plonnat, U est de rigueur que tous les
idacrits possédent leur carte d’smateur.
Cette carte est émise por ia Canadian
Wheelmen Association, moyennant une
modique contribution. Elle peut dire
obtenue en s'adressent & M. J.-R. (Bill)
Bilodeau, réducteur
ne” de Sherbrooke, P. Q., ol

“Qu'est-ce qui
donne à la

son AROME

DISTINCTIE

 

» "LE PETIT JOURNAL,21 Juln 1942 47
Nunkittrick, rue Belvedire. Aucun cou-visble comme ce fut le oan,

reur qui n'aura ss carte ne pourrs
prendre part à le course.
M. Gieldeau, le président Au district

pour la C.W.A, sera à Sherbrooke à
cette oecaston et 41 sera en charge des
officiers de la course qui seront choisis
dans ues fours.

guela COURCHEENS.

v

Fédération des
jeunes fravailleurs
A l'ancien commanditaire du Alpha, M.

Jules Lacerte, 1442, rue St-Timothé, la
direction et tous les joueurs sont recon-
naissants de tout ce qu'il @ fait et tous
demeurent zen amis. À tous les nombreux
supporteurs dont Jules Lacertes, Armand
Gélinas, À. Richer, nous demandons de con-
tinuer l'eccouragement et à mous aider
pour faire de St-Jacques l'endroit par em
cellence pour le sport. Tous les joueurs, à
une ou deux exceptions près, demeurent
daus St-Jecques. C'est dire qu'ils doivent
avoir la préférence du publie sus tous les
autres clubs sur le terrain, coin Berri et
Ontario. On demands aux personnes les
plus en vue de St-Jncques de bien vouloir
faire leur part afin que le elub de le Fé
dération den jeunes travailleurs ait jus-
tice quant au terrain. Tous ceux qui ont
à coeur de faire reconnaître les droits lé-
sitimes du elub doivent communiquer avec
Ja direction à 2017, rue Papineau.
Dimanche dernier. le elob devait rem.

contrer le Desrosiers sur son terrain, coin
Touvsin et Berri mais la pluie esopéeha
la partie Dimanche le 22, on se repren-
dra dans us programme double.
Sous le nom d'Alpka Enrs., om a gagmé

contre le Yoon Robert par $ 2 6 et paz §
à 6 et on à perdu par 6 à 1. Contre le Red
Wing, on « gagné par § à 3 et per J2 à
1. Contre le Richard, ee fut un écrase-
ment en régle par 21 A 2. On à perdu une
partie contestée par % à 1 contre le Red
Star Denise.
On eroit que sous le nouveau nom, Je

 
 

  

  

17 à la “Fribu-| elub Dourra rencontrer sans crainte. toute
& Harold équipe et on espère établir um record en-

RED CAP

DISTINCTIF est doublement houbloanée!

Au cours des opérations du brassage
exclusif à la Red Cap, on introduit,
non pas une seule fois, mais à deux

ses dans le brassin, un mélange
spécial de boublons sélectionnés avec
soin. Ce double boublonnage est un fac-
teur important de l’arome distinctif et de la saveur
doublée de la Red Cap .… c’est ce qui fait quela Red
Cap est une bière plus douce, plus rafraichissante,
plus satisfaisance et doublement agréable pour vous ..
comme pour tout connaisseur de bière,

Pourquoi pas vous ranger avec ceux qui
y |connaissent la bière ? La prochaine fois

que vous aurez ua petit goût de bière…
prenez ua petit coup de Red Cap.

SAYEUR DOUBLÉE

l'en dernier,
alors que Je club remporta 68 victoires eom-
tre # défaites seulement et deux nulle. On
ne ermint donc pas de lancer um défi à

halle molle de
spécialement le Maisemnesve,

Je Billard Eddy, le Albert Sport, je Ahunt-
vie de Rosie Ménard. Ce elub ent redouia-
ble si Yon semge qu'il ex arrière par
& à 0 contre La Patrie et qu’il Femporta
par 7 à 6, cela à cause de l'arbitre. II en
fut de méme l'an dernier par une partie
Fagnée par nous par 3 à 1 qui fut Uans-
formée en défaite par à à 1. Si on & la
chance de rencontrer le Ahuntuie, cetie
année, on lui feru son affaire.
Ja direction annonce qu’à la aslle Vie-

toire. local du club, & lieu tous les same-
dis ne danse au profit d’ceuvres reccro-
mandables, telle que “Taide su Seldas
Canadien”, .
Le premier bal du elub aura lieu le 4

juillet 1942 et on attend une nombreuse
assistance. Eddy Fréchette et ses Vaga-
bonds seront là. Inf.: Gérard Lepage, gb

 

Georges Couturier, MA. 8079.
-P…… derire vos commu-

niqués plus courts et plus précis.

—V
Le Gomelin
Le 16, le Laurier de Is ligue juvinile de

l'Ket visitait le club local. Cette rencon-
tre, si im] t attendoe des fervents
de la balle moîle fut fertile ea émotions,
et ce n’est qu’à In dernière manche que le
Gamelin fit baisser pavillon à ses adver
saires par le pointage final de 17 à 34.
Par cette victoire le Gamelin preud la
première position de la ligue, ayant à sou
erédit six victoires et une défaite. Celle-
ei lui fut infligée par la vaillante of ra-
vide équipe C. P. St-François d'Assise, ha-
bilement dirigée par le dévoué gérant M.
Bienvenu. Les amateurs qui aimest le jeu
impecesble at désirent voir des joutes bien
équilibrées et des joueurs animés d'un es-
prit aportif peuvent sans crainte suivre la
ligue juvénile de l'Est dont l'organisateur
est Gaston Robert. Les clubs qui désirent

 

 

C’est qu'elle est

QUBLEMENT HOUBLONNÉE !

visiter le Gamelin, s. v. p…. communiquer
avec R. Lessard, entre 8 et 6 3 CL. 4021.

 

  

   

  

   

  
(J CI à tour connaisseur de bière que la Red Cap est nettement différence

…. décidément meilleure ! Et il y à pour cela une bonne raisoo ... Elle
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Nouvelles et potins
dans lesmajeures

PHIL MARCHILDON, lanceur cana
diem rançais des Afhletios de Phila
dei le, après avoir u ci ri
consécutives, a r à condu re son
elud 8 la victoire contre le Chicago.
mercredi, par le compte de € à J...

Fait curieux, les White Soz de Chicago
avaient arrêté Marchildon aprés cing
Dictoires consécutives de ce dernier, lo
3mot. et cela par le méme compte de
dès...
WILLARD MARSHALL, recrue des

Giants, est le seul joueur de ce club
qui appelle” le gérant Mel Ott mon.
sieur... Ce dernier n'a réussir à lui
faire perdre cette habifude… A ce su-
jet, on a rappelé qus Ted Williams, en

se rapportant pour la 1ère fois à son
gérant Joe Cronin, interpella telui-et

par le mot “kid”...
LA TEMPERATURE a cofité quelque |

450,000 aux Dodgers, au cours leur
récent voyagé dans l'Ouest...
parties furent contremandées
pluie et le Brooklyn perdit ainsi~la
somme de 19 cents per billet à laquel-
le il a droit à l'étranger.

LES YANKEES ont été dlanchiz pour
la 1ére fois, cette saison, mercredi.
Ce sont les Tigers qui ont eu l'honneur
Lorsqu'ils ont gagné par 1 à 0...

LE RED SOX DE BOSTON sont er-
œellents chez eur mais ils ne font pas
ai bien à l'étranger…
LES GIANTS ont imité les Dodgers

dans l'adoption de l'heure de début des
parties du soir... Comme à Ebbett
Field, chez les Giants, on commencera
les parties du soir à 7? heures...

MORT COOPER. selon le gérant Mel
ott, des Giants de New-York, est le
meilleur lanceur dans les majeures...
D'après Billy Southworth, gérant des
Cardinals de St. Louis. Walker Cooper
est le metileur receveur. Cela voudrait
dire que le St. Louis a la meilleure
batterie dans les mafeures..,
CINQUANTE VICTOIRES avant le 4,

Juillet... Tel est l'objectif des Yankees1
en premiere place de la ligue Américai-:
me... Si l'objectif est accompli, on

Tre dire qu'il est certain que les
anks remporteront encore le cham-

plonnat, cette saison...

JOE GORDON, lorsqu'il a été arrêté.
après avoir jrappé dans 29 parties con-
sécutives un coup sûr, eu moins, venait
de briser son ton favori dont (I s'é-i
fait toujours servi depuis le I7 mat,
alors qu'il commençait sa série... '

JOE DIMAGGIO est toujours dans un
slump”... On mie à ce sujet que lei,
lanceurs ont, enfin, trouvé la faiblesse |
de DiMag... Lorsque les lanceurs des :
Dodgers réussirent à avoir ie meilleur|
sur DiMaggio, dans la dernière série
mondiale, on a dit qu'ils avaient trouvé
te secret des faiblesses et on a ajouté,
qu'ils avaient confié ce secret à cer-
fains lanceurs de la ligue Américaine.
agissant ainst différemment des lon-|
ceurs des Cuds de Chicago qui. en
1938, tinrent DiMaggio 4 peu de coups
sûrs... Tel nest pas le cas, dit-on,
dans les cercles bien informés où on
ajoute que DiMag recommencera à:
frapper incessamment... |

CLAUDE PASSEAU continue d'aroir
des succès contre les Dodgers... ll a
vemporté, lundi dernier, sa 7Tième vic-
toire en 9 joutes contre ce club… On
dit que Passeau excelle surtout contre
les gers parce qu'il se souvient en-
core amérement d'avoir été atteint par
une balie du lanceur Casey des Dodgers,
it y à deux ans … Cette fois là, Passeau
voulut battre tous les gers... Il fut
condamné à une amende de $75 pour
tempérament trop bouillant… On dit
que depuis, Passeau lance à son meil-
leur contre les Dodgers… Faisons re-
marquer que lundi, Passeau a remporté
sa Biéme victoire consécutive et sa
10ième de la saison pour devenir le pre- |
mier lanceur des majeures & Gvoif rem-
porté dix victoires...
LES WHITE SOX DE CHICAGO sont
dans le bas du classement de la ligue
Américaine. Une des raisons pour cela
est qu'ils ont obtenu moins de cfreuits
et moins de trois-buls que fout autre
club dans les majeures...
MORTON COOPER deviendra peut-

être le monarque des retraite dans la
ligue Nationale, cette année… Le lan-
ceur des Cards, en effet, a plus de 50
retraits & son actif ef il est en avant
de Johnny Vander Meer du Cincinnati
qui fut le meilleur, la saison dernière.

CHARLES (RED) RUFFING a inscrit

 

JAMES LUKE SEWELL, gui vient de
terminer une année compiête à Is pé-
rance des Browns de St. Louis, est un
des rares receveurs à avoir joué dans
trois parties différentes sans point si
coup sûr... C’est lui qui fut receveur
de ves Ferrell, en 1931, et de Vern
Kennedy et Bill Dietrich, en 1335 et
1937...
DOLPH CAMILLI, fameuz joueur de

premier but des Dodgers de Brooklyn, a
été choisit comme le pére, de famille le
Pius en vedette dans
…. Camlli est père de cinq enfants.
DOC PROTHRO, le dentiste bien con-

nu qui a constaté qu'il était plus dif-

 

 

Hicile de gérer les Phils de Philadelphie
que d'extraire des dents, s’est servi d’un
podomètre, l’autre jour, pour se rendre
compte combien il fait de pas comme
instructeur du Memphis dont il est le
gérant... Dans la boîte du Jième but,
Prothro a parcouru la distance de 2
milles et 3-10, au cours d'une partie...

ATLEY DONALD, ancien lanceur du
Newark; n'a jamais fi à l'emporter
sur les Tigers de Detroit... En 1339, ce
furent les Tigers qui arrétérent sa série
de victoires consécutives à 12... Les
Tigers ont défait Donald sept fois et
mardi, il ne put réussir & faire triom-
pher les Yankees quoique ce fut Branch
qui fui le lanceur perdant… A
GEORGE SUSCE, ancien.receveur du

Montréal, est redevenu joueur actif
lorsque les Indians ont donné congé
sans condition au vétéran lanceur Mace
Brown... Ce dernier ga établi un record,
en 1939, losqu'il a pris part à 61 foutes

 

 son nom à côté de celut de Joe {Iron
Man; MeGinnity dans la liste des sm-
mortels lanceurs de Nerw-York.. En effet.
le vétéran artilleur des Yankees, arem-
porté sa 2511ème victoire, dimanche der-
nier. Il est le seu! lanceur encore actif
a avoir remporté autant de victoires.
Ii a ainsi égalisé le total de victoires de
McGinnity... Seulement trois lanceurs,
dans l'histoire de New-York, ont dépas-
sé le total de victoires de Ru/fing.
Christy Mathewion avec J72. Amos Ru-
sie avec 352, et Mickey Welshavec JOB...

MICKEY OWEN, le séro de la dernie-
fe série mondiale, excelle, cette saison,
comme receveur r les Dodgers...
Ces derniers, en effet, ont pagné dans
J7 des 19 parties dans lesquelles il €
été le receveur...

 

 

UN CONSEIL DE
. TY COBB

ee

Ty Cobb, lancien fameux
joueur de baseball, vient de don-
ner un conseil aux frappeurs
qui sont dans un “slump”. Ren-
dez-vous au parc avant la partie
et commencez par vous faire |]
lancer des balles à 20 pieds de
distance. Frappez la balle aisé-
ment. Puis, reculez de cing pieds

 

 
 et frappez un peu plus fort. Con-

tinuez cela jusqu'à ce que le
lanceur soit à distance régulière. |   

BPMARINE

sports, en 1942)

 

  

Léo Gariépy meiuelloment à l'école des
Ingénieurs de marine. à Prescott, On-
tarie. 11 ost lo fils do Fredy Gaciépre
Jockey ben connu des pistes locales,
maintenant gérant de l'écurie Golden
K. et entraineur à Blue Bonnets pour
W. Trenkelme. II est le frère du jeckey
Jerry Garlépy qui était à Weodbine,
récemment, Léo est un excellent be-
xeur et akieur. II est, dit-on, le seul
Camsdion fronçais à faire partie de
l'école des ingéniours à Prescott. 0
vera de retour 4 Montréal sous pou.

tL

 

  

r les White Soz... Il arait été avec
e Cleveland de 1928 à 1935 et 1! avait
été racheté .des White Sox, l'an der-
nier.

 

Le Makonnsuvecontinue
sa marche triomphale

mr
Cette équipe qui vient de remporter ea

Be victoire consécutive aux dépens du En.
xccnering Products, est présentement en
tête de la ligue de la Cité et compte bien
y demeurer d'iei la fin de la saison. Deux
de ses victoires furent aux dépens du
Billard Eddy par 10 à 3 et 5 à 4. Lefty
Lapointe fut io lanceur gagnant des deux
joutes et il se distingua tout partieulière-
ment au cours de la dernière te en œ-
pacant & coupe sûre aux durs frappeurs du
Billard Eddy. Roland Doiron et Henri-
Paul Duval ve distinguèrent également en
frappant chacun 2 coupe sûrs tandis que
Pépin se révéla le héros en faisant comp.
ter le point vietorieux. Léo Smith et Bill
Durnam, deux piliers de l'équipe man.
quaient à cette foute. Les % autres vie.
toires du Muisonneuve furent enregistrées
contre le Yvon Robert par $ à 4 et 7 à 4
Au cours de cette dernière joute les durs
frappeurs du Maisonneuve sortirent de
leur léthargie en cognant 16 coups aûrs
aux dépens du lanceur Williams qui, en
retour, eut un faible support de la part
de son équipe. H.-Paul Duval, avec 3
coupa sûrs, Rolamd Doiron, Lapointe, Léo
Smith, Hector David avec chacun % coupe
sûre dirigèrent l'attaque des champlons
provincial. Au monticule, Bill Durnam se
distingua également en espaçant 5 mai.
gres coups sûre au Yvon Robert. tandis
au’à l'arrière les Tremblay, Perreault, Pe-
loquin et autres jounient une très bonne
partie au champ. Armand Bertrand, un
des buns frappeurs de l'équipe, et qui oe-
cupait le poste de ler but auparavant,
promet de se distinguer beaucoup à son
nouveau prste de champ eéntre qu'il oc.
cupe présentement, car il le prouva d'u-
ne belle manière au cours du dernier duel
Maisonneuve va Billard Eddy. On profite
de Vorcasion pour annoncer aux parthans
du Maisonneuve ainsi qu'aux fervents de
Is balle molle & Montréal, que cette der.
nière puissante équipe aura l'occasion de
rencontrer ia fameuse éguipe Tip Top
Tavlor de Torunto vers ln mi-iuillet, et

Unexcellentapéritifparcequ'ilest SEC _
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ston Yes Ÿ %
osbuss’ lew riflecteursor

profs dat eutEltavale
onde de Ja reine d'angent

donors plus tard les dates ries
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1 deux joutes, Gun 0'Gj ciana aeTa. pylorsFAlkirke 2060 entre ¢ of ¢a2. Tigvt.
Programme de la
ligue Montréal

 

prises au pare

Aw pare Jarey,
victor Fontaine
w

 

les jeune
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A Lenguesil, ls
vont bien décidés de faire lo ——
leeale par une brillante vietoire, malatenant que l'alignement eat ay comply I”Longueuil ne le céders en ut 1 i
autres clubs du circuit, Chox les uring
le club Outrement tentern de remporte
lère victoire x dépens dy Chertior “Jean Nolet, qui aura un nouvesy laces

  

  

 

 qui promel de faire sensation chez le

veniles. ne
—
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puisER LEPLUSGRAND RIVAL DE DIMAGGIO
it que le jeune

i et hs devenu un

n joueur dans 1a ligus

gil y 8 10 ble être appelé
i semble

Joti! i fameux peut-être

dain Ssgio,iest tout trous
nt le jeune Pete ser,ds

* voltigeur des Dodgers.

ind 1a saison 1940-41, com-

ih opeur du circuit Frick,

ua les fe Tot moyenne de

fefoul as sim] lement Ge
vez. er sep-

i chanceMSS occupait avec

autres joueurs

les frappeurs, avec
la fin de la

, cependant, let autres fon
jent toujou

aieui, à force de progrès

ts, avait atteint la marque

Dents de 343. Celte saison, on

aoit sincèrement que ce jeune

veltigeur frappera pour au moins

use moyenne de saison de .350.

IL PROGRESSE TOUJOURS

Reiser est une étoile à tous les

départements. N’allez pas croire

ait frapper fort et c'est tout,

ar Yous vous tromperes grande-

ett. 1] est déjà reconnu comme le

woltigeur le plus rapide de la Na-

Gonale et on peut toujours comp-

is ou quatre
fee place chez
320 de moyenne.

okdule

4 |ment, q

43

|

Acheté par les Dodgers en 1939,

 

Pete conservera cette saison une moyenne de .350. —
héros en une journée. — Le trovail constant lui a

opporté le succès.
mreee

ter sur sa rapidité et son juge-
and un coup difficile doit

être arrêté au champ centre.
Reiser, toutefois, n'est-pas deve-

nu une étoile du jour au lendemain.
Il a dû travailler bien fort. Cepen-
dant, il n’a jamais manquer de
fournir ce qu'on attendait de lui.

 

Pete se rapporta su camp d'entral-
nement et fit dès lors sensation,
quand il obtint un coup sûr, à

la [chacune de ses premières onze ap-
paritions au bâton. Ou vit immé-
diatement que ce jeune connaîtrait
un bel avenir et c’est en effet ce
qui arriva. Seulement,il n'était pas
encore mûr pour les majeures.

A ELMIRA ET MONTREAL
Reiser s’en fut done à Elmira où

il demeura une saison, prin joua
quelques parties pour le Montréal,
la saison suivante. Pete n'aima pas
beaucoup cette idée de le faire
jouer ailleurs qu'avec les Dodgers
et il aila même jusqu’à se désinté-
resser. Larry McPhail, voyant cela,
rit les bons moyens. ll rencontra

Rk père de Pete et le pris d’avoir un

 

 entretien avec son fils, pour le
persuader que les Dodgers ne le

Programme palpitant en perspective aux courses

de molocycleffe au stadeNotre-Dame

Ls deasiime matinée de courses on me-

   

   

topciotta de | n au stade Notre-

Dame se déroul cot après-midi. Le pre-

gramme qui de être présenté dimanche

dernier à qui 6 été remis à awjoardhui

came de le température, n'a pas été chan-

plusieurs attractions spécinies
fae antares seront offertes su publie
en ples des diverses courses ot essais de

   

  

 

reconnu

nthlètes locaux,

foment présentés.
Fred Lavallée. de Syracuse.

Lalnde, avant son départ peur ,
nue coupe de valeur, Cette coupe sors dé-
œtnée au conducteur qui contourners la
ple d'un cinquième de mille du stade Ne-
treDame dans un tempo record.

Las smateurs de rourses en mote pou-
wat donc d'attendre à une vive lutte par-

. Oride

 

Devis, Bill Paris,
Charles Piehette. Bob lhartrand et autres

Las erganissieurs de meeting de cot
après-midi n’aitendent à une foule considé-
wile oi il ma fait aucun doute que lee
oo seront couronnées du plus vif suc-

 

Ls programme commencera à 2 heures
« ienis i de vitesse peur lea

-

classes movices, jumlers et experts. Puis
aura lien fe démonstration de témérité de
Bérard; ensuite seront disputées les épren-
ves on trois monches de chaque clause. les

à (actes de vandevilla compléterent le pre-
gramme.
Jack Lavielotte, Vanclenme étoile de

oto.

 

eyelets, agire oomme juge se d .
Charles Lajoie sera maitre de cérémonies
et_ annonceur.
Le stade Notre-Dame oot situé sur lo

Chemin de Is Côte Bt-Paoi, à St-Heari.
La piste était hier on excellent état et

lalonds om s profité pour faire étendre
plusieurs couches de calcium devant les as
trades, of des comtaines d llons d'huite
sur la piste.

Stade Notre-Dame
(Chemin St-Paul, St-Henri)

COURSES EN
MOTOCYCLETTES
DIMANCHE, 21 JUIN

à 2 h, 30 P.M.
Prix populaires

   

 

 Piste à l'épreuve de la poussière 
Pourquoi

avoir ehaud l'été ?

NTI
ASS

COMPLETS EN
TROPICAL

Ce qu'il y « de plus léger
our les jours chauds.
‘out homme devrait en

avoir au moins un dans
sa garde-robe. Différents

tons pour plaire à tous les
goûts.

VESTONS
SPORT

POUR MESSIEURS

eonfectionnés de tissus
tout laine — quadrillés de

différentes nuances.

PRENEZ L'HABITUDE
DE VOUS VETIR CHEZ

VETEMENTS ET ARTICLES POUR HOMMES

335 EST, RUE STE-CATHERINE 

 

 

mom. 27

faisaient jouer dans les mineures
que pour le plaisir de la chose, mais
bien plutôt pour son bien à lui.

Pete comprit enfin celu, et c’est
alors qu'il se mit à faire des pro-

Il se blessa au bras, à Elmira,
rds une opération subie à

l'hôpital John Hopkins, à Baltimo-
re, tout fut pour le mieux. En 1940,
il rejoignit les Dodgers et fit très
bien, à l'arrêt-court et au 3ième
but. Ce n’était cependant pas sa
place. Les officfels du club ne pri-
rent pas de temps à découvrir que
Reiser ferait encore mieux I
champ et c’est là qu’on l'envoya, Au
début du printemps 1941,

Possédant un bras de fer, un
lancer précis et un oeil excellent,
Pete fit vite sensation comme vol-
tigeur. Travaillant moins fort qu'à;
l'intérieur, il devint vite un frap-:
peur de renom et, comme on lel
sait, termina en tête des frappeurs
de ls Nationale l'an dernier. Reiser'

   

 
eut de plus, le plus de coups sirs,:
de points, de deux-buts et de trois. i
buts de tous les joueurs de la Na-|
tionale l’an dernier. Il frappa éga-
lement 16 cireuits.
Ce fut une magnifique saison

par un joueur magnifique. Cette
année, il devrait faire encore mieux:
et on s'accorde pour dire qu’il
frappera pour au moins .350 de
moyenne, pour devenir très rapi-
dement, un second Joe DiMaggio

 

HUNTLY BL
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VEUILLEZ CONSERVER LA 

SI TU L'ATTRAPES
NOUS CÉLÈBRERONS
AVEC UN COUP DE

dd

BOUTEILLE! Le
Vone Comité de
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Rosemont recoif le club Kik sur son terrain
au Stade Rosemont & 2h.30
La lutte s'offre de plus en plus serrée

dans la ligue Starr à meoure que Ia sai-
non svanes el en me paul riem prédire
quant aux 4 premiers receveurs et aux
deux premiers visiteurs qui se classeront
on vee das éliminatoires pour la cham-
plonnat du cireuit. C'est In meilleure an-
née que connaît setuellement Ja ligue
Btarr tant au point de vue nualstames qu'à
eslui de Is puissance quasi égale des vi-
sitenrs ot des receveurs.
La programme de lu semaine dernière

qui fut remis à cause de ln mauvaise tem-
pérature ne seru pas repris fout de suite
ot fes parties d'aujourd'hui seront les sui-
vantes:

Kik va Rasement à 2 k. 30. Le Kik ser-
tira peur la première foin de som terrain
et Ira remcontrer lo Rosemont au stade
Rosemont ongle Iberville et Des Carrid-
res. Une fouls record est attendue pour
voir à V'seuvre les brillants joueurs des
deux clubs. Benoit lancera contre Sparling
du_Rosement.

Battez-d-as vs Beauharnois à 2 bh. 30,
Cette partie sere trés intéressante ear lo
club de Victer Desmarais posside un club
dangereux. Lengval sera opposé à
sonnette du Beauharneis.

ldéal vs Lachine à 2 h. 30. Le club
Idéal! rendra visite au Lachine de Rodol-
phe Duquette. Le club d'Armand St-Jean
ui est conduit par Fernand Desmarchais

une belle équipe et fera une latte
contestée au club Lachine. Bellefleur ian-
cera centre Lewis du Lachine.
George V vs St-Jean à 2 k. 45. C’est

avec une font autre équipe que George
Gorden rencontrers les Aigles de St-Jean
at nul doute que ce dernier aura de neu-
vesn beaucoup de misère à vainere Je
George V. Mereil dans ja boîte peur
George V et Siews lu St-Jean lui sera
opposé.

Facteurs va St-Lambert à 3 hres. Le St-
Lambert aura la visite de la puissante
équipe den Facteurs. Cette partie
chaudement disputée et attire

   

  

 

           

 

  

 

     

   
      

   

  

  

  

“ MONVIEUX,EN
VOILÀ UN BEAU

  

END/

journée.

Whishy
Mélangé et embouteillé par Distillers Corporation Limited, Montréal”

RS ANGE QU

JENE VEUX PAS
LE MANQUER

Suivez l'exemple des sportsmen— pour
eux c'est Huntly Blend qui couronne la

an=1121.60
verteut . 28 «23.00 R

werent - 0 or. 4.55 M

sasistance ou terrain du Si-Lombort.
vielette sera eppecé à Lamarre du
Lambert.
St-Clément va Ville-Emard à 2 k 20. Leg

deux clube n'ont connu qu'une défaite des
puis Je commencement de la ssisen et n
deute que la partie sera chasdement
putée. David lancera contre Deegan du
Ville-Emard.
Dans la section B, lo Laprairie visiterg

le Verdam à 3 hres, tandis que le Cercle
Dellard rencontrera le Pte-eux-Trembles
sur ses terrain à 3 hres également.
N. B. — Une assemblée de tvas les ajubs

de la section A sera tenue le mardi 30
Juin à 8 bh 30.

Un fameux All Years
sera à l’œuvre dimanche

C’est dimanche que le fameux All Stars
Nick Borselli ira rencontrer la borne
équipe qu'est celle des Bouffons Alpha
Enrg. C'est à juste titre que le elub Bor-
selli All Stars est considéré comme fore
midable, car it est formé de ce qu'il y 8
à peu près de mieux à la baile moile dan

 

” jMontréal. Nous citerons les nome de Bu
dy Aeheson, Henri-Paul Duval, Léo Bmith,
Armand Balabé, Nick et Tony Borzellf,
J.-Faul Granger, Duggy Weught, Armand
Gagnon, Maurice Granger, Andy O'Cone
nor et Bill Duvlin. C'était le 7 juin dere
nier que le Borzelli All Stars faisait sew
débuts contre le Ahuntsie, qu'il défit par
10 à 4 dans une joute qui fut marcuée
d'une phalange de coups sûrs de la part
des joueurs du Borzelli All Stars. J.-P.
Granger dirigeait l'attaque avec 4 coups
sûre dont 1 circuit aux dépens du bon Jan-
ceur quest Paul-Emile Laurin. Aussi nous
comptons enregistrer deux autres victoires
à notre erédit aujourd’hui. Donc venez en
foule à l'angle des rues Demontigny +
Berri dimanche le 21 courant et vous
zerez servis à souhait en présence de ces
deux bonnes équipes. Inf: Gordon May-

Hber 1545.
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Canada a besoin du vere! Comerven toutes les bouteilles.
Récupération les remanseca.
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nada, mais, par sa victoire sur PAnge, il s'assurait de

Yvon

conquiert

(Ange)

mondial, selon

    

Robert F

deux autres £
championnats

Le fameux et célè-
bre lutieur cans-
dien français Yvon
Robert s’est couvert
de gloire, mercredi,
lorsqu'il » rempor-
té le victeire sur
Maurice Tillet

dans un
match des plus im-
portant dans sa

JA carrière météorique.
à. Æ En effet, non seu-

lement Robert con-
Ÿ servait ses trois ti-

tres de champion

Commission de
Montréal, de cham-
pion de l'Empire
britannique et de

“champion du Ca-
Is reconnaissance comme champion dans cinq Etais américains ainel que de la reconnaissance comme champion par "Ame.

>t va

   
  

rican Wrestling Association”. Robert a aussi à son actif le fait qu'il a été le premier lutteur à faire subir une défaite à Ange, dans un match Important, depuis l'arrivée de cedernier en Amérique, il y n deux ans. Robert a encore un match important à livrer, celui contre Bill Longson, reconnu champion dans plusieurs Etaie américains. Si Yvon came
cette rencontre qui sera disputée à Montréal, en juillet, il deviendra le seul monarque incontesté Be Ia lutte au monde. On voit, lei, un dessin de Robert portant ln couronne alors

qu’il est assis sur le globe terrestre, À droite, c’est Ia foule qui applaudit à tont rompre son idole Robert à ln sortie de l'arène.
 

ZIMBA PARKER vs HARRY MADISON EN
FINALE AU STADE SAMSONDIMANCHE

Zimba Parker. le populaire et scientifique lat: 
isen dans lu grande finale du programme de lutte que présenternda rude Harry Madi

I¢ matchmaker Rey Lamentegne, dimanche soir
ot Froutemae.
Co match qul sors de 3 de $ limité à

20 minutes promet d'être chandement com-
testé ot rempli d'action. car il met aux
rises deax lutteurs qui emploient des vty-
z tout à fait différents, autant l'an ost
scientifique autant l'autre est rude of

 

Leo Maher

 

Ce jeune boxeur continue toujours
de s’entrainer et en lui a pleine
confiance son gérant Sam Gibba
Mais Maher n'est pas chanceux
en ce sens qu’il ne peut obtenir
de combat, quoique des défis soient
lancée à tous les boxeurs de son
peids, dans toutes les parties du
Canada. Maher est un poids lourd
mais M peut faire Je poids des mi-
lourds. Gibbe a grande confiance
en Maher qu'il considère le meil-
leur “prospect” qu’il ait vu et Sams
s'y connait en boxe et en bozeurs.

Baseball & Ville-Emard
—_——

Les supporteurs de cette vaillante équi-
»e eent bien confiants de le voir occuper
Ww rang honorable durant Is saison.  

PRENEZ LES

PILULES MORO

stade Samson, coin rine

 

bonillant. Harry Madison et recenne com-
me un des plus mudes luitours do as caté-
gorie ot sa force. son emdursnce ot ss Fa
desse le font reconnaître per les experts
comma [aspirant Ne. | au ehompionnat
mendial. actuellement déteun per Paul
Lertie.
Le fameux lutieur weir de Miami a

oreuvé depuis sen arrivée à Montréal qu'il
set un scientifique, snlide et lutteur qui pont
affronter les meilleurs athlètes de sa es-
égorie. Les amateurs peuvent o'siten-

dre à ce qu'll livre um combat des plus
intéressants am rude aspirant Ne. | an
championnat mendiel des poids lourds ju-
niers.

La demi-finale à l'affiche mettra aux
prises, Meurice Letehford.
lutteur de Verdun et le rude ez-champion
d onde des poids mi-lourde junicca,

Gaudette.
là an autre combat qui promet EN

intéressant. car Letehferd possède wa re
€ des plus impesants, tant à Montréal
*u'à l‘étranger et 11 devrait llvrer une lut-
te dea plus centestées au populnire lat
teur eux cheveux remx.

Le match spécial d’une chute ea 30 mi-
nutes sligners Marcel Ouimet l'artiste
du cisesn volant et le pepulaire luttemr
netobate, Bill O’Brien.

Veils un combat qui fora contrasts aves
les deux précédents, car les deux lutteurs

vi on prises sont tows deax
loient aucune tacti-

que déloyale peur s'assurer la victoire.
A! Tucker, le rude et brutal lutteur bé-

breu fera face à Paul Duveen,‘ un autre
rude lutteur originaire d’. dans
une rencontre préliminaire d'une chute ou
20 minutes.

Le premier engagement da la soirée met-
tre aux prises Bed Steels, lo luttenr sax
“muscles d'acier” et lo rude George Brown.
Une assistance record est aitemdse ou

stade Samson dimanche soir et les sme
teurs qui désirent de bons siègen fernient
bien de fuire leurs réservations en signa-
lant FAlkirk 0267 I les tôt possible.

Le contrôle des
midi, dimanche, jusqu'à

LUTTE DIMANCHE SOIR
StadeSamso

Angle des rues
Ste-Catherine et Frontense

Inf. et Rés. FA. 0267
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Liguede balle molle
de la Cité

mière place de la ligue eu battant le Bil
lard Eddy dans une des plume delle ren-
contres de la saison per 5 à 4. Les lem.
cours Lapointe et Bslaby sa livrèrent un
beau duel. Le Yvon Robert à remporté sa
1ère victoire de le saison sur le Engeaner-
ing Product par 12 à à. Gadbois lança une

Billard Eddy s'est rapproché de le tère
place en battant le Engeenering Product
par 0 & 8. Borselli fut ie lanceur gagnant.
Le programme de la semaine prochaine

«at le suivent: landi, le Yvon Robert ira

Le club Maisonneuve a conservé la pre- ‘Ontario et Viaz : merered!, le Maisonneuve

rencontrer le Billard Eddy eur som terrain,
coin Ste-Catherine et Frontense; je Ab
bert Athletie Sperts remeentrers le Em.

Produet sur som terrain, <oiu

Blue-Birds de Lachine
—_—

La bopulsire et formidable équipe je
nier, Blue-Birds de Lachine, lance va def

risiterm le Albert Atkietle Sport, coin On- | À tout bon club de Montréal « dm meh
tario ot Marbour; vendredi, le Billard Ed. "6M6. 6m particulier aux Juniors de ia Ho
dy Ira rendre visite au Maisonneuve sur SU® du parc Lafontaine. Le Blus-Birés 4g
son terrain estn Outarie et Harbour et le ' Lachine snnonce qua son nouveau terrain,
Engeenering Produst ire rendre visite au | Perdu dans le verdure. dans .e pittormque

trés belle partie pour les vainqueurs. Le [Yvon Robert. esin Ontarie et Barri. Mar. Pare Lasalle, attend !m oi réputés clue
dl soir. A Sh 26 p. x, sure Heu à l'hô- de Ja ville. Done que le défi soit relevé op
tel Pemmsyivanie, l'assemblée régulière de Plus tét possible. Inf.: Blue-Birds. Joan

ln ligue; tous les gérants sent priés d'être Louis Ranger, entre 7 ot § hrm du sole,
présents. Tél: 885.w.

 

       Plus de gens decouvrent chaque jour que Dow est lo plus delicieuse des bieres

“Hi n°y € rien comme une bouteille de DOW

Pour sider à ‘faire face’ à la musique!”

  
 

 



   

  

 

éliore sa position ou bâton. — Burge est

locala pour les Prcuits et Moore mène encore

trois-buts. — Levey, du Buffalo, en tête des frap-

—_He obich et Maglie,

|

les meilleurs lanceurs.

DATISTIQUES EXCLUSIVESISIVESAU “PETIT JOURNAL"

(Les statistiques exclusives au “Petit Journal”)
ansélieré leur position dans le classe:

effet, est maintenant en Sième pesition. Au ehamp, le
treuvers plus bas les détails des satistianes.

des frappours avec une mayenne
onpo ‘de points, 51... JOHNSON, éu Newari

Newark, » aussi réussi le plus de den!
ts est détenu par GENE MOORE, du

re jouaur du Montréal. LES BY

Le club

  

  

  

     

     

   

 

 

      

 

ah > nd nombre de coups de 6 buis avec
it ra pion de points @ TIREUR de Newark,
D

de

eau EEE ches les lanceurs, RADEON, du Newerk, ot MAGLIE, éu
ul. Lenrgd avec chacun six victoires sans défaites...

LES CLUBS AU BATON

 

  

  

  
 

 

= Lesssiaiistiquesde l’Internation.se

Le Montréal premier au champ, Sième au bâton
ÎLES SPORTS DANS LA VIEILLE CAPITALE

Le banquet du tournoi provincial

   

   

* & LE PETIT JOURNAL, 21 Juin 1942 51]

 

Le tournoi provincial de petites quit-,cevre
les ext terminé depuis le 31 mai dernier.
Le banquet de la fête des vainqueurs
aura leu le mardi
30 juin prochain,
c'est-à-dire, la veil-
le de la Contédéra-
tion, un mois après
la fermeture du
tournoi. Plusieurs
centaines de quil-
leurs et quilleuses
assisteront au grand
banquet du tournot
provincial de peti-
tes quilles, qui aura
Heu eu Chalet des
Raquetteurs Fron-
tenac, au pare Vic-
toria, sous la prési-

 

 

ceura un mi puis ue cadeau. Quelques
groupes ont deux, trois et même
quatre prix. Cees naturellement, dé-
pend beaucoup du nombre de quiileurs

> groupes en question, Les meilleures
pa sur les allées seront aussi ré-
compensées. Un prix d'équipe sera aussi
décerné pour les cing premiers joueurs
d'un groupe.

Tous les groupes du dehors de la ville
qe,ouédec sont cordialement invités à

épuer quelques représentants au ban-
der et les concurrents sont cor-
diaiement tntinvités, On atlend des repré-
sentants des fuuves du C.P.R., du %
N.R., de Montréal, de Trois-Rividres,
Granby, de St-Hyacinthe, de Joliette, a
Rivière-du-Loup, Victoriavile, de Ples-
atspitie, ete.

Légaré nous écrit
nijeatér quelque
ment des Montréalais. Ceux-ci, diri-
pés par MM. Alp. Bourdeau, A. Rad-
more, seront représentés lors du ban-
guet du 30 courant, au club Frontenac.
la seront accompagnés de leurs dames
ou amies, Le tournoi sera sous les aus-
pices du tournoi jJéminin, qut fut or-
ganisé pour le titre de la ville de
Québec.
LE TOURNOI FEMININ PREND FIN
Lorsque le tournoi provicial s'est ter-

miné Quddec, dans la soirée du 31
mat où les quulleurs de la Métropole
avaient si bien figuré, le tournoi se.
minin de petites Jutta,
championnat de la le faisaitne"es sé
buts à la Salle St-Malo, sous la prést-
dence de Mme Arthur Gingras, Pike de
225 concurrentes sont passées dans ce
tournoi et 1! prendra fin ce soir alors

T nous ma-
e mécontente-

 

que deux quilieuses du groupe du Si=
Patrick, qui ont terminé au premier
rang 2e disputeront ce premier ran
Hl s'agit de Mlle Rite Bron et de Mile
Rita McNab, qui se sont classées ez-
aequo, avec une moyenne de 1174. La
lutte sera chaudè-ce soir à l'occasion
de la reprise des rties. M. Harcld
McCord, qui dirigeait ce groupe ne peut
se fixer sur le sort de la future éhame
Pionne de la vieille capitale.

L'INGURATION DE LA SAISON
DU BASEBALL AMATEUR

Cet après-midi aura leu au stade de
baseball du re Victoria l'inaugure-
tion du baseball amateur. En effet, la
nouvelle Ligue Commerciale Québec
District fera son ouverture officielle
sous la présidence de Alezandre
Gauvin.
Pour la circonstance. & 2 heures prés

eises, le Dominique Lecours (Peshwn
Craft), de Lévis visitera le club du
Capitaine Luc-A. Fournier, champion
intermédiaire de la province, l'an der-
nier. En deurième lieu, la Pharmacie
Brunet sera l'hôte du club Lauzon,
taNf

Balle moîle à St-Lourent
—_—

Le Quesnel de St-Laurent qul n'a cone
nu la défaite qu'une fois, cette année,
vient d'augmenter le nombre de ses xic-
toires en l’emportant sur le club de l'a
viation royale canadienne par § i 2 dene
une partie très contestée. Cet aprèr-midi,
dimanche, le Quesnel jouera eontre un All
Star Crèmerie St-Laurent dans une partis
su profit de la Croix Rouge eamadienne,
Lundi, le Quesnel jouera contre la famcure
équipe Red Star Denise. Les deux parties
seront jouées sur le terrain Gurney Foune
dry à St-Laurent. Le Quesnei nimergit re
cevoir ou visiter tout bon elub de la ville
ou des environs. Inf.: J.-P. Quesnel, RY.
2707 ou Marcel Achim, gérant. BY. 1123,
 

 

 

. Ab Pts Cs 2b 3» C. Pop. BV. Mor. Bl. [dence confointe de P.-E. BELANGER

5 2000 383 568 87 26 61 347 2 »Arthur Poult, présidentdutournol

60 1944 287 519 82 À 8 ni 3e 2 1 prémidente du tournoi fémanin Québec-
: 2026 226 523 « pra nquet sers sous les

LTIMORE .. 5 1827 255 465 72 17 62 226 18 255 3 anisà qu FATAteteulSutorn

ONTREAL 59 1884 278 463 90 18 50 242 32 246 2 [pour le titre féminin de la ville dec
u TER 63 2022 272 488 73 11 38 236 16 .239 8 Québec.

ROCHE. “60 1874 232 445 58 13 27 201 76 237 7 Ausoursde Le soirée, on couronnera
TRACISE LIT «5 2059 232 476 72 17 16 204 19 231 4 Pierre ‘Picheite, del'Association. portivé

LES CLUBS AU CHAMP Ges,EmployesCivis,qui west coms 8+ rrents du tournoi

di Icups EEA EDL Ma smtevs nero
MON sesscna enr . officielles du

TO .… 66 1468 666 «. 43 969 1

TORACUSE Les 1638 721 84 85 968 teproninae" quiontpastau.fous
NEWARK ... . 59 1523 636 75 46 266 àseront rpement représentés. Le

BUFFALO .. . 60 1468 640 79 is 963 meilleur quilleur de chaque groupe re-

ROCHESTER .. , 68 1575 60 89 54 862
Y-CITY . .… 63 1602 629 2 46 960

TEMORE: Caan .…. 55 1406 G40 82 44 260
Triple jew: Baltimore,
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patriotisme est toujours vivace.

  

: Notre peuple est fier du passé et fier du présent. Son

Il conserve ses belles traditions;

, il est fidèle à sa foi, à sa langue. I sait défendre son pays comme

le prouve lo participation considérable du Québec à la guerre,

dans le domaine militaire, industriel,

La Brasserie Champlain rend hommage à la loyauté de

ses compatriotes, et elle les remercie de leur confiance.

La Brasserie Champlain, par la qualité de ses bières et

porters, est digne de servir tous les Canadiens français.

Québec

—

financier.

BRASSERIE
CHAMPLAIN

LIMITEE  
Montréal

BRASSERIE INDEPENDANTE LT CANADIENNE-FRANÇAISE,

DESSERVANT TOUTE LA PROVINCE.
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LE CHAT SORT

DU SAC
UNE EXPLICATION DE
L'ATTITUDE DES AUTORITES

DE L'ARMEE ET DE
LA MARINE

Depuis quelques jours, on a bien
parlé de Joe Louis et de la pro-
chaine défense de son titre... Dans
certains journaux, on a semblé bli-
mer les autorités de l’armée pour les
refus officieux de laisser Louis se
battre pour le compte du promo-
teur Mike Jacobs et pour son pro-
fit… En certains milieux, on a
sympathisé avec Louis en disant |
qu’il avait déjà combattu deux fois
pour rien et en alléguant la triste
position dans laquelle il était, celle
de ne pas pouvoir payer son impôt
de $117.000 sur ses revenus de l'an
dernier...
Or, d'après les chiffres qui vien-

nent d'être publiés, il n’y aurait
rien de surprenant à ce que les au-
torités de l’armée ont pris la déci-
sion, non pas de ne plus laisser
battre Joe Louis, mais de ne plus le
Inisser monter dans l'arène avec un
civil comme promoteur. C’est aussi
probablement après l'enquête faite
dans le cas de Joe Louis que l’on a
décidé qu'aucun soldat. marin ou
aviateur ne pourrait prendre part
à une représentation athlétique
quelconque organisée par un civil...

Il n’y a pas de doute que les
torités des fonds de secours de I'
mée et de la marine sont recon-
naissantes à Joe Louis et à Mike
Jacobs pour les sommes imposantes
qu'elles ont reçues lors des combats
du champion contre Baer et contre
Simon mais il semble que les auto-
rités militaires ont constaté que
les deux soirées ont profité, dans
une proportion assez grande. à
d'autres.

Voici quelques détails des chif-
fres qu’on vient de publier… Lors
du combat entre Louis et Buddy
Baer, alors que Joe Louis devait se
battre pour rien et alors que les
profits devaient aller au complet
au f de secours de la marine,
les recettes brutes furent de $189,-
735 et les recettes nettes de $163,-
000... La part du fonds de secours
fut de $89,092... La bourse de Louis
fut de $65,200 dont $47,100 pour
le fonds de secours.. On prit la
différence pour les dépenses d'en-
traînement… Du montant d'entrai-
nement. Louis ne reçut que ses
dépenses personnelles. Le reste
alla pour les dépenses des gérants,
ete... Baer donna $4,081 de sa bour-
re et Jacobs et le Garden versèrent
337,229... Mike, cependant perçut la
somme de $55,000 pour les droits de
radio et une somme indéfinie pour
les droits de cinéma...
À la soirée, au bénéfice du fonds

de secours de l'armée, entre Louis
et Abe Simon, les recettes brutes
furent de $132,430... La part versée

  

que dans le

 

Avec le Royal et

dansl'Internationale
ON A JOUR AU BASEBALL LE

DIMANCHE, dans l'Ontario, pour
la première fois, dimanche der-
nier… It s’agit d’un précédent dans
la province voisine où tout sport
est défendu... C’est à Timmins, On-
tario, que l'on a joué. Il se peut
qu'il s'agisse d’un précédent qui
conduira à la permission de jouer
au baseball, le dimanche, même à
Toronto... Si tel était le cas, les
Leafs de Toronto respirersient et
le club serait en bien meilleure
position financière car on considère
que le baseball dominical est celui
qui paie le plus dans toutes les
villes du cirçuit mineur de même

all em général...
BILL TERRY était à Mentréal

avec les Giants de Jersey-City...
Nous l'avons rencontré et nous
avons causé un peu avec lul. It a
dit qu’il en était à sa seconde visite
à Montréal... H est déjà venu, ici, en
1932, avec les Giants de New-York
pour jouer dans une exhibition... II
n'était alors que le premier but et
McGraw était le gérant… Terry à dit
que les joueurs des Giants avalent
bien aimé leur voyage. en 1932, par-
ce qu'ils avaient pu goûter à notre
délicieuse bière. La prohibition ex-
istait dans le temps aux Etats-
Unis... ill a parlé longuement de lu
partie de vendredi dernier et de la
décision du président Shaughnessy...
Il a dit que ce qu'il y avait d'injuste
dans toute cette affaire c'est que
les représentants du club Jersey-
City n'avaient pas été entendus. Il
a dit que les joueurs du Montréal
avaient, eux aussi, contribué au pe-
tit seandale en tentant de se faire
retirer inutilement. Terry a dit
qu'il en appeilerait de la décisien
du président qui aurait dû assister
à la partie puisqu'il était à New-
York, à quelques milles de Jersey-
City...
BILL TERRY s'est plaint bien à

tort de In décision du président
Shaughnessy ordonnant que Ia par-
te de vendredi dernier, à Jersey-City,
soit terminée. Terry a déclaré que
les tactiques de délai, dans le genre
de celles de vendredi dernier, alors
que son club était en avant, faisaient
partie du baseball... HI n’y a pas de
doute que la stratégie fait partie
du baseball mais personne ne nous
fera admettre que in ligne de con-
duite des Glants, le soir en question,
faisait partie de Ia stratégie dans
Je sport… D'ailleurs, Terry a pour le
démentir le maire même de Jersey-
City, un partisan earagé, qui a dé-
claré, après la partie: “Nous vou-
lons gagner mais pas de cette fa-
gon’...
LINDSAY DEAL, ancien du

Royal, qui était avec le Syracuse
Jusqu'à mercredi, n été vendu au
Atlanta de la Southern Association...
MAX MACON, lanceur du Royal,

qui a réussi sa Sième victoire de Ia
saison, mercredi, sera peut-être rap-
Pelé par le Brooklyn... Léo Durocher
a besoin d'un bon lanceur gaucher
et il se peut que son choix se porte
sur Macon... Max a déji eu de l’ex-
périence dans des majeures avec les
Cards de St-Louis..
DES MONTREALAIB se sont ren-

dus à Toronto pour prendre pert aux
essais organisés par les Pirates de
Pittsburgh et par les Leafs… On se
demande encore peurquoi le club
local n’en vient pas à l’exécution
de l'idée des essais dans notre ville.
Ajoutons que le Detroit organise sur Is bourse de Louis fut de $36,-

146 sur un total de $45,882, après
qu’on eût enlevé les dépenses d’en-
traînement à Fort Dix… Simon
donna $3,012 de sa bourse de $17,-
205... Jacobs et le Garden versérent
$25,131.85 et la somme totale que
reçut le fonds de secours de l’armée
fut de $64,980... Comme lors de
l’autre combat, aucun sou des re-
eettes de la radio et da cinéma ne
fut versé au fonds de secours.
 

+ Un phetegraphe vient d'admettre qu'il
n'a pas recenue Phil Rissute, des Yankees,
@t qu'il ne croyait pus que ce it hom-
me put être va joueur de Il. Alors

"Il se préparalt A prendre une de

ERPTE ALES
 Hoigher aueique pou d'un

aussi des essais dans le mord de
l'Ontario. Les Meontréalnis en ques-
tien étaient Jack Chamie et Sam
Sporn des Pats intermédiaires et
Curly Rockman, du junior...
LA REMISE du programme dou-

ble de dimanche dernier était la
première, depuis l'arrivée de Clyde
Sukeforth et de Gene Karst, ici, en

CLIFF DAPPER, le receveur du
Royal venu du Brooklyn, a un rôle
dans le film sur la vie de Lou
Gehrig, “The Pride of the Yan-

DF NOUVEAUX REFLECTEURS,
beaucoup plus puissants que les ac-
tuels, devaient être installés au ter-
rain cette année mais le
rectionu's mettre sea projet

 

TOMAS DE LA CRUZ y REVE-
RO, lanceur des Chiefs de Syracu-
se, comme son nom l'indique,
un Cubain… Il parle juste assez
bien l’anginis pour se faire com-

… Dans une entrevue à un
de nos confrères anglais, il a ra-
conté qu’il avait pris part à la
révolution contre Machado... On se
souvient que ce dernier est venu à
Montréal à hôtel Mont-Royal,
après avoir dû quitter son pays...
Or De La Crus, dans le temps,
jounit avee le Albany qui faisait
partie de le ligue Internationale...
Quand il vint loger avec son club
au même hôtel que Machado, les
garde-corps de ce dernier, deman-
dèrent que De Ls Cruz soit sur-
veillé, d'autant plus que Machado
avait reçu une lettre de menaces.
Finalement, Al Mamaux, gérant du
Albany, arrangea les choses en ga-
rantissant de la conduite de De La
ruz...
GENE HASSON, l'ancien pre-

mier but du Royal. actuellement,
avec le Syracuse, continue de rester
inactif pour les Chiefs... Pour la

ici, Hasson est resté à Syracuse.

LA PARTIE DE MERCREDI
APRES-MIDI a été Ia plus rapide
jouée cette année dans l'Interna-
tionale…. Les neuf manches n'ont
duré qu’une heure et 27 minutes...
JOE KRAKAUSKAS, un des rares

Canadiens dans de baseball, vient de
quitter Je club Baltimore pour s’en-
rôler dans l'aviation à Hamilton.
Krakauskas appartenait au Cleve-
iand… Le Baltimore à aussi perdu
un autre joueor… M s'agit de l'ar-
rét-court Jack Conway qul s'est en-
rôlé dans Ia marine...

  A exboution à'eause du manque de
matériaux.

  

 

      

 

LA HAUTEUR DU GAZON du
losange cet un facteur de succès
ou d’insuccès. dans une partie de
baseball... C'est co qu'on vient de
mettre en vedeite devant lo pu.
blie… Ainsi, à Montréal, c’est le
porant Sukeforth qui détermine la
auteur du gazon. On prétend

qu’an gazon long ralentirs balle
et favorisera le club local... On a
méme dit sur le sujet que Bill
MeKechnie, gérant des de
Cincinnati, avait conduit ces der-
niers à deux championnats, grâce
à cette tactique de laisser pousser
le gazon assez long tout em I'arro-
sant avant la partie pour ralentir
la balle encore plus.
FRANK SHAUGHNESSY, préal-

dent de le ligue Internationale, aura
bientôt un liéme fils sous les dra-
peaux. Quinn combat en Chine pour
l'armée américaine.. Frank est à
l'école d'entrainement d'officiers à
Brockville et Pete vient de faire sa
demande pour entrer dans le corps
aérien des Etats-Unis... Le père
Shaughnessy lui-même est un vété-
ran de la première guerre dans Par.

ième fois, en autant de voyages Mmée canadienne...
GEORGE STIRNWEISS, le fa-

meux joueur de Zième but de la
ligue Internationale, passera pro-
bablement aux Dodgers de Brook-
lyn... Stirnweiss joue pour le
Newark... C'est donc dire qu'il ap-
partient aux Yankees mais comme
les Yanks ont Joe Gordon et que
celui-ci excellers encore pendant
efnq ou six ans, il est probable
qu'on laissers partir Stirnweisa et
il est aussi probable que les
Dodgers V'auront parce que ce club
paiera probablement plus cher que
tout autre pour ses services...
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ANDY SIERRA, da,
faie, à fait parier dea,many
quand Il a eu le crédit de deux re
toires remportées Par les
centre le Baltimore... Sierra a
toute la première partie of § oy
pindyonSolve dans ia Sime [ey
ol Tième joutede crédit de in victoire. 06
LA FAMILLE DE CH

GELBERT est arrivée à Monte
Madame Gelbert, épouse da joueur
du Montréal, est arrivée, id, -
puteTe trois enfants,
am elbert habiter
Mont-Royal... «vas
GENE KARST, secrétaire &

voyage et publiciste du club, vient
de suggérer de terminer toutes de
parties commencées.….Il a fait cette
suggestion à la suite de l'affaire à
Jersey-City, l’autre vendredi. Se
lon Karst, uhe partie commencée
et arrêtée par la pluie ou par
noirceur ou par l'heure pour pren.
dre un train, devrait être terminé
à ls prochaine occasion. Il yagi
d'une excellente idée mais il "
pourrait fort bien qu'un jour on 6e
trouvit en face de plusieurs par.
ties non terminées et on ne saurait
pas exactement où en sont le
clubs dans le classement.

LE SOLEIL est venu après ly
demi-obacurité dans la première
artie du programme double de
undi dernier, au stade local... L'sr
bitre fit allumer les réflecteuts, à
la Sième manche alors que le temps
était fort sombre... Dans la suite,
le soleil apparut et on vit l'arbitre
être obligé de se protéger du
rayons vifs du suleil qui était pare
venu à percer les nuages.

s cing genérations 



 

affirme le com-

codeporis Doyle qui,
phabitude, connaît son ef-

toire. — Les Cords.

ee
PARIS POUR LES

ACES SEULEMENT
qui pourrait em-

rie cata d'assister à ume

re mondiale l'automne

wa is serait que la compagnie

uggbways” double le prix de

“ serrice de transport. Peut-être

- ep'alers quelques milliers d’ama-

. voudront par Se rendre au

tadium ov au bets

1d! Len vous demandes peat-

urquoi, à ce tempe-ci de la

bee jrmons aussi facile-
classique du

nous ui
a fameu:

! pe liew aux terrains

déjà mentionnés, C’est que d'après
de commissaire de paris bien conne

Jack Doyle, In série mondiale ne
avoir lieu ailleurs uisqui

vis d'expert les Yankees
NorYork et les Dodgers de

lyn sont certains de gagner
Jur championnat respectif,
L'opinion de Doyle est toujours

à respecter, car si vous différez

aris avec fui #1 vouroffrire n'im-
vel montant d’argen F

parte = ses prétentions. Rind,of

yous Be croyez pas que les Yan-
Joes et les Dodgers  zagneront,
emmele prétend Doyle, vous n'a-
vex qu'à choisir l'équipe qué battra
Fan ou l’autre de cen clubs et il
vous offrira du 5 pour 1 en mon-
tant dans la Nationale et du 10

I en montant dans l’Améri-
taine, Bien entendu, ni vous êtes
de l'avis de Doyle vous pouvez

quand même parier sur les chances
des Dodgers et des Yankees mais

sors c'est vous qui offrirez du 5
ee du 10 pour 1.
La semaine dirnière après une

nouvelle série de victoires des

Yankees à leur stadium, les cham-
pions du monde etaient cotés à 1

ur 7 par Doyle et il est fort pro-
fable que d'ici la fin du mois, ils
wront favoris a 1 pour 10, “Et s'ils
continuent à a::zmenter leur avan-
ee”, explique Doyle, “je n’offrirai
plus de paris sur la première posi-
tion, Je n'en offrirai que sur la se-
eonde, Même à un prix comme Î
pour 7 je suis convaineu de perdre
de l'argent sur les Yankees, Non
mais vous lex voyez ces cham.
pions... en avant par une marge de
10, 11 ou 12 parties alors que Joe
DiMaggio frappe cent points en

de sa moyenne! Ce premier but
Hassett a été une révélation n'’est-
ce-pas? Et que dire de ce merveil-
Jeux Joe Gordon?”
D'après Doyle la lutte dans la

bgue Nationale est aimilaire À
selle dans l'Américaine, les Dod-

ro, bien en avant, étant destinés
sans cesse augmenter leur avan-

ee. Doyle, qui offrait du B pour 7
ur chances des Dodgers au dé-
but de la saison, n'offre maintenant
dat pour 4. “J'avais favorisé

5 Cardinals à 10 pour 18 aussi au
printemps, me basant sur leur su-
i département de lanceurs
8 que sachant que leur force au

minuerait avec l'absence de

de imeut10aleen,P82 Louul
Anie defrappe. De St-Louis est

pas mon second choix,
équipé qui a Senn! Comment une

sûrs pour compter un eineou
rer àbattre Brooklyn, surtout

be parson burea ay bofaire’declare Date, appel mili

"ta Tle, tout en admettant que sesas changeront au fur et à
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“Remportes
des obligations de
Durocher, gérant

erre”. C’est

nous croyons que nous aidons à

tions. 

le championnat dans la ligue anti-Hitler en achetant

n Dodgers de Brooklyn.
“Nous aimons A eroire que les Dodgers combattent actuellement

ur deux championnats, celui de la ligue Nationale et celui bien plus
Enportant de la guerre contre Hitler et ses comparses. Nous prenons
soia du premier championnat sur le terrain de baseball. En remettant
10 pour cent de nos salaires pour l’achat d’obligations de guerre,

outre, il s'agit d’un placement le plus sûr”.
On sait que tous les joueurs de baseball des trois clubs de New-

York contribuent à la vente d'obligations de guerre. Il
personnellement dans les demeures pour solliciter l’achat d’obliga-'

le slogan que vient d'annoncer Léo

combattre dans l'autre guerre. En

s se rendent

 

 

nals resteraient cotés aux envi-

rons de 5 pour 1 avec Cincinnati à

10 pour 1 et les Giants, à 20 pour

1 au début de la saison, maintenant
à 12 pour 1.

Les plus grands déclins dans les

deux ligues furent ceux subis par

Pittsburgh et les White Sox de

Chicago. Les Pirates, considérés

comme dangereux rivaux le mois

dernier à 7 pour

]
,

sont tombés à

30 pour 1 après seulement deux

mois de baseball, “C'est encore pire

elut Doyle, “Je reçus plusieurs pa-

ris à 6 pour 1 au début de la sai-

son sur leurs chances mais depuis
quelques semaines je ne puis même

pas obtenir de l’argent sur eux

avec une côte de 60 pour 1. Tout le
monde a abandonné tout espoir sur
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Les Robinson dans
e .

I'Infernafionale
—

Le groupe des Robinson est en
train de faire de l'histoire dans
la ligue Internationale, cette
saison. I! y a Aaron Robinson
avec le Newark, Eddie avec le
Baltimore et Warren avec ls
Rochester.

Las faite d'Aaron et d'Eddie
sont plus remarqués parce qu'il
s'agit d'exploit au bâton. Jeu-
di, Aaron, du Newark, à frappé
son I1ième coup de circuit pour
devenir Le i des trois, à

dans le cas des White Sox”, con-|

Questions et
réponses sur
le baseball

Q.—Quel gérant de la ligue Nationale
est à peu près certain de recevoir 100
bute sur vabies exactement cetta saison?
R.—Aucun, bien entendu, mai {i ne

faut oublier qu'en 1939, 1340 et
1041. populaire Mel Ott, gérant des
Giants, reçuf à chacune de ces saisons

; ezactement 100 buis sur balles / Pas un
de plus, pas un de moins!

@Q—Quel lanceur battit les Giants
quatre fois la saison derniére ne rem-
portant durant la selson que six victoi-
res en fout et partout?
R—Gens Thompson des Reds de

Cincinnati. Outre ses 4 victoires contre
New-York l'été dernier,  battit les
Phillies deuz fois. Il ne put rien contre
les autres équipes du circuit.

    
 

 les White Sox — même Jimmie
"Dykes! Q—Quel lanceur doit son présent

bonheur matrimonial & une exhibition
qu'il lance sans retirer un seul frap-
peur au bâton?
R—ÇC« lanceur ne retitre pas un seul
ppeu pour la simple raison qu'il ne
nec pas une partie de baseball mats

bien dalles dans la direction de
bouteilles à lait, lors d'un camaral.
La jeune fille en question, MUe Lau-

jrette Ann Myatt, de Fort Smith, re-
marqua l'habuleté du jeune homme qui
Jançait, toutefois. Plus tard, tls furent
présentés l'un à l'autre et la première
impresnon de la jeune fille devine,
mevleure encore et bientôt elle devint
spectatrice régulière aux parties de ba-
seball du club de son ami et, en même
temps, Mme Ha Feldman, des Athle-
tics dc Philadelphie.

  oe point de vue...
 

 

Club Bouffons Alpha Enrg.

Le elub Bouffons Alpha qui « toujours
attiré de grenses nasintances partout où il

« joué dane le passé, d'œt soudainement
vu lancer un défi et »empresse de le re
lever tout de suite Le Borselli All Stars
qui se croit trop fort pour toute autre

ement une forte opposition
dans les Bouffons, car ow derniers seront
à Foscasion très forts st promettent de
renverser les rôles, ceci à un tel point
qu'on sura probablement plus l'occasion
d'entendre ler du Niek Borselli All
Btars pour pe. Done en foule di
manche le 21 courant, com Berri et De
montigny pour voir ees deux fameuses
fquipes en présence se disputer ls victoire
dans un double Les Bouffone vous pro
mettent un res! comme vous n'en aves
pas es depuis longtemps Inf.: FR. 0432
ot PL 0663 où 2275 Bte-Catherine ast.
Comme lanceur ot receveur honoraires,

ou aura le plaisir d'avoir M. le euré La-
combe de Bt-Jacques et M. le curé Olivier
de Bte-Catherine.

v.

Le jeu de domes canadien

AU ST-HENRI, bts, NOTRE-DAME O.
Champlennat de l'Ouest. — Le 1ère par-

tie fut remportée par le champion Roma
Lavallée. Son digne rival, J--Conrad Nep-
ves entend bien dgaliser dimanche, je 21
juin, A 8 hres p. m.

Clases C, — Georges Eoisvert va L-R.

puteront la victoire dimanche, le 21 juin,
43 ree p.m.

le titre que détien: que la saison avansämis qu'il croyait que lesCardic

      

   
  Vu.[Try 38 LLXX YT)

A, Lomas, an, iow Yoaame, ai.

ee

che, le 21 juin,

-

équige indépendante & Montréal, rencom-
trera  cwrta

Dureau. Ces deux vaillante joueurs se dis-

Nes vétérans. —— E. St-Maurice diaputera
t W. Boisseau.

Notre classe C visiters le Nord diman- 

 

“Merci pour cette Grads,

ma cigarette préférée.”

ELLE VOUS PLAIRA AUSSI

En

Ted Williams ne
frappe pas comme
l'an dernier

—e

Il se peut que le fameux co-
gneur imite d'autres célèbres
joueurs dans le passé. — Trois
seulement ont frappé pour
400 deux saisons de suite.

Ted Williams a fra, ur
406, Pan dernier, apeTr
centes statistiques démontrent que
sa moyenne, cette saison, est de
325 seulement.

Bill Terry, le dernier frappeur
à obtenir 400 avant Ted Williams,
a fra pour 401, en 1930, et
vis, saison suivante. P

ueun joueur n'a pu frapper
pour 400 plus de deux années de
suite et seulement trois ont réus-
mi cet exploit.

Jesse Burkett, de l’ancien Cleve-
land de la ligue Nationale, a
frappé pour 423, en 1895, et pour
410, en 1896. Ty Cobb eut une
moyenne de 420 en 1911 et de .410,
en 1812. Rogers Hornsby a termi-
né la saison de 1924 aveo une
moyenne de 424 ot, en 1925, ila
réussi 4083.

Burkett, Cobb et Hornsby ont
fra; pour 400 dans trois saisons
de leur carrière.

Terry, que lon a interrogé, ré-
cemment, sur le sujet, a déclaré que
tout joueur qui arrive à frapper
pour .400 pendant toute une saison,
doit avoir la chance pour lui. Ter-
ry eut tout pour lui, en 1930, alors
qu'il joua toute la saison sans
passer par un seul “slump”.

Beaux débuts du club
Ste-Bernadette

——
Dimanche, le Ste-Bernadeite a rem-

 

porté 2 victoires consécutives sur les,

ps par 13 à 7 et 17 à 12. Tous les
Joueurs se sont distigués au bâton. Le
Bte-Bernadette lance un défi à
o:ub de 16 à 20 ans. Inf: Joseph Mcler-
nerz gérant DO 0948 où Pierre Provost
capitaine TA. 1019 entre €'y et 72 hre

p.m.

C'est

$1.00 envele 300 GRADS 5 nes
soldats canadiens outre-mer.

[es Yankees et les Dodgers dans la série mondiale
Le champlonnat

de

la ligue anfi-Hifler
TOURNOI DE GOLF
ENTRE CONSEILLERS
ET JOURNALISTES

Armand-R, Giroux, le nouveau gh
rant du pol/ muncipal, annonce pour
mardi 23 courant, à un heure, an re
noi de golf entre Son Honneur le matre
de Montréal, les membres du comité
exécutif, les conseillers muncipaus, les
directeurs de services municipaux et
les journalistes,
Tous pourront constater les emélio-

 

rations tées au terrain et au elu
depuis nomination de M. Giroux.
On s'attend à un gros succès.

LA

SAINTJEAN

BAPTISTE

HONNEUR A LA VAILLANCE

ET AU COURAGE DES

CANADIENS FRANÇAIS

MICHEL
TAMILIA
“Le tailleur fashionable”

2023 est, rue

MONT-ROYAL
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, I n'y © beûreusement pas de fracture et Grohom revien-
dre aujeu dons quelques jours. — Kehna trop généreux
en ceups sûrs dans la seconde joute. — Erreurs coûteuses
de Burge et Rojek. — Coombs bat le Royal pour lo 3ième
fois catte saison. — Attaque de 17 coupe sûrs du Royal

d-Wipremière partie qui vaut à Krous se Bième vitcoire,

"CIRCUITS DE BURGE, GRAHAM ET MOORE
æ mgmt

baÿbrre génésale manque d'éclater oprès l'accident
Le .— Burge veut s'en prendre & Snyder ot tous

rs soutent sur le terrain. — Gene Moore mer-
x à le première partie. — Burge malchanceux à le

Le

    

ve
ne dernière mancha de la Zième portie.

VERSEY-CITY . . 101 000 030 — . 5 12 1
MONTREAL . … 200 051 30x — 11 17 1

JERSEY-CITY . 100 041 0 — 610 1
MONTREAL … 003 000 2— 5832

 

—
(STADE DU ROYAL, 20. — (par fil direct au “Petit Journal”)
Le Royal a divisé an programme double avec Jersey-City samedi

as Stadium gagnant la première 11 à 5 derrière Kraus et perdant la
seconde 6 à 5 malgré un ralliement de deux points à la dernière manche.
Le Royal joua alors de malchance, Burge, frappant un double, mais étant
retiré au troisième en tentant d'allonger son coup sûr. Le retrait mit
fin à la partie. ;

La première joute fut marquée d'un regrettable accident à Jack
Graham lequel fut atteint, à la tête par un lancer de Warren Sandel,
devant être transporté à l'hôpital Notre-Dame. Heureusement, un exa-
men aux rayons-x a révélé qu’il ny avait pas de fracture et que le
Populaire voltigeur pourra revenir au jeu bientôt.

Graham avait été at
manche. À la sixième, en glissant au deuxième but, il fit culbuter l'arrêt-
‘court Bobby Westfall, l'empéchant de compléter un double-jeu.

A la manche suivante Graham venait au marbre et Sandel l'at-
teignit en plein sur la tête avec une balle rapide. Jack s'écrasant sans
connaissance, face contra terre. Les spectateurs. comprenant la rivalité
entre les “Petits Giants” et les joueurs du Royal, erurent facilement que
le lancer était délibéré et les Giants furent conspués à qui mieux mieux.

Burge voulut se battre avec Pancho Snyder, gérant du Jersey-City,
et tous les joueurs des deux clubs furent vite sur le terrain. Spencer
Smith voulut aussi défier Snyder à se battre mais les arbitres finale-
ment rétablirent l’ordre.

La deuxième partie fut à l'avantage des Giants qui frappèrent Chet
Kehn presque à volonté comptant 4 points à la cinquième sur 5 coups
sûrs dont un double, après une erreur de Burge, qui ne la mérita pas.
Puisqu'il échappa une courte chandelle à côté du monticule, aur son côté
de fait. à cause de Tatum qui cherchait lui aussi à attraper la balle.

Une erreur de Rojek, a la sixiéme, permit a Rucker de plus tard
compter le sixième point des Giants. point qui devrait être le décisif.

Moore rallia son club à la septième en frappant son llième cir-
cuit de la saison avec Sherlock en premier et deux joueurs retirés.
Burge cogna ensuite un superbe coup sur la clôture du champ droit-
centre mais il fut retiré en troisième mettant fin à la partie. Durant
tout l'après-midi les joueurs des deux équipes rivalisèérent durement.
ne manquant pas chaque occasion de se bouseuler sur les buts. Burge
fut pratiquement assommé à la Tième en glissant au troisième par
Orengo, devant rester étendu quelques minutes pour reprendre son
soufle. Orengo pour sa part s’en alla en se tenant l'épaule. Westfall,
arrét-court du Jersey-City, prit plusieurs culbutes au deuxième, à
cause des joueurs du Royal qui lui arrivaient dessus,

TROIS POINTS A LA lère
Les deux clubs comptèrent tour isième sur le

à tour à la lère manche. Les mede voieL anece
Giants réussirent un point grâce nabes
aux simples de Orengo, Reyes et |chan a et a piedpourTire
Gibby Brack. Le Royal prit I'avan- compter Tatum ot Rejek.
tage dès cette manche quand, avec ACCIDENT A GRAHAM

deux joueurs retirés, Moore cogna| Un accident regrettable survint
un simple, Graham prit son butns p. à ce moment. Graham, frappé par
ainsi que Burge et Furillo fit comp-|un lancer de Wittig à la première
ter les deux premiers avec un dure à 3 n manche, ne put éviter une “bean
simple & droite, Les Giants égali- ball” du jeune lanceur Warren
sèrent à la 3iéme quand, encore! Sandel et recut la balle directement
avec deux joueurs retirés et deux sur la tête tombant face contre
coureurs sur les buts, Gelbert man-'terre sans connaissance. Un méde-
qua le coup de Ryan pour une er-e It ; cin fut appelé sur le terrain et
reur qui permit à Reyes de croiser Graham fut transporté hors du
le marbre avec le point égalisateur. terrain par ses co-équipiers pen-
CIRCUITS DE GRAHAM ET LES BURGE

   

   
ur retirer K
«© Dapper avec

  

  

     

  

  

 

dant que la foule conspuait la
tement les joueurs du Jersey-City.

MENAÇANTE BAGARRE

Les esprits s'échauffèrent après
cet accident et Burge vint au bâ-
ton, prenant apparemment sans
rien dire une remarque désobli-
geante et insultante du gérant
Snyder qui était dans le dug-out du
Jersey-City. Retiré, Burge alla
prendre son poste au premier but
et Snyder s’amena à mon poste
d'instructeur sur la ligne du troisiè-
me sous les huées de la foule.
Reyes, premier frappeur au bâton
du Jersey-City, ne s’étdit pas placé
que Burge partait du premier but
pour se diriger vers Snyder. En
quelques necondes tons les joueurs
des deux équipes étaient sur le ter-
rain pendant que Burge poussait
Snyder. Tous en colère à cause de
l’aceident de Graham, les joueurs
du Royal ne se génent
inviter les “Petis Giants” à se ba
tre, tout particulièrement Spencer
Smith, mais les arbitres purent
heureusement empêcher tout acci-
dent encore plus regrettable.

qui avait désappointé In fois pré-
béton en se faisant retirer ajers

   

pou ei me après lui
au bâten et sur le deuxième lancer de Ma-

  

xpl donnèrent use avance
de 6 à ?'au Royal.

LE RALLIEMENT CONTINUE
Fuarillo fut retiré au béton après le eir-

de ge, som 1Tlème, mais Gelbert
siles Dapper le fit

 
     

    

le
Tex Kraus frappa ensuite
le pour faire ce G
imita son exemple

r avee un sim
  

à gauche. ok, au
ten pour la deuxième fi fui teutefois

retin pour maitre tin Yor the:
quel anna ints su al i
surant Is ietoire, °

ROYAL COMPTE ENCORE
Les joueurs de Clyde Sukoferth sjou-

tèrent un autre point à seur total À la

     

     

TE

LE HOYAL DIVISE-AVEC JERSEY-crryGraham

)

àl'hôpital et bagarre à la lère Partie
 

 

t par un lancer de Wittig dès la première va:

JACK GRAHAM EN
TETE DU CONCOURS

Dans le concours de populari-
té au stade parmi les joueurs du
Royal, Jack Graham est en tête,
suivi par Gene Moore, Mac

   

   

 

 

Macon, Jack Kraus et
Burge.

PREMIERE PARTIE

JERSRF-CITY
ab er

pr ji
» § 44

Gorden, eg 4 2e
Brack, dd 5 0

, 3b 4 113
entfall. se 3 si

Beal, : $ f

Maglie L 2 Krew, | ie
=-Kerr 1
Sandel. L . Totaux 99111737
xx-Josger 1080
Pichel, 1. e000

Totaux 3051224

SOMMAIRE
Erreurs: Gelbert. Beni. Points complés sur

coups de: Brsck. Furille 2; G - 2:
Burge. Kraws, Tatum 3; Westfall, Beal,
Jaeger, Moore 3. Deun-buts: Reyes. Treis-
buts: Furille. Cireuite: Graham, Burge.
Lateais ous lee buts: Jersey-City. 9:
Montréal, 11. Bats sur balles de: Magtie.
3: Krans. 3; Handel. 1. Retirés su biten

Krawe, 1; Maglie, 4. Coups sûrs cou-
tre: Wittig, 1 en 2-3 mche: Magtie, 12
em 5-13 manches; Sandel, 3 en | manche:
Pichol eu ! manche. Frappé lo lan.

Wittig (Graham): Sandel.
Lanceur perdant Magtie. As-

Mtres: Van Graflan ot Fowler. Tempe de
la partie: 2 bh. 16.

DEUXIEME PARTIE
JERSEY-CITY MONTREAL

abper
Rucker,
Orenge.

   

  

 

Tatem. Ib
Rajok. ac
Mesre, ce
Burge. 1b
M

ce

  
sa-Bherlock

Totaux
»—Frapps pour Hewell 4 La
s2—Frappa pour Chipman à lu To.

SOMMAIRE
Erreurs: Reyes. Pela

Points comptés sur

11e

215631
se.

 

Mejek, Barge, Reye
Westfall. Moore Z Dewx-b
Tener Burge. Cirewit: Moors. Buts

 

Sacrifices: Oreng  Rejek, Furille.

2 1-3 manches. Lasessr
: Pewler oi Van

de in partie: | k. 21.

BASEBALL

 por:
Grafîlsn. Temps

    

Rochester , ., ., .. 2 39 281
SYRACUSE , . 110000 113—7 5 3
TORONTO . . . 000 000 110—2 § 89

Blackwell of Lakeman: Hallett,
um (8), Conger (9) et Fuderman.

Deuxième partie
SYRACUSE , . . 130 40 1— 8
TORONTO . . . . 106 203 1— 0.
Wade (2). Nelson (6) ot Bottarini; Shu-

man » Beckman (4), Conger (7). Hel.
lott (7) of Poderman.

NEWARK — BUFFALO (Seis)
BALTIMORE — ROCHESTER (Helr)

LIGUE AMERICAINE

  

      

   

 

    sizitme our les ples ds Moore, von
troisième ot Graka t le mauvais lancer v-
du receveur Beni xième but.
A la septième aussi le Royal erelea bo CIRCUITS

à volonté. Geïbert fut retiré mais Ligue Internationale. — Rodrigues (B7-
per obtint un but sur balles. Eraus |rneuse): Grehom (Montréal); ue

EmitiFe Sa HES etme
evursid vers le, Jo mamues of Lote T- Berna (Glaats); Ott (Giants). '

 

 

   

[hraccoune==
PAUL WANER, vétéran de 17 ane dens les majeures, ee *Sy

  

   

   

 

3.600ime comp | est devenu le 7ième jou: " én)
£5han or, =Fo re vent été Ty Cobb. Tris rf pesga ro ——

. Rddie . drise Ansen... paling
¢ Waser, vendredi .. * arrété la partie pour remetsLEMAXIE BERGER est de retour en ville et il à v
ment eur sem prochain combat contre Al Lust, à C Je 3 juille aimer arte,
entrainé sur le reute daus le Nord... À Montréal,

 

Berger & dit qu’il n3 croyaitpe Dave Custilleux ttesaine 0 Enum
pas « Canadlen fr

  

  
 

ot Il @ ajouté qu'il me cro: se lo anxieux de de dencsatrie
de ce battre... sale aurait In peri

BILL TERRY, dans ss visite & Montréal, a auggéré que idernier soit reprise su débat de la Sième alors que l'on arte de rani
retarder In partie. . On ne erolt pas que le président Shn nes commen à
sien de faire centimuer la partie avec le compte 10 à 3 on favenr o 00% ® didi
homme Jersey City retiré et un bemme sar ls buts... € du Montréal a

  

n SAUER, une jeune veltigesr, vient oi,
Clarinnatl... Saner oot sujet à rappel de 24 heures.

DANIEL FLYNN, considéré comme le partisan
lyn, que l’on dit n'avoir jamais wé mune partie de;

JOE MEDWICK ET PRANKCRÉSPI gui ent post
an cours de la partie de joud! g
ads à payer 525.00 d'amende par le président Ford Priek

 

envesé au Srracuse mr

   

  

  

 

 

  
 

   
    

LE “SLUM DE DIMAGGIO ET DE KELLER i
ot los partisans du club on ce sous qu'en commence ane rection des Yaa
MeCarthy Re rempert le cha nat par une marge de 20 parti pe bo J
n'en reste pas mains qu'en n prend pas du teut le prolongement 4DiMoggie.. Quant à Keller, Messé ot il se reseen om dechaque fois qu'il frappe la balle € das aifets due han

LARRY MacPHAIL s gagné la lire manche dans sa politi
lets qui ont été obtenus par l'entremise des court 0 faice décré
Injenction forcapi In direction des Dodgera à nec ta vendeer me
eourtiors mais on n’a pas réunel.. D'autres procédures seront prises more

LEGS FRASER. le gardien de but du Canadien. dont on .
Torente, dimanche dernier. reviendra probablement à Moniceal,
C'est dire qu’il pourrs encere je beckey, bei...

BARVEY (BY du

 

   de refuser le Ne
 

  

 

    
    

  

  

Toronte et des Amer;nouveau pour Tuckionvitthese que parcourir lg
de “Rusher”

 

bois et la campagne à ls pèche ou à
BI'DDY O'CONNOR. PIT MORT

ble... Ia travaillent toms trois dans
nombreux joueurs de hockey 4 qui le sportsman Len
fait obtenir des positions... ,;

IL N'Y AUR PAS DE. PARTIES DE HOCKEY EN ETE Al FGRI'M.
Gorman, gérant geniral, » atégeriquement celle rumeur qui n debate probable
ment à le suite do la nouvelle que d'importants traveux ent exécutés dans le

 

    

  

   

système de refroidissement du Forum... Gorman @ déclaré qu'il n°5 aurait pas à
hockey avant l'automne Forum...

AU FORUM, il n°y a aucun événement d'ici le juillet. On n décidé 6
rendre quelques jours peur certaines améliorations et réparsiians Le 6 juillet lu

 

»
activités repremdront avee Lily Pons et le 7 ou lo 8.
séances de luite…

LES SIX JOURS au Foram, l'autemme prochain. commenceront le 26 septembes,
sous la rection du premeteur Marry Wendel... De fait, il s'agira de sept jours d'étéses
ments... Le premier sera censseré à Ia cérémenie eTture et & une serie de sprists,
Le lemdomain, les cyelisies se repeserent jusqu'su soir alors que debuters la toune
proprement dite...

LA LIGUE MONTREAL uers ane ansemblée. mardi noir. a l'hotel Queen's. Ou
parters des projets pour l'hiver prochain... Il est fort probadie que ce populaire csreukt
de hachey centinne:n sen netivités….

LARRY MOQUIN. sn jeune I
eliore de jour en jour ot som

reredi dernier. Moquin à livré un fort besu combat
HECTOR QUFVILLON, spertaman bien connu, a

tion des anciens de St-Laurent.
JIMMY ORLANDO, le bouillant joueur du Detroit qui « eu quelques escarmenche

nvec Bouchard et d'autres joueurs € on
i demeure à Montréal, l'été,

He Quinn continuera vs

  
  

Yvon Reberi et d'Emile Maopes,
devenir un lutteur de marge,   
é reelu direrteur de l'Ascecies

  

   
   

 

  

 

  

      

 

 

"il ne pouvait eepérer obienie de rencontres. Jim: retournerbientit  

 

  

 

   

   

ou
à Detrsit...

LES AUSTRALIENS sent excellents nu baseball. meilleurs mime que les solde
de surprise ef col le

 

 

     ep
ès partie... Mais les Américai désesp:

e l'emporter avoc la venue de d'autres jeueurs meilleurs.

  

 

  

 

 

RESULTATS Du SAMEDI LES COUREURS À PIRD font du tempe plus rapide à l'interieur qu'à l'estériars
Comment cola’... Personne n'a pu l'expliquer encore... [1 s'agit d'un fait purpremssl

LIGUE INTERNATIONALE tees cas A retraits
GP. Moy. FRED PERRY. fameux jeueur de tennis anglais, vient dannoncer aa rine

Newark .. ° 22 845 Fred n'a jemaie pu se rétablir complètement de son bras malsde. a Is suits Hod

Montréal 3% 2 $74 chute eu cours d'un match. à Madison Square Garden, contre Hobby Rices-
Jorser-City se = 471 De 2enge pus à un releur à moins que son bras ne redevienne mieux. Ç
Buffalo .. .. "wn 8 476 SWEENEY :% HRINER. un des as du Toronto. murait reconsideré ss déciies
Baltimore .. … .. .. 27 30 474 d'abandonner le hockey ot il sera encore avec les Leafs. I'sutomne prochain on à

Forante 110 1100 0 MA UE AB LE CHAMPION POIDE LOURD DE RUSSIE Nikolsi Okorulres vient ict}
RochesterTU 250-285 dee lenis pour to féliciter dite poms dans l'armée américaine. 1 4di, de

est vonu d'edministrer une mise hers de combal
LL

ndre sen titre pour pouvais parer

ri paper t de cette année, Von per

Cost une question à Inquelle i est fort difficile de repondre..- té

TY. l'excellent joueur centre du Canadien. qui n'est en
temps dernier, est ant à lu base do Lachine .. dt

qui s'est enrilé
toit « Monicéel,ARDON, solide

le corps d'ordonnance. après av
Mn rendu visite & son frère Terry

Bill Beosssau, Gone Brosseas. Jules Nuss! vind og
famille à l'ecension du dics survemu celte semaine de Mme Ste-Marieot “

et Eugène Brosseau et de Mme Jules Du: Les funérailles ont ru lieu.

miléen d'un grand concours de parents et amis... ee

lettre: ‘le tem
8! JOE LOUIS ebtient le droit

  

impit de l'an dernier, comment pourrs-t-il payer sen impé
chain ?...

    

      

 

  

   

   

       

  

     

P. Moy.
New-York … ne
lee 0 2“ 5% LIGUE NATIONALE LES DODGERS SATTENT

Cleveland °° » té G P. Moy. [ENCORE LES CA
St-Louis .… 28 ana [Brooklyn .. 0 0 …. M2 16 TH praypres Dodgers de Lit

15 ‘207 |Bt-Louis .. 3» 2 Les remporie une 2e viet &
41 “3an Cinctnnac 3e 27 687 empe pour *

Washington .. .. . .. 38 377 |Mew-York 2 at sos rivaux “lo
WASHINGTON . 612 110 o0i— ¢ 13 ¢| Chicaso FI
DETROIT . . | 50 108 ¢01— 7 jo 3 |Fitsburs 8 +
EEpres(91,2) [Pniladeiphie TL 1 11097 4 me

PHILADELPHIE 000 000 210— 3 7 3| BOSTON00 1 1 M CS0 SR À mm
ST-LOUIS . . . . 682000 Zix— 5 & ©! Heiniseiman (9), Hamlin (3), Gornicki —¥ BATNet Wagier: Gaiohosse ot Hares 3) of Pholgez Avéry ot Kits. VALDINA ORPHANSCT
NENTORE, -- 98 M0 00-01 tlaxchoaT ….. ex meum— 1 11 + |SHUT OUT À AQU

Benham et Rocar; Smith Denni PHILADELPMIE — 200 200 000 0 Et Le foem i ning. Riddle ot Lamanne; Mellon (p), Book (8) prgTE AQUEDUIT, 19 ~ rut
ASSOCIATION AMERICAINE are Warren. Shei Outoe de vaine parle 4

KANSAS-CITY — TOLEDO (Solr) CAGO  . . 190 000 000- 1 8 2 |Valéima rene 4NEW-YORK 2e - 0 Lt cent co cherMILWAUKEE — COLUMBUS (hole) Parsons tp). Manpiorocu) (0 ot Mecul: |e ds Tonks
MINNEAPOLIS — LOUISVILLE (Sel) |lengh, Sehefting: Sehumasher of Daning. prise on

usSt. Paul . . (f} à Indianapolis @Pgr.souss . . . vx ee 0—e » 1 |Hième. -
BROOKLTN"tie 24EI0 Enrete, %

Ligne Américaine, = Campbell (Wash-|ot W. Cooper: Davis, Casey (8) Krite [2.50; Bhat Ont » par
ington) ; Lande (B-Lonis). et Omen? DOT “tm :

6 9240
Lochiavar, 42.40.  



 

 

  

  
  

A Poeuverture À Blue Monneteu LE PETIT JOURNAL, 21 juin 1942 55 «
———ep “ok

 

te end Change gagne lo

adant do Haste end piste de Blue Bonnols
personnes, — Quinelle de $20.15

D, — Piste en excellente con-
Ls pele do lolize
arent plus de TV; 05

| amc Come,Hire Cattorinich ot Foail mogique. —
ner Bill vainqueur du steeplechose Blue nets.

RESULTATS DE SAMEDIETINSCRITS DE LUNDI

NETS,20. — (Spécial au “Petit Journal” par fil direct).

WUE BONNEipaie de cette première matinée était le handicap

1s Fee Cattarinich, nommé à le mémoire du plus grand turfman

a Joeen français el Adolf, spparienant & E. Nelson, & rem-

victoire, à la suite d’une fin enlevante alers qu’il s'avança avec

pa Ir dernière poussée pour l'emperter par un nes sur Knoc-

nant à Frankie Ferraro, le

ae Vivacious, de l'entrée de Madame J. Binstock finisesit Hème.

Lourdement supporté par les parleurs, ce rejeton de Haste a

mise habituelle.
rapporté 55 pour 18

SUMMER BILL GAGNE LE STEEPLECHASE

lechase Blue Bonnets, qui était l'épreuve d'importance

Daneeeeramme, Bummer Bill a aussi remporté une victoire

alerante alors qu’il a rejoint Indiana Flyer au deuziéme obstacle pour

ante le devancer et l'emporter pendant que Queens Colors finissait

troisième.ni une foule sonsidérable et_enthe: , par ume température =

fie, 450
iol Loo

  uslaste,

réusion de Blue Bonnets, l'inauguration de ls saison à M

Fed ures

tas

on en tramways, ont été (émoine de belles
de sposiacies exeltants, vartent dans lo
  

ot dans le

cs aich, les deux principales égprouves au programme de ls jour-

alee Dugsl Tite de constater que ls foule avait ré-

’ et de turd,
pola à l'appel decitons semblaient des plus satisfaits de constater l'accueil

 

Paster part
v

était si le grand confort que l'on pouvait trouver partesl. On 6

wi Jue

Ga
it

fait sine) aneleE100Sone las sfticiers vont des eansdiens de Mori-
re

   
depuis longtemps. On à consisté que In

encoto en SALE ob om  aesel constaté qu'il ÿ avait Veell deco

pour siderles juges ah

PLUS DE DIX MILLE PERSONNES

On a appris, au cours de l'après-midi, que plus de 10,060 personnes,

soit environ 10,500 étaient présentes, Il s'agit d'un chiffre imposant

à laisse bien augurer pour la saison, D'autre part, on & appris égale-

que les paris étaient sensiblement plus élevés que l'an dernier, un

autre bon signe pour la saison qui commence.

QUINELLA DE $26.15

 

i
t

course aiere que Game

comblasison êu pari Qui
nn première pisse.

Basier 2 Jord

F1
90

AVORE DANS LA îième KPREUVE

 

 
lies, HH & riclamer, 3 ane of

yA Game Het nie fea
me

   

 

 

    

——

T—Joaney B.. Jackinthebox.
$—Zavwee, Post Luck, Fittapeol.

le, 40, ¢ ans ot mile —; Vv i
Waiereure, 111, (5, Monrey), $4.00, 3.38,
2; Jean Macaw, 111, (F. Mana), $495,
M0: Rexair, 111, . . 1 1

Tap: rsnt Last$14. | | nscri ts d e | un d 1
Lord Deca,Play Rook —_—

de, 6960 à réclamer, 3

PE 35: Leo D, 215, OF.
Buiter). ; Foir Exchangs, 118, HEVA v

a ones10024 Qué

|

CHEVAUX RETIRES SAMEDI

 

 

 

lire, $100, 2 ans et plus, 6 fur. — Tor-

brak 104; Leas Baby x97: Red Metal 112;

Kneckaune 112; De Seta 107; Happy Beth

2102; Gumnery 103; Little Smerky 164:

Fandangie 197; Musical Mood 101; Happy

Prince 103; Bary Ace 197, Ausei éligible:
Dorval Lass 102.

réclamer, 3 ans et plus, BA
1. 3 ane of plus, 2 mil- (fur. — Rolling Past x106; CubeLes
hs. (R, Harbeurne), |110; Xmas Carel 118; Levick 113; Allens

diane Plyer. 163, (J. [110; Mesmsn 1164 Pittepeol 115; Merl-

, 15: Queen's Color: bors Mald 110; Jig 110; Bodiass 115.

an Ont eusi cours: Raffles ob ze, yesà réclamer. ue plas, A

mie Kick, Del Monts. mille — Bteckw : Rezsir

se, bus,Bandicey Memorial des Catt ne Light te Bt-Lochiel 109; Miney

us, or, —

Be. aWem AteWg,SeerBol
Mystery Lad 115; Mosells 103; Gunwale

115; Clese Kim x110; Phileade 190; Bay

Farewell 116; Nopoless Flag 1105.

Se, $500,
élevée au Cansda, 6 fer. — Der
1032; Game Hunter 111: Grovela
dear 108; Miss Cooler 116; Joru

 

une, 108, (3-3. MeTagne)200; Viracious, 105, (A, Wilken), an
Core. rad ont — conrn: re

-m, int
Slt, Green Patrick,ieJe. Blontuer

fe. 496 à réclamer, 3 ans et plus,   

V-

NOTES A BLUE BONNETS
——

Les amateurs sont priés de prendre noie

“ue les courses los Jours de semaine com.

mencerent à $ heures et 36... Lo peri Qui-

nella reste eur lu Tère course @ le pari-

double var lee deux dernières... |

 

Be,  

1 mifle. — 1—Calendquest 113;
iyin: 3—solid 108; ur Lateas "132; Banay Colleen 113; Balaxy

1%; 5—My Last Dollar 100;

|

4e. 8400 à réclamer, 3 lus élevés
River 109; 7—Wine One 106. an Conde S55. for,— Baden 110; Mar:
Je ze 3 sait 115; Mie Vorcheres 119; Risce 115:
8 a irish Tom 115; Rockvale xI6b; Pret

; ayiaHig
¢ 300 4 riclamer, 3 ans et plus, Aust fligibleas Corton 118: Gold Jug 114.
Yoo, — I—tithel Pair x108; 2—| To. $300 & piclumer. 3 ans st plus, 3%

ee B. 110; 3—Dainty Grove 103; fer.

hindangie 168; E—Penaite 119;
Tor Plate 110; ?—Quick Quick
Doig pet Says Not 103: 9—8mith
Bananeoi, 9Sir Quest 115; 11—Au up ile: 12—Me, Grief 115.
en éligibles: 13—After Dinner

à 16-Jackinthebox 115,
1e ze 3

3300 à réclamer, 3 3ans et
a J—Nitanot 110; a J. P. Mncoy est arrivé de Teronte avec

News Bweep tandis que Tommy Field avait

s—M sept cheveux avec lui. Parmi ceux-là,

ille 1 consan 115; 6 y avait Leteer qui n été réclamé de l'écu-

Count ss Ty Prisoner 115: |MègeDatesea déeinis pour toute les
iy; 1_Aurebon - 9—Differential reuves réservées aux chevaux canadiens

One 115, à 15; 11—Charmed

|

élevés dans le provinee de Québec...

vou 110; yet, ipibles: 12—Zev- —
Plllapeg] 175, ee Luck 116; 14—

1e EE

D8 g

Bart |Remites5gEbony Parasel 110; ¢—

J. B. Miller ont Fentraimens do Light

Le periment ànommépourpra
dre part ou handicap do too prochaitie
Light Jos prendre att 4Vipreuve King's  4

|

:

|

dana les mains de la direction du Ahunt-

  

  

  
ETEnr

0 . 27, YT Ge:

§

EE
R

\ it
.

  

PTaaTITS JackGraham
La course au championnat des circuits. —

aisdie

favoriAdolf gagne le Memorial Cattarinich
se FAC

     

    

 

Elle se fait, cette saison,
dans le club Montréal,

entre les trois joueurs que l'on voit, fel. L'an dernier, Jack Graham surprit tout le monde lorsqu'il com-

mença à frapper pour quatre buts vers le 15 juin, Il termina avec 31 circuits pour la saison, soit plus

que tout autre joueur du club local depuis le retour dans l'Internationale, en 1928. Cette année, c'est Les

Burge qui méne, suivi de Jack Graham et de Gene Moore comme on peut s’en rendre compte en prenant

connaissance du total à date inscrit dans les cercles plus haut, (Photo et dessin du “Petit Journal”).

 
 

UN PARI-DOUBLE
DE $42,163.20!

Ne vous en faites pas inutile-

ment, toutefois. Ce pari-double

m'était que possible. TI n'a pas

été gagné. A Ia piste d'Aquedue,

Jeudi, Irma Carter et Adele Miller

détensient le seul billet émis sur

Dusty Man et sur le “field” de

deux chevaux dans la seconde

épreuve. Si un des deux chevaux

du “field” avait gagné, le montant

du pari-double aurait été de $42,-
163.20! Imaginez-vous dans quel-

les transes ont dû passer ces deux

jeunes filles. Mais, les choses ne

sont pas arrivées comme elles
l’auralent voulu et le record de

$10,772.40 pour Je pari double,

établi à Washington Park, en

1839, reste toujours.

On a constaté une grosse dif-

térence depuis qu'on a trouvé

ce qui faisait défaut chez Je
jeune receveur des Reds.

SA CARRIERE
 —

Les amateurs de baseball n'ont

pas manqué de remarquer depuis

quelque temps les exploits du jeune

receveur-recrue des Reds de Cincin-

nati, Ray Lamanno. Celul-¢! fait

si bien depuis qu'il est avec ce club

qu'il a non seulement supplanté

Rollie Hemsley comme receveur

gulier des Reds mais il est en tête
des frappeurs du club avec une moy-
enne de .341, ce qui est tout sim-

plement formidable * Cincinnati!

L'histoire de ce jeune homme de 22

ans tient un peu du féériqu>, Ecou-
pe

DEBUTS DE LA LIGUE
MONTREAL MIDGET

   

 

Michel Normaadin
lancera la lére balle
—

Abuntsic recevra dimanche le visite du

Borselli Alt Stars pour la 2e partie de la

série. L'alignement du Ahuntsic sera au
complet avec René ‘’Bucky” Gaudette, à
sa position, qui sans doute fers une gros-

se différence. Son entrain et son jeu im-

peceable comme receveur sont un atout

 

  

 

début de la ligue

Montréal MI partie sera jouée à

2 h 30 au terraim de l'école St-Joan-Bap-
tiste do LaSalle, boulevard Pie IX, près
d'Hechelaga entre les clubs Royal de Ro-
sement et Maisonneuve. Le soi
au pare Lafontaine, Seven-Up
Windsor.

Lea autres parties de la semaine serent

les suivantes: mardi: Cherrier ve Seven-

Up, sa pare Jarry, à 6 h. 45 p.m. ot
Pte-aux- tes vs Côté, au pare Lafon-

rodis Windsor

    

sie.
Michel Normandin, l'annonceur du poste

CHLP dans ses activités sportive et qui

depuis plusieurs années est un résident de

ls rue verdure à Abantaie pere Vinvité

d'honneur. est un grand ami x) :

organisateurs des sports à Ahuntsic et ses Royal à Ville Mt-Royal. à € k. 45 p. m.

conseils et son aide en temps opportun ot Muisenmeuve ve au teresin du

at été pour beaucoup dans le succès des

|

Meisenneuvs, deh dbp um

setivités sportives dans Ahuntsic. = v

Le LaurierLa partie commencera à 7 h. 15 préei-

ses. De nombreuses estrades sont à la dis-
Le Laurier de la ligue juvénile de l'Est

a subl une défaite contre le Gamelln parposition du public et eels gratuitement
Guy Lapointe, l'étoile du Maisonneuve, lan-

17 & 16, lundi dernier. Ti a remporté une

victoire mercredi contre le C. P. Saintcars pour le Abuntsie et Paul-Emile Lau-

rin sera présent pour le remplacer nu cas

de besol François par 6 à 4 Le Laurier serait

prêt à rencontrer le Valleyfield Le Lau.

Her wt compe comme suit: Maurice Ra.

  
4» Jeudi: Beven-Up vs Vi

 

 

In.
Le terrain du Ahuntsic est situé à la

gare des tramways et autobus d'Abuntsie-

  

v ep

|

te capitaine,G. St-Pierre, B. Paul, F.

Que voulez-vous savoirl|8:"5 sou pe pesE
— Matte, G. Tremblay. M. Larivée,

Thouin, J. Csntin. Cette équipe est es

Question. — Je voudrais savoir si Al

MeCoy (Florian Lebrasseur) s'est déjà me-

suré avec le champion Joe Louis; si out,
à quellé date s. v. p.7 — Aimé Michelin,
4844 Ste-Catherine est

Réponse.

pable de rencontrer tout bon club de balle

molle et surtout Valleytield, Inf.: capi

taine Maurice Racette, 187¢ Dorion: ué-

rant J.-J. Pieotte, 1623 St-André, Tél:

FRontense 3184.
N.D.LR. — H.V.P. envoyez vos tom— Oui, le 16 décembre 1946.

à Boston. Vv maniqués directement au rédacteur spore

tf.

Le Desrosiers _—

— Soseball & Longueuil

Dans la cour du eolldge dimanche Je
Longueuilwin à 3 beures le club

recevra le Seven Up champion

   

Ta Desrosiers en 12 parties en n Eugné

9 et perdu 3. Dimanche il recevra Ia for-

midable équipe Fédération de hommes tre-

|

21

vallleurs dans un double Mardi le 24, 

RAY LAMANNOAVAIT UNE MITAINE DE PEU DE VALEUR
ae

tons son gérant, Bill McKechnie en

parler:
“Au camp d'entrainement”, dé-

clare le rusé pilote des Reds, “Je
n'ai pu m'empécher d'aimer ce Jeu-

ne receveur et je décidal de le gar-
der avec le club au moins pour le
début de le saispn. Mals le mots der-
nier, Lamanno échappa quatre

“foul-balls” en arrière du marbre.

MAUVAISE MITAINE

Un receveur plein de talent com-

me lui ne pouvait avoir une faibles-

se aussi lamentable et je demandal

ré- |à mon instructeur Hank Gowdy, un

ancien fameux receveur, de regarder

la mitaine de Lamanno. Celle-ci

était «1 mauvaise qu'un joueur de

collège n'aurait pu l'employer. Pour

attraper la balle, {1 fallait absolue

ment qu'elle tombe en plein cen-

tre”.

Le club Cincinnati acheta dono

une nouvelle mitaine à sa recrue et

depuis, Lamanno a démontré qu'il

possédait non seulement un bras

puissant et un lancer rapide et pré-

cis mais qu'il pouvait aussi bloquer

n'importe quel lancer, ramassant les

balles dans la poussière comme sl ce

n'était rien. Mais la grande qualité

de Lamanno, pour les Reds, est son

coup de bâton. I] a déjà réussi trois

circuits, tous au champ gauche.

Mais il frappe tout aussi bien à

droite et # fait l'admiration de ses

coéquipiers. La moyenne de 341 de

Lamanno est d'autant plus extraor-

dinaire qu’il ne frappa que pour

204 à Birmingham l'an dernier.

DECOUVERT PAR UN PROFESSEUR
Rey Lamanne fat découvert par le pre-

fessenr d'histoire, Charles-E. Chapman,
l'université de Californi
œur de baseball qui
tructenr pour Cincin
“Dommage que Cha
dernier”, explique

"il nous avoit recommandé
1 n'avait pas fuit de découvertes

  

   

 

  

   

manne ot ane brillante
le deuxième

  

  
La: èce 155 livres et mesure

leds. te moins expérimenté des jeu-
ours di innati, n'étant dans le base    

   

  

e
ball erganisé que
v'aligne avec le clu!
elation Western. L'année suivante. jouant

pour le méme club, 19 fit compter sept
points dens une même mauche svee deus

circuits] En 1948, il c'aligna avec Colume

Via de le ligue Sally, frappent pour 303.

L'an dernier, dans l'Association Seuthers,
a è Birminghar, '

‘me seule chose peine los Rede om su

tant que Lamanne est concerné. Closed ft resevra le club des Fasteurs. Lo aud lsn-

|

de 1a | Monteeal junior, On fait une |1-B IV s'attend & Hse rociased 1-4, avent

ce un à tous les clubs de la ville ou

|

invitati Masai ax di te de fa

|

un da ot À se peut alors, ati voit

ainai Qu'à 1a population de venir |ebligd

d
e

ee rapporter À Fermée, privast
Cincinnati d'un second Lombard.de la campagne préférées Inf.: Lachapel-

|

oité

le nu R. Plante, DU, 9070. encourager les jeunés dans le sport.

 
    



 

 

  
 

  Le grend_ hebdomadaire
françois d'Amérique

membre de “Audit Barees of Cireulations”  
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Cette carte, écrite en allemand, fut trouvée sur le navire “Drottningholm”, I u'il arriva à New.York avec des diplomates et des citoyens qui ont quitté récemment les pays de l’Axe. Elle est uneeuve du contrôle sévère qu'exercent len nazis sur la vie quotidienne du peuple. Cette carte est l’unecelles que les autorités allemandes ent de r sur chaque appareil de radio en Allemagneet em pays occupés, et qui défendent totalement d'écouter les émissions Voici ce qu’on peut¥ lire: “N'oubliez pas ceci — Ecouter une émission étrangère est un crime contre la sécurité nationale,Par ordre du Fuehrer, il sera puni par un emprisonnement à long terme”,

ESSAIM D'ABEIL
Ea

  ay ä A un
À la surprise et

à

l’effroi de milliers de piétons, un essaim d'abeilles à décidé de s'installer dans laglace d’un magasin, vendredi après-midi, au point le plus achalandé de Montréal, angle des rues Peelet Ste-Catherine. Pendant quelques heures les bestioles n'en sont donné à cœur , jusqu’à ce qu’unpert en ruchers ait trouvé le bon moyen de les faire rentrer sagement au bercail, en l'occurrence unete de bois où trénait une abeille reine. On sait que l'une de ces reines suffit à rallier autour d'elledes milliers de sujettes. La photo ei-haut, prise rue Prel, au nord de Ste-Catherine, montre lelmprovisé pour débarrasser Montréal de amestropnombreuses et trop piquantes. (Photo
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“ Voiei

le

plus récent modèle de bieyclette construite selon ies restristiens actuelles sur la gazoline. Bébé ne peut plus faire de randonséæen automobile, mais son papa à inventé cet ingénieux moyen peurlui permettre de se promener à bieyclette, blen couche dans m
panier que protège une toiture de toile,

NOUVELLES SPORTIVES:
EE

CES

Ouverture des courses à Blue Bonnets
—…---us nn (Voir page 5) —- — — — — =

GRAHAM A L'HOPITAL — BAGARRE
== = = = = — (Voirpage84) — — — — — —

Lo course aux circuits chez trois joueurs
du Royal

a(Voir page 88) — — — — —

Yanks et Dodgers encore dansla série
mondiale

em = = = = (Voirpage83) — — — — — =

Les recettes des deux combats de Louis n'ont
pas été toutes à la marine et à l‘armée

 

“ea T= — — — (Voir pages) — — — -oc"

Montréal, premier au champ et Siéms
au bâton

mb == au se = = = (Voie page $l) = — — — — 7

Reiser le plus grand rival de Joe DiMoggie_
mue = — — — (Voir page 49) ---77,

Ray Lamenno avait une mauvaise mitainé
de receveur

mm om em oem ow an (Voir page 5) — — —

 

   

 


